
Ankara craint un regain de tension entre Grecs et Turcs
Après la victoire du Parti socialiste pan-hellénique de M. Papandréou

La victoire retentissante du Parti socialiste pan-hellénique de M.
Andréas Papandréou fait craindre à Ankara un regain de tension
dans les relations déjà difficiles entre la Grèce et la Turquie.

«S'il tient ses promesses pré-électorales , les Grecs devraient se
montrer plus réticents sur les problèmes qui nous divisent déjà», a
estimé une personnalité officielle.

A l'ambassade des Etats-Unis, on
s'accorde à penser que M. Papandréou
devrait tenir son engagement de reti-
rer la Grèce de l'OTAN, ou tout au
moins de son organisation militaire, ce
qui devrait conduire la Turquie à
jouer un rôle plus important dans l'al-
liance. «Il est évident que nous de-
vrons alors, si les Turcs acceptent, dé-
placer une partie de nos opérations
militaires de Grèce en Turquie», a

commenté un spécialiste américain
des questions atlantiques.

LE PROBLÈME
CYPRIOTE

La Grèce n'a regagné que l'année
dernière le giron de l'OTAN, qu'elle
avait quitté six ans plus tôt, au mo-
ment de l'intervention turque à Chy-
pre. Le sort de l'île demeure au centre
de la querelle entre les deux pays voi-
sins, et l'accession au pouvoir de M.
Papandréou ne laisse pas prévoir un
règlement rapide du contentieux.

Les 19.000 soldats turcs encore can-
tonnés dans l'île occupent toujours 40
pour cent de son territoire et M. Pa-
pandréou a apporté son appui au pré-
sident cypriote grec Spyros Kypria-
nou, qui considère que le départ des
troupes turques constitue un préalable
à tout règlement politique. De son
côté, Ankara soutient que la présence
de ces troupes est nécessaire à la pro-
tection de la communauté cypriote
turque.

SITUATION
BLOQUÉE

La situation apparaît de ce fait blo-
quée et, à Ankara, on s'attend à ce que
le chef du mouvement socialiste pan-

hellénique maintienne également une
attitude intransigeante quant au sort
de la minorité turque de Thrace.

Les responsables turcs conservent
cependant un certain optimisme: «Un

proverbe turc dit qu'il est facile pour
un célibataire de divorcer», autrement
dit, les promesses électorales sont une
chose et les réalités une autre, a confié
un Haut fonctionnaire du ministère
des Affaires étrangères.

sa
Nord des Alpes, Valais, nord et centre

des Grisons: le temps sera partiellement
ensoleillé par nébulosité changeante, de-
venant progressivement abondante en
cours de journée. Limite du degré zéro
proche de 3000 mètres cet après- midi,
vent d'ouest fraîchissant.

Sud des Alpes et Engadine: encore en-
soleillé. Le matin, dans le Tessin méri-
dional, brouillards locaux.

Evolution probable pour mercredi et
jeudi: temps devenant instable à partir
du nord-ouest. Précipitations. Baisse
sensible de la température.

Mardi 20 octobre 1981
43e semaine, 293e jour
Fête à souhaiter: Aline-

Lundi Mardi
Lever du soleil 6 h. 55 6 h. 56
Coucher du soleil 17 h. 39 17 h. 37

Vendredi Lundi
Lac des Breiiéts 752,13 m. 751,22 m.
Lac de Neuchâtel 429,60 m. 429,64 m.

météo

(D

A entendre les Grecs, ce n'est
probablement pas l'eff et Mitter-
rand, gui a p r o d u i t  dans leur pays
le raz-de-marée socialiste.

Les premiers mois du nouveau
régime f rançais paraissent, tout
au contraire, avoir provoqué de
nombreuses désillusions en terre
hellénique. On y  attendait, à gau-
che tout au moins, des boulever-
sements spectaculaires, une re-
lance rapide de l'économie, une
diminution notable de l'inf lation
et du chômage.

Malgré la politique en général
sage des socialistes d'outre-Jura,
ce n'est p a s  précisément ce qui est
arrivé.

Pourquoi donc, en dépit de ce
désenchantement, le peuple grec
a-t-il voté massivement en f aveur
de la gauche ?

La réponse semble simple: f ace
à la crise économique et morale
que traverse l'Europe, des gens,
en nombre toujours croissant,
éprouvent la nécessité d'un chan-
gement

Ce sentiment est souvent assez
vague, assez conf us. H repose da-
vantage sur là f o i  en une nouvelle
équipe dirigeante que sur là
croyance en une. doctrine.

Bref , p a r c e  qu'on est dépaysé
par l'échec de notre société, capi-
taliste ou communiste, démocrati-
que ou autoritaire, on cherche.
Avec prudence, avec circonspec-
tion. On a tant ouï de promesses
sans lendemain, qu'on en est de-
venu désabusé!

Sur le chemin de cette quête
pour un monde plus sûr, M An-
dréas Papandréou est-il le relais
tranquillisant sur lequel ont
compté les électeurs et les électri-
ces grecs?
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Capitaine
Papandréou

Des lauréats de trois pays
Prix Nobel de chimie et de physique

Le Prix Nobel de physique à été décerné hier à deux Américains et à un
Suédois pour «leur contribution au développement de la spectroscopie par
laser», tandis qu'un autre Américain et un Japonais se partagent le Nobel de
chimie pour «leurs théories, chacune séparément développées, sur le cours

des réactions chimiques».

Les deux Prix Nobel de chimie, le Japonais Fukui (à gauche) et l 'Américain
Hoffmann. (Bélino AP)

Les lauréats sont les professeurs Nico-
las Bloembergen (de l'Université de Har-
vard), Arthur Schawlow (de l'Université
de Stanford) et Kai Siegbahn (de l'Uni-
versité d'Uppsala) pour le Nobel de phy-
sique; les professeurs Ronald Hoffmann
(de l'Université de Cornell, New York)
et Kenishi Fukui (de l'Université de
Kyoto) pour le Nobel de chimie.

Ces Prix Nobel étaient les deux der-
niers de l'année 1981 annoncés par l'Aca-
démie suédoise des sciences. Sur les dix
lauréats de cette année (physique, chi-
mie, médecine, économie, littérature) -
qui recevront leurs distinctions le 10 dé-
cembre - six sont Américains, deux Sué-
dois, un Britannique et un Japonais.

PHYSIQUE
Le Prix Nobel de physique couronne
cette année le développement de deux
formes de spectroscopie atomique: la
spectroscopie par laser, c'est-à-dire
l'étude des propriétés des systèmes ato-
miques par utilisation du laser, et la
spectroscopie électronique, c'est-à-dire
l'étude des électrons émis par des systè-
mes atomiques dans différents types de
processus. ,
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Vente directe aux particuliers

Par ailleurs, le premier ministre grec
sortant, M. Georges Rallis, a tenu hier
un dernier Conseil de cabinet avant de
céder le pouvoir à M. Papandréou.

M. Rallis doit remettre officiellement
sa démission ce matin. Il a reconnu la dé-

faite de son parti pour la démocratie
nouvelle (conservateur) trois heures
après la clôture du scrutin, lorsqu'il est
apparu que les socialistes s'acheminaient
vers une victoire écrasante.

(ap)

A Athènes, des partisans du parti socialiste célèbrent la victoire de M. Papandréou,
(BélinoAP)

M. Rallis cède le pouvoir aujourd'hui

\

Accident d'un DC-8 de la
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Nationalisations: valse-hésitation
AT Assemblée nationale française

- par Robert-Yves QUIRICONI - . .

C'est la valse-hésitation du gouvernement quant à l'attitude à adopter en
face du débat-marathon sur les nationalisations qui posait OTçpjre une inter-
rogation hier au Palais Bourbon.

M. Pierre Mauroy allait-il , comme le Conseil des ministres lui en a donné
la possibilité, décider d'engager la responsabilité de son gouvernement ? Ou
encore préférerait-il la voie du vote bloqué ? Les deux procédures sont
également embarrassantes pour lui.

Lorsqu'elle était hier opposition, l'ac-
tuelle majorité ne s'était pas privée de
reprocher à M. Raymond Barre d'user et
d'abuser des moyens offerts par la Cons-
titution pour mettre ses troupes au pas
et escamoter les débats dans lesquels le
RPR le mettait en difficultés. Cet
argument peut lui être aujourd'hui re-
tourné.

Mais le chef du gouvernement qui se

donnera un peu d'air en repoussant au
mardi 27 octobre, après le congrès du
parti socialiste à Valence, l'ouverture du
débat budgétaire qui devait avoir lieu
jeudi prochain, ne peut pas non plus lais-
ser s'enliser les discussions, car jusqu'à
présent le débat fait du sur-place.

De plus, les incidents se multiplient
entre élus de l'opposition qui défendent
un à un les quelque 1200 amendements

qu'ils ont déposés, et la majorité socialo-
communiste au nom de laquelle MM.
Pierre Joxe (PS) et Gosnat (PC) n'hési-
tent pas à descendre dans l'arène chaque
fois qu'ils l'estiment nécessaire.

En fait le gouvernement, tout en gar-
dant ses armes en réserve — la peur du
gendarme en quelque sorte - semble dé-
cidé à laisser le débat aller à son terme.
Ou tout au moins le plus loin possible,
c'est-à-dire jusqu'au vote des articles es-
sentiels; et c'est seulement en cas de blo-
cage grave qu'il ferait usage du bâton.
Pour l'heure il tient sa petite revanche
en privant de week-end samedi et di-
manche prochains ces empêcheurs de
danser en rond que sont les jeunes loups
de l'opposition.
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Important commerce de la place
cherche pour tout de suite ou à
convenir

VENDEUSE
pour son département articles de
ménage.

Place stable et bien rétribuée,
semaine de 5 jours par rotation.

Faire offres ou se présenter après
i avoir pris rendez-vous par téléphone

au 039/23 10 56.

A. & W. KAUFMANN & FILS,
rue du Marché 8-10, 2300 La Chaux-de-Fonds 25312
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A VENDRE

Renault
20 TS
modèle 1979,
42 000 km., ex-
pertisée, parfait
état, toit ouvrant.

Tél.
039/23 15 19.
heures des repas.

28-460214

pdi-hns
| polissage de boites et de bracelets
I jean-pierre gentil, rue de l'épargne 4
| 2300 La Chaux-de-Fonds, tél. 039/23 91 37

| cherche un

lapideur
t pour tout de suite ou date à convenir.

\ Place stable pour personne capable.

Faire offre ou téléphoner pour prendre rendez-vous.
25422 |

Département de l'Instruction Publique
Par suite de promotion de la titulaire, un
poste d'

employé(e)
de commerce

est à repourvoir au service de l'orientation
scolaire et professionnelle, à Neuchâtel.

Exigences:
- de préférence, formation commerciale

complète
- quelques années de pratique
- entregent
- aptitudes à assumer des responsabilités.

Traitement et obligations: légaux.

Entrée en fonction: à convenir.

Les places mises au concours dans l'adminis-
tration cantonale sont ouvertes indifférem-
ment aux hommes et aux femmes.

Pour tous renseignements, s'adresser au chef
de service de l'orientation scolaire et profes-
sionnelle, tél. (038) 22 39 22.

Les offres de services manuscrites, accompa-
gnées d'un curriculum vitae et des copies de
diplômes et de certificats, doivent être adres-
sées à l'Office du personnel de l'Etat, rue du
Musée 1, 2001 Neuchâtel, jusqu'au 26 oc-
tobre 1981. 28-119

Nous engageons pour date à
convenir

secrétaire
qualifiée

Poste à responsabilités.
Travail très varié.
Connaissances de l'allemand et
anglais souhaitées.

Faire offres sous chiffres DG
25161 au bureau de L'Impartial

Nouveau à Neuchâtel

super-salaires
pour

maçons
ferblantiers
mont-sanitaires
0 038/25 02 35
P 80-749 Abonnez-vous à L'Impartial



La direction de Solidarité s'engage
mais les militants de base renâclent

Suppression des grèves « injustifiées » en Pologne

La direction de Solidarité a répondu favorablement hier aux demandes du
comité central du POUP et a accepté de mettre un terme aux grèves «injusti-
fiées», mais plusieurs sections locales du syndicat indépendant se méfient et
ont lancé des appels en faveur de nouvelles actions de protestation. Par ail-
leurs, le président soviétique, M. Brejnev, a envoyé hier un message de félici-
tations au général Jaruzelski pour son élection dimanche à la tète du comité
central du POUP en remplacement de M. Kania nettement plus chaleureux

que celui qui avait été adressé à son prédécesseur en ju illet dernier.

M. Brejnev exprime notamment sa
confiance en la capacité du nouveau diri-
geant du Parti communiste polonais à
conduire son parti selon les principes
marxites-léninistes en «cette période his-
torique et cruciale» et réaffirme le «sou-
tien du Parti communiste soviétique» et
de «l'Etat soviétique».
UN PHÉNOMÈNE
ÉCONOMIQUEMENT NÉGATIF

Les dirigeants de Solidarité, quant à
eux, se sont réunis à Gdansk, sur les

bords de la Baltique sans M. Lech Wa-
lesa qui se trouvait toujours en France.
Dans un télex adressé depuis Gdansk
aux branches locales de Solidarité, les di-
rigeants du syndicat ont lancé une mise
en garde contre «des décisions qui pour-
raient aggraver la situation et conduire à
des conflits sociaux».

Les dirigeants de Solidarité ont dé-
claré qu'ils «partageaient le point de
vue» selon lequel les grèves sont un phé-
nomène économiquement négatif».
«Nous veillerons à ce que des protesta-
tions injustifiées, ou celles dans lesquel-
les on s'est lancé avant que ne soient
épuisés d'autres moyens de parvenir à un
arrangement, soient éliminées».

«Néanmoins, nous estimons que pour
éviter des grèves, il faut résoudre les cau-
ses, plutôt que de recourir à des embar-
gos qui vont à Fencontre du droit inter-
national».

DE LTNQUIÉTUDE AU DÉFI
Mais il n'est pas sûr que la base l'en-

tende de cette oreille et les réactions de

syndicalistes occupant les usines de tex-
tiles de Zyrardow, près de Varsovie, et
du chef des mineurs de Solidarité à Ka-
towice, allaient de l'inquiétude au défi.

D'après le service d'information de So-
lidarité, quelque 70 véhicules militaires
soviétiques ont fait une brève halte de-
vant une grande filature de Zyrardow,
où des travailleurs font la grève depuis
sept jours afin de protester contre l'in-
suffisance et la mauvaise qualité du ravi-
taillement.

Par ailleurs, plusieurs entreprises de la
région de Swiebodzin, dans le sud-ouest,
ont débrayé à la suite du licenciement
d'un dirigeant de Solidarité-rurale, tan-
dis que les organisations syndicales
d'une Ecole technique de Radom et de
Szydlowiec, ont lancé un préavis de
grève, toujours à propos du ravitaille-
ment.

La situation a donné à l'agence offi-
cielle PAP l'occasion de se livrer à une
description très sombre de la situation
de la Pologne. D'après PAP, la moitié
des provinces du pays «sont en proie à la
grève, menacées de grèves et de grèves
d'alerte à cause du ravitaillement».

Le presidium de Solidarité a demandé
aux organisations locales de recueillir les
réactions à la réunion du comité central
en vue d'une réponse plus précise du syn-
dicat, qui serait faite à l'occasion d'une
réunion de commission prévue jeudi
pour discuter d'une menace de grève gé-
nérale, (ap)
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• CARLSRUHE. - Une étudiante de
27 ans a été appréhendée: elle est soup-
çonnée de complicité avec les auteurs de
l'attentat auquel a échappé le 15 septem-
bre le général Frederick Kroesen,
commandant en chef des troupes améri-
caines en Europe.
• TÉHÉRAN. - Le président Ali

Khamenei a nommé premier ministre M.
Ali Akbar Vellayati, un intégriste musul-
man de tendance dure qui a fait ses étu-
des aux Etats-Unis.
• MEXICO. - Le Parti communiste

mexicain a décidé, au cours de son 20e
congrès à Mexico, de mettre fin à son
existence afin de fusionner avec d'autres
mouvements de gauche.
• LA NOUVELLE-DELHI. - Une

centaine de personnes ont péri noyées, à
la suite de la rupture d'un barrage d'irri-
gation en terre, à Gopinathapura, à 380
km. au sud-ouest de Madras, dans l'Etat
de Kamataka (sud de l'Inde).
• CACHAN. - M. Mate Kolic, 42

ans, a trouvé la mort à Cachan, dans la
région parisienne, lors de l'explosion de
sa voiture qui était piégée. L'hypothèse
d'un attentat contre ce militant nationa-
liste croate, qui vit en France depuis
1958, est très probable.
• PÉKIN. - Le ministre chinois des

Affaires étrangères a confirmé que Mos-
cou avait proposé une reprise des discus-
sions sur les questions frontalières. Les
dernières négociations datent de juin
1978.
• LONDRES. - Le gouvernement de

Mme Thatcher, qui s'est engagé à ré-
duire le nombre des industries apparte-
nant à l'Etat, a annoncé son intention de
vendre la «National Freight Co» qui em-
ploie 26.000 personnes.

Comme larrons
en foire?

a
Le président Mitterrand a déci-

dément une activité diplomatique
très chargée. C'est ainsi qu'à l'oc-
casion de la célébration du bicen-
tenaire américain, il a rencontré
Ronald Reagan dans un cadre
certes off iciel , mais pour f o i s  non
directement lié aux événements
actuels.

Venant à point nommé juste
avant le sommet de Cancun, cette
entrevue avait plus d'importance
qu'il n'y  paraissait  à p r e m i è r e
vue. A l'heure où le président
américain — comme s'il n'avait
pas assez de problèmes à résou-
dre dans son p r o p r e  p a y s  — doit
f a i r e  f ace à une sérieuse levée de
boucliers en Europe, il doit éprou-
ver un réel besoin de se f a i r e  si-
non des alliés inconditionnels, du
moins des adversaires complai-
sants.

Les deux hommes n'ont pour-
tant — off iciellement du moins —
p a s  abordé la question des euro-
missiles, mais les convergences
de vue qu'ils ont déclaré avoir
eues à p r o p o s  de la question du
Proche-Orient sont de nature à
«dégeler» le terrain.

Certains craignaient que le
changement de pouvoir en France
détériore les relations f ranco-
américaines. En f ai t, Reagan a
peut-être trouvé en Mitterrand
l'un de ses meilleurs alliés, et ce-
lui qui, à l'heure actuelle, est le
plus à l'aise pour le soutenir dans
s -̂p oHtiqpe- êuropéenne. Aussi
surprenant que cela, puisse paraî-
tre. -

Les divergences économiques -
le problème des taux d'intérêt -
ne nuisent pas plus à la France
qu'aux autres p a y s  européens. Là,
même si M Mitterrand hausse le
ton, ce ne sera p a s  p l u s  f o r t  que
ses homologues.

A Cancun, on sera sur un autre
terrain, multilatéral cette f ois-ci.
Ce sera l'occasion de voir si les
«larrons» de Yorktown continue-
ront d'œuvrer la main dans la
main.

Claude-André JOLY

La guerre nucléaire pourrait être limitée à l'Europe
Selon le président Ronald Reagan

Le président Reagan admet désormais qu'une guerre nucléaire limitée au
théâtre européen est possible dans certaines conditions sans qu'elle entraine
un affrontement direct des deux grands.

«On peut envisager l'utilisation d'armes tactiques contre des troupes sur
le champ de bataille 'sans que cela amène l'une des grandes puissances à
appuyer sur le bouton», a déclaré le président dans une interview accordée
vendredi à des journalistes de province et publiée ultérieurement par la
Maison-Blanche. ; \

A la question de savoir si un échange
est possible sur le champ de bataille sans
que cela conduise à appuyer sur les bou-
tons jusqu'au dernier, le président ré-
pond: «Si nous persuadons les Soviéti-
ques que notre puissance de riposte,
après leur première salve, serait si des-
tructrice qu'ils ne peuvent se le permet-
tre, ils s'abstiendront.»

A cette occasion, M Reagan insiste

sur le déséquilibre des forces qui existe
actuellement, selon lui, sur le théâtre eu-
ropéen, et qui Justine, à ses yeux, le dé-
ploiement des missiles de moyenne por-
tée en Europe.

Les Soviétiques «nous surpassent pour
toutes les armes conventionnelles, des
milliers de chars, plus que ceux détenus
par l'ensemble des pays de l'OTAN. Le

seul moyen de les mettre en échec pour
l'instant serait l'arme nucléaire tactique
qui serait dirigé contre ces chars s'ils
commençaient à s'ébranler vers l'ouest»,
souligne le président ; : "~ * - " ' ''̂

«Contrairement à nous, ajoute encore
le président, l'Union soviétique pense
qu'une guerre nucléaire est possible et
qu'elle est gagnable (...) Il y a danger
pour l'Occident aussi longtemps qu'ils en
seront convaincus.»

Le président estime que les Soviéti-
ques ont pu s'asseoir par le passé à la ta-
ble de négociations sur les réductions
d'armement sans avoir rien à perdre.
«Nous n'avions rien pour les menacer,
note M. Reagan. Maintenant je pense
que nous pouvons sans doute entamer
des négociations plus réalistes en raison
des moyens de menace dont nous dispo-
serons.»Des lauréats de trois pays
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Le professeur Siegbahn, 63 ans, distin-

gué «pour sa contribution au développe-
ment de la spectroscopie électronique à
haute résolution», recevra la moitié du
prix de 180.000 dollars. Ses travaux font
suite à ceux de son père, qui avait été ré-
compensé du même Prix Nobel en 1924.
Le Pr. Siegbahn enseigne à l'Université
d'Uppsala depuis 1954 et est considéré
depuis plus d'une décennie comme le
meilleur physicien suédois.

L'autre moitié du Prix Nobel sera par-
tagée entre les professeurs américains
Bloembergen et Schawlow, récompensés
pour «leur contribution au développe-
ment de la spectroscopie par laser».

Le Pr. Bloembergen, 61 ans, est d'ori-
gine hollandaise et naturalisé américain
depuis 1958. C'est l'un des quatre profes-
seurs ou anciens professeurs d'Harvard à
recevoir un Prix Nobel cette année. Il
travaille depuis vingt ans sur la spectros-
copie par laser, qui a des applications
dans de nombreux domaines (médecine,
technologie, soudage, etc.).

Son collègue Schawlow, 60 ans, a ob-
tenu son doctorat à Toronto et enseigne
à l'Université de Stanford (Californie)
depuis 1961. «C'est l'un des inventeurs
des lasers», dit de lui le Pr. Bloembergen.

CHIMIE
Le Nobel de chimie récompense les

travaux séparés d'un Américain et d'un
Japonais sur le cours des réactions chi-
miques. Les deux hommes, pour étudier
le comportement des atomes et des molé-
cules dans les réactions chimiques, ont
en partie utilisé la spectroscopie — pour
laquelle trois savants ont reçu le Nobel
de physique. Les travaux des deux chi-
mistes, a estimé l'Académie suédoise,
sont importants pour l'étude du proces-
sus de la vie et la création de nouvelles
drogues.

Le Pr. Hoffmann, 44 ans, récompensé
par la moitié du prix, est d'origine polo-
naise. Né à Zloczow, il a émigré aux
Etats-Unis en 1949, et a obtenu la natio-
nalité américaine six ans plus tard. Di-
plômé de l'Université de Columbia et
d'Harvard, il enseigne à l'Université de
Cornell (New York) depuis 1965.

Enfin, le Pr. Fukui, 63 ans, est le pre-
mier Prix Nobel japonais de chimie. Il a
fait toutes ses études supérieures depuis
1941 à l'Université de Kyoto, où il ensei-
gne depuis 1951, et s'est spécialisé dans
la chimie hydro-carbonique. Comme la
plupart des lauréats, il s'est déclaré «sur-
pris mais très heureux» par sa récom-
pense. (ap)

Nationalisations: valse-hésitation
A l'Assemblée nationale française
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Pour quelques jours encore, l'hémicy-

cle demeurera donc le lieu privilégié d'af-
frontements et d'un dialogue de sourds
entrecoupé d'éclats.

LE SORT DES BANQUES
Sur les 50 articles du projet, trois ont

été réservés et la discussion hier butait
sur le 13e article concernant la nationali-
sation de 36 banques. L'opposition veut
faire de chacune d'elles un cas particulier
et les amendements succèdent aux amen-
dements. D'où l'accès de mauvaise hu-
meur de M. Pierre Joxe qui lança avec
ironie: «L'opposition proposera tout à
l'heure d'exclure du champ des nationa-
lisations la Banque de la Henin, la Ban-
que de l'Indochine et de Suez, la Banque
de Paris et des Pays-Bas, la Banque pa-
risienne de crédit au commerce extérieur,
la Banque régionale de l'Ain, la Banque
régionale de l'Ouest, etc... Voilà la vraie
argumentation: elle commence à un et fi-

nit à 36. Et, pour les 36 banques, il y
aura 36 amendements argumentes de fa-
çon particulière, car ces 36 banques cons-
tituent 36 cas particuliers».

De son côté, M. Gosnat a renchéri:
«Voilà ce qu'ils appellent de l'opposition
constructive. C'est tout simplement du
sabotage».

Capitaine
Papandréou

Pagel *J(

L'homme est habile certaine-
ment et d'une vaste intelligence -
au-dessus de tout soupçon.

Nous pensons qu'il est beau-
coup moins antiaméricain qu'il en
a voulu donner l'apparence, mais
qu'il sera très capable de mon-
nayer avec Washington des
concessions en maints domaines.

Jl en sera de même en ce qui
concerne les relations avec
l'OTAN et le Marché commun.

Pour mener un marchandage, nul
ne rendra des points au leader de
la gauche démocratique hellène.

En politique intérieure, M. Pa-
pandréou devrait adopter une dé-
marche assez proche de celle de
son ami François Mitterrand.
Mais il f aut se souvenir que,
même si elle est en passe de s'in-
dustrialiser, la Grèce est un pays
pauvre alors que la France est
une nation riche. Les mêmes me-
sures n'auront donc pas f orcé-
ment des répercussions identi-
ques. D'autre part, tandis que les
Français de tous bords sont es-
sentiellement conservateurs, p a r
nature, les Grecs ne le sont pas et,
sans les accords signés p a r  les
vainqueurs de la Seconde Guerre
mondiale, il y  a longtemps qu'ils
auraient glissé vers un régime de
gauche ou d'extrême-gauche.

Dans ces conditions, M. Papan-
dréou a en main de sérieux
atouts.

Willy BRANDT

Fusillade à Milan
Deux policiers de la brigade antiterro-

riste ont été tués et un troisième griève-
ment blessé, hier, dans le centre de Mi-
lan, au cours d'une fusillade avec deux
hommes armés, interpellés pour un con-
trôle de routine.

Selon la police, on ignore encore si les
deux hommes, qui ont réussi à prendre la
fuite, étaient des terroristes ou des mem-
bres du milieu.

Deux passants ont été aussi légère-
ment blessés dans la fusillade, au cours
de laquelle ont été tirés une trentaine de
coups de feu. Les trois agents de la bri-
gade antiterroriste, en voiture, avaient
arrêté une BMW, pour un contrôle de
documents, (ap)

L'agence américaine chargée de veiller
à l'innocuité des aliments et des médica-
ments (US Food and Drug Administra-
tion, FDA) a pris la décision inhabituelle
de mettre en garde les Américains qui se
rendent en Espagne contre les dangers
de l'huile d'olive frelatée;

La FDA a averti les Américains qu'ils
devraient s'abstenir d'acheter ou de
consommer de l'huile d'olive s'ils ont des
raisons de redouter une altération du
produit.

L'huile frelatée espagnole provoque la
pneumonie toxique, maladie encore mys-
térieuse et très difficile à soigner qui a
déjà fait 160 morts et 15.000 malades.

La France suspend ses importations
Le ministre français de la consomma-

tion, Mme Catherine Lalumière, a décidé
de suspendre pour une période de trois
mois toute importation d'huile et de pro-
duits préparés à l'huile orginaires d'Es-
pagne. Toutefois, les huiles d'olive vier-
ges et les huiles pures sont exclues de
cette mesure et continuent de faire l'ob-
jet d'un contrôle systématique aux fron-
tières. La «pneumonie toxique», empoi-
sonnement massif dû à la consommation
d'huiles frelatées , a déjà fait 160 morts
en Espagne et a affecté 15.000 personnes
depuis le 1er mai. (ats, afp)

Huile frelatée en Espagne
Mise en garde américaine

Un chasseur de 52 ans, M. Roger
Gœury, artisan maçon demeurant à
Saint-Rémy-les-Bois, a été tué dimanche
après-rnidi 'âU; cours ..d'une partie de
chasse dans les bois de l'Espérance à Lo-
"rbmontzey, à quelques kilomètres de Lu-
néville (Meurthe-et-Moselle).

Une vingtaine de chasseurs et de tra-
queurs poursuivaient un sanglier lorsque
les rabatteurs ont donné le signal. Plu-
sieurs coups de feu sont partis, et l'un
d'eux a atteint le chasseur sous l'aisselle
droite, provoquant la rupture de l'aorte.
Un médecin qui faisait partie du groupe
n'a rien pu faire.

Le permis d'inhumer a été refusé et
une autopsie doit être pratiquée. Les
gendarmes interrogent les membres du
groupe pour tenter de déterminer qui est
l'auteur du coup de feu. (ap)

Scène de chasse
en Meurthe-et-Moselle

Golfe Persique

Plus de 35 bateaux de pêche ont som-
bré dans la tempête qui a fait rage di-
manche dans le golfe Persique et qui a
fait quelque 200 morts, a affirmé hier la
radio de Téhéran.

Selon le Croissant-Rouge, la tempête a
balayé l'île de Kisch, à 185 kilomètres au
sud-ouest du port de Bandar Abbas, sur
la côte nord du Golfe. Trente-neuf ma-
rins au moins ont péri dans le naufrage
de leurs embarcations près de l'île d'Hor-
muz.

La marine et l'aviation iraniennes par-
ticipent aux opérations de secours, (ap)

Tempête meurtrière

Les déclarations de M. Reagan ont
provoqué une vive inquiétude dans les
milieux politiques de la capitale fédérale
allemande.

M. Horn, député social-démocrate
(spd) et vice-président de rassemblée de
l'Atlantique-Nord, a violemment réagi,
en estimant que «la position du prési-
dent Reagan diminue la capacité de dis-
suasion de l'OTAN et fait augmenter les
risques de guerre».

M. Horn a également lancé une mise
en garde contre les risques de scission au
sein de l'OTAN. «Si le gouvernement
américain, a dit M. Horn, fait des décla-
rations de M. Reagan sa propre philoso-
phie de défense, cela fera éclater l'Al-
liance atlantique et signifiera sa fin.»

(ats, afp)

Craintes à Bonn
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i UN RADIO-
1 ÉLECTRICIEN
B Place stable, ambiance agréable dans atelier
S._ . . moderne, travail très varié.

&§ Faire offres à V.A.C René Jundd SA,
jj t â *  Service du personnel, Léopold-Robert 115,
'M 2300 La Chaux-de-Fonds. 2SESS

MÉCANICIEN
Petite entreprise commercialisant ses ,propres produits
dans le domaine des outils de coupe, cherche un
mécanicien dans la trentaine, précis et inventif.
Travail varié.

"< Ecrire sous chiffre R>2559Ô'aû bureau ¦de1 LHmpartiëF.-£ ïac
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Le développement de notre programme de fabrication
en fraiseuses et perceuses à commande numérique
nous Oblige à engager le nouveau collaborateur suivant

ingénieur-
mécanicien ETS

à qui nous prévoyons de confier les tâches suivantes:

• LE DÉVELOPPEMENT DE LOGICIELS sur calcula-
teurs HP 85, HP 9825 et HP 9826 en relation avec
notre place de programmation assistée pour machi-
nes à commande numérique

• assistance technique à (a vente
- écolage de clients.

Nous souhaitons trouver un collaborateur ayant des
connaissances des langages BASIC et HPL et des tech-
niques d'usinage par commande numérique.

Nous donnerons la préférence à un candidat aimant le
contact avec la clientèle. La connaissance des langues
est souhaitée mais pas indispensable.

Nous prions les personnes intéressées de nous adresser
leurs offres ou de téléphoner au numéro
(039) 31 49 03 interne 282.

Cherche pour son bureau technique un

technicien-électricien
¦ 

¦

ou un

dessinateur-
électricien

Ce poste s'adresse à un candidat capable d'assumer le dé-
veloppement de schémas électriques complets.
Les personnes intéressées par un travail intéressant, varié,
et effectué en grande partie de façon indépendante, sont
priées de nous adresser leurs offres ou de téléphoner.

28-12128
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monteur électricien
aux Services Industriels
Travail très varié dans un service publique de construction et
d'exploitation de réseaux d'électricité moyenne et basse ten-
sion, de télévision par câble et d'eau.
Ce poste conviendrait au porteur d'un certificat de capacité de:

- électricien de réseau
installateur électricien

o mécanicien électricien
Obligations de traitements légaux.
Place stable, semaine de 5 jours.
Entrée en service: à convenir.

¦; Tous renseignements peuvent être obtenus auprès du chef des
Services Industriels, M. P.-A. Châtelain, tél. 038/42 10 42.
Les offres de services accompagnées de copies de certificats

. doivent être adressées au Conseil communal, 2017 Boudry,
jusqu'au 2 novembre 1981.

Conseil communal
26686 v...;'

1 • ' '  l 'y  . ¦ ' 
• . ¦

' i , ,''. ' -¦.* - ' ' ¦ '¦

L'annonce, reflet vivant du marché



Les erreurs de Péquipage confirmées
Accident d'un DC8 Swissair à Athènes

Le Département fédéral des transports et communications et de l'énergie
(DFTCE) a publié hier le rapport, traduit de l'anglais par le Bureau fédéral
d'enquête sur les accidents d'aviation, de la Commission d'enquête grecque
datant de la mi-août de cette année sur l'accident d'un appareil de Swissair à
Athènes. D'une manière générale, le rapport du DFTCE confirme les fautes
de l'équipage constatées par les autorités grecques de l'aviation civile à la
suite de l'accident du DC8-62 de Swissair sur l'aéroport d'Athènes survenu le

7 octobre 1979 et qui avait entraîné la mort de 14 personnes.

L'accident s'est produit lors d'une ap-
proche finale non stabilisée. L'appareil,
dont l'équipage était placé sous la direc-
tion du capitaine d'alors Fritz Schmutz,
s'est posé trop tard et à une vitesse supé-
rieure à la normale. L'équipage n'a pas
pleinement tiré parti des systèmes de
freinage (freins de roues et inversion de
poussée), en particulier les freins de
roues, après s'être posé dans des condi-
tiosn déavorables connues, de sorte qu'il
a été impossible d'arrêter l'avion avant
l'extrémité de la piste. Celui-ci, au bout
de l'aire de sécurité a donc dévalé un ta-
lus de quatre mètres et a pris feu. 140 des
personnes à bord (équipage compris) ont
survécu, 11 ont été légèrement blessées
et 14 ont été brûlées dans l'épave.
QUELQUES
MALENTENDUS

Selon le rapport traduit par le Bureau
fédéral d'enquête sur les accidents
d'aviation, l'évacuation des passagers a
duré au moins trois minutes et demis,
mais au maximum quatre minutes et de-
mie. Les 14 victimes, qui se trouvaient

toutes à l'arrière de l'appareil, semblent,
pour des raisons non établies, n'avoir pas
tenté de quitter l'appareil ou ne l'avoir
fait que de manière insuffisamment
énergique. Et le rapport ajoute que, se-
lon toute probabilité, tous les passagers
avaient la possibilité de quitter leur siège
et de sortir de l'avion. La confusion créée
par des malentendus près de la porte ar-
rière et le va-et-vient qui s'en est suivi
ont causé une exposition trop longue des
passagers à la fumée, de sorte que ceux-ci
ont absorbé des gaz toxiques provoquant
une perte de connaissance et les empê-
chant de quitter l'avion.

LA POISSE
Le rapport mentionne en outre que le

commandant de bord a quitté l'avion par
la fenêtre du cockpit et qu'environ 120 à
130 passagers sont sortis par la porte
avant gauche. L'incendie s'étant déclaré
immédiatement, ni les portes ni les is-
sues de secours du côté droit n'ont pu
être utilisées. Par ailleurs, le toboggan de
la porte avant a cédé après que 40 à 50
passagers l'aient utilisé et les suivant ont

dû sauter d'une hauteur de 1,70 mètre,
aidés par l'équipage.

Au sujet du commandant, le rapport
précise qu'il a quitté le cockpit par sa fe-
nêtre coulissante pour aider les passa-
gers qui sautaient l'un sur l'autre par la
porte avant. Ce faisant, il a laissé passer
l'occasion de vérifier dans la cabine que
le dernier passager l'avait apparemment
quittée. Le co-pilote est resté dans la
partie antérieure de la cabine pour aider
les passagers à quitter l'avion. Lors-
qu'aucun passager n'a plus quitté
l'avion, il a sauté à terra. Après un coup
d'oeil sur l'incendie, il est retourné dans
l'avion avec l'aide d'un steward pour vé-
rifier qu'il ne soit plus resté de passagers.
A cause de la fumée, il n'a pu atteindre
que le compartiment de la classe écono-
mique. L'action était opportune, mais
n'a pas réussi, faute d'équipement adé-
quat, (ats)

Aide au développement et commerce
Visite privée du président ghanéen

M. Hilla Limann, président de la République du Ghana, a rencontré hier à
Berne M. Kurt Furgler, président de la Confédération, ainsi que le conseiller
fédéral Fritz Honegger chef du Département de l'économie publique. Les
entretiens ont en particulier porté sur les garanties que la Confédération
peut donner aux investisseurs privés suisses au Ghana. M. Limann, qui fait
une visite privée de deux jours en Suisse, aura encore à Bâle des entretiens
avec des représentants des milieux industriels et bancaires avant de se

rendre au CICR à Genève.

Le Ghana recherche avant tout une
aide au développement dans les secteurs
de l'agriculture et des communications
ainsi que dans l'exploitation de ses res-

sources minières (or et pétrole notam-
ment). Le Département fédéral des Af-
faires étrangères lui a déjà transmis un
projet d'accord pour garantir les inves-
tissements privés suisses. M. Hilla Li-
mann, qui était accompagné par ses mi-
nistres des Finances et des Affaires exté-
rieures, a remis aux autorités fédérales
son contre-projet d'accord. Le Ghana,
a-t-il déclaré au cours d'une conférence
de presse hier après-midi, tient beaucoup
à faire participer l'économie privée à son
développement.

DES LIENS ANCIENS
M. Hilla limann a mis en évidence les

liens très particuliers qui unissent la
Suisse au Ghana et qui sont à l'origine
de cette visite, la première d'un chef
d'Etat ghanéen en Suisse. En 1828, des
missionnaires bâlois sont venus dans ce
pays qui s'appelait alors la Côte d'Or. Ils
ont fondé plusieurs écoles dont la pre-
mière Ecole d'agriculture d'Afrique. Ce
sont eux aussi qui ont créé les premières
plantations de cacao. Entre temps, les
exportations de cette fève sont devenues
la plus importante source de devises du
commerce extérieur ghanéen. Jamais, a

souligné M. Limann, la Suisse n'a eu une
attitude de pays colonisateur à l'égard
du Ghana.

Né en 1934, M. Hilla Limann a fait des
études à Londres et à Paris. Il a, résidé à
Genève entre 1971 et 1975 en tant que
conseiller de la mission permanente du
Ghana auprès des Nations-Unies. Le 9
juin 1979, il a accédé à la présidence de
son pays à la suite d'une élection à la-
quelle il a obtenu 1 million de voix
contre 600.000 à son adversaire. D'une
superficie six fois plus grande que celle
de la Suisse, le Ghana compte actuelle-
ment entre 12 et 15 millions d'habitants.

(ats)

Limitation des autorisations
Le Liechtenstein et ses étrangers

La liberté d'établissement est désormais limitée au Liechtenstein pour les
étrangers. A cet effet, le gouvernement princier et le Conseil fédéral sont
convenus de suspendre partiellement, jusqu'à nouvel ordre, les effets de
l'accord entre les deux pays en ce qui concerne la liberté d'établissement.
Seules certaines catégories de personnes (les frontaliers, les personnes qui
poursuivent leurs études ou leur formation) ne seront pas soumises à une

limitation.

La décision des deux gouvernements
est motivée par la proportion des étran-
gers domiciliés dans la Principauté: sur
26.000 habitants, il y a 9000 étrangers
dont la moitié sont des Suisses. Les per-
sonnes touchées par la mesure prise de-
vront obtenir une autorisation pour pou-
voir s'installer dans l'autre pays. Mais
une fois l'autorisation obtenue, les res-
sortissants des deux Etats continueront

à avoir droit, comme par le passé, à la
prolongation de leur autorisation de sé-
jour, sauf s'il s'agit d'un séjour de nature
temporaire.

La nouvelle réglementation, arrêtée
hier sous la forme d'un échange de notes
entre le Département fédéral des affaires
étrangères et l'ambassade de la Princi-
pauté du Liechtenstein, entre immédia-
tement en vigueur, (ats)

Avance nette de la droite
Elections genevoises

Le résultat définitif des élections
des 100 députés au Grand Conseil
genevois traduit un net renforce-
ment de la droite, puisque les libé-
raux gagnent 5 siègent et les radi-
caux 2 (les vigilants, qui perdent un
siège, ne votent pas toujours avec la
droite). Ensemble, libéraux et radi-
caux occuperont 44 sièges, auxquels
il faut ajouter les 13 sièges du pdc,
soit une confortable majorité pour
ce qu'on appelle l'«entente natio-
nale». A l'opposé, les socialistes (qui
gagnent 2 sièges) et les communis-
tes (qui en perdent 6) n'auront en-
semble que 36 sièges.

On assiste donc à un renforcement de
la bipolarisation, mais aussi à un effon-
drement du parti du travail, seul grand
perdant de ces élections. Dans son ana-
lyse, le pdt ne cache pas cette «grave
défaite» qu'il attribue notamment à
certains événements de politique inter-

nationale. Les libéraux, quant à eux, at-
tribuent leur succès à une politique
«claire et cohérente». La fermeté de
leurs positions est en effet indéniable.
On notera toutefois que leur campagne,
axée contre le Département de l'ins-
truction publique, ne semble nullement
avoir affaibli la position de M. André
Chavanne. Quant aux radicaux, ils re-
connaissent que les résultats marquent
«la fin de leur affaiblissement».

Cette semaine, les partis désigneront
leurs candidats au Conseil d'Etat (élec-
tion le 15 novembre). Les socialistes ont
déjà désigné MM. Chavanne et Grobet,
le pdt M. Jean Spielmann. Chez les ra-
dicaux, on attend de nouveau MM.
Borner et Ducret, chez les libéraux
MM. Vernet et Wellhauser, chez le pdc
M. Fontanet. Quant à M. Aloys Wer-
ner, hors parti (mais proche des libé-
raux), il dira aujourd'hui s'il est candi-
dat, (ats)

Pro Juventute 1981: armoiries communales

Le 26 novembre prochain sera émise
la série «Pro Juventute» 1981 compre-
nant quatre timbres avec surtaxte consa-
crés aux «armoiries communales». Les
valeurs seront les suivantes: 20+10 «Uf -
f ikon», commune du canton de Lucerne,
district de Willisau, 630 habitants;
40+20 «Torre», 260 habitants, district
de Blenio au Tessin; 70+30 «Benken»,
1800 habitants, canton de Saint-Gall, et
enfin le 80+40 «Préverenges», 3000 ha-
bitants, dans le canton de Vaud, district
de Morges. Ces quatre timbres sont réa-
lisés par Helio-Courvoisier à La Chaux-
de-Fonds. A la même date sera mis en
vente un carnet de huit timbres Pro Ju-
ventute au prix de 7fr .  80.

«Pour annoncer la première série de
timbres-poste consacrés aux «armoiries
communales», expliquent les PTT, nous
avions délibérément choisi de reproduire
sur la couverture de la brochure la fa-
meuse pyramide des drapeaux de l'Expo
64 à Lausanne. Nous voulions en quel-
que sorte montrer l'éventail immense des
armoiries (il y en avait plusieurs mil-
liers) parmi lesquelles il avait fa l lu  choi-
sir 16 sujets; ce ne fut  pas une mince af-
faire, car il s'agissait de créer un ensem-
ble harmonieux, tout en tenant compte à
la fois des aspects géographiques, lin-
guistiques, historiques et artistiques.
L'auteur de tous les timbres de cette sé-
rie, l'héraldiste tessinois Gastone Cam-
bin, de Breganzona, s'en est fort bien
tiré. Il s'est même en effet souvenu avant
même de commencer son travail que

cette série de 16 timbres devait par la
suite former un tout harmonieux sur une
seule et même page d'album. Il a donc
porté un soin tout particulier au choix
des couleurs afin que les tons et l'équili-
bre entre les surfaces dorées et argentées
soient conformes aux prescriptions pos-
tales en la matière». Ce soin tout parti-
culier apporté à la conception fait des
séries «armoiries communales» un mo-
dèle du genre dont la qualité et l'homo-
généité seront extrêmement prisés des
philathélistes. (L)

Révision du Code pénal

Le délai référendaire de trois mois concernant la révision du Code
pénal sur la répression des actes de violence court depuis aujourd'hui.
Ce projet de révision que les Chambres fédérales ont adopté le 9
octobre a en effet été publié dans la dernière «Feuille fédérale». On y
trouve encore neuf autres projets de loi que le Parlement a approuvé

durant sa dernière session.

Le Parti socialiste suisse et l'Union
syndicale suisse ont d'ores et déjà an-
noncé leur intention de lancer le réfé-
rendum contre cette révision du Code
pénal. Ces deux organisations s'élè-
vent en particulier contre les disposi-
tions qui permettent de poursuivre
les actes dits préparatoires à un acte
de violence et l'incitation publique à
la violence. Pour provoquer un vote
populaire à ce sujet , ils devront réu-
nir 50.000 signatures jusqu'au 18 jan-
vier prochain.

Les neuf autres projets de loi sou-
mis au référendum facultatif concer-
nent une modification de l'assurance-

maladie (interruptions de grossesse),
la création de centres de consultation
en matière de grossesse dans les can-
tons, la participation de la Suisse à
des recherches astronomiques, la rati-
fication des protocoles additionnels
aux Conventions de Genève, les pré-
férences tarifaires en faveur des pays
en voie de développement, la prolon-
gation du régime transitoire de l'as-
surance-chômage, la création d'un
fonds commun pour les matières pre-
mières et, enfin, la ratification de
l'accord international sur le caout-
chouc naturel, (ats)

Le délai référendaire court

Une délégation de douze mem-
bres du syndicat indépendant po-
lonais Solidarité, invitée par
l'Union syndicale suisse, visitera
prochainement notre pays. Six de
ces délégués (dont un membre de
la direction nationale et un repré-
sentant de Solidarité rurale) se-
ront les hôtes du Cartel syndical
vaudois, à partir du 26 octobre.

La délégation arrivera lundi pro-
chain à Lausanne. Elle visitera mardi
une entreprise de la métallurgie lau-
sannoise et une fabrique d'horlogerie
de la vallée de Joux, mercredi .une ou
deux entreprises veveysannes, jeudi
une société du secteur alimentaire à
Lausanne et vendredi une fabrique
yverdonnoise.

Après avoir participé à des assem-
blées publiques au Sentier, à Lau-
sanne, à Bienne et peut-être à Neu-
châtel, les délégués polonais feront
une excursion de détente avec des
syndicalistes vaudois et genevois. En-
fin, du 2 au 6 novembre, ils iront dans
le canton du Jura et à Genève, (ats)

Une délégation
de Solidarité
en Suisse romande

Sécurité nucléaire

Une convention germano-suisse sur l'information réciproque
concernant les installations nucléaires sises dans la région frontalière
sera élaborée et signée dans les meilleurs délais possibles. Les deux
délégations suisse et ouest-allemande qui se réunissent à intervalles
réguliers pour s'entretenir de problèmes de sécurité nucléaire ont
préparé le projet de convention, à Munich, à la fin de la semaine passée.

La délégation allemande compre-
nait des représentants du ministère
fédéral de l'Intérieur ainsi que des
Lànder de Bade-Wurtemberg et de
Bavière. La Suisse avait délégué des
collaborateurs des services fédéraux
concernés et des représentants du
canton d'Argovie. En outre, il a été
fait appel à des experts externes.

Les discussions ont également
porté sur l'application des techniques
de sécurité et les effets sur l'environ-
nement de la centrale nucléaire de
Leibstadt (AG), ainsi que sur des

questions de responsabilité civile, de
protection contre les radiations et de
protection en cas d'urgence.

A l'occasion de leur séjour en Ba-
vière, les deux délégations ont fait
connaissance avec le système de télé-
surveillance des réacteurs nucléaires
mis en place dans ce Land. Enfin,
pour poursuivre et intensifier ces en-
tretiens, qui sont tenus régulièrement
depuis près de 10 ans, il a été prévu
de créer une commission germano-
suisse pour la sécurité des installa-
tions nucléaires, (ats)

Coopération germano-suisse

Elections fribourgeoises

Ce ne sont pas moins de 456 candidats
qui briguent l'un des 130 sièges du Grand
Conseil fribourgeois. C'est ce qu'on pou-
vait constater lundi soir au moment de
l'expiration du délai pour le dépôt des
listes.

La situation n'est pas moins passion-
nante pour les élections au Conseil
d'Etat. Treize candidats aspirent pour le
moment à l'un des sept sièges du gouver-
nement cantonal. On escompte générale-
ment que lors du premier tour (14-15 no-
vembre) seul un des candidats sera direc-
tement élu. Le second tour a été fixé aux
5 et 6 décembre prochains, (ats)

Que de candidats !

Hanro (BL)

La fabrique de vêtements Hanro SA
Liestal (BL) va être réorganisée d'ici la
fin de l'année 1982. Dans un communi-
qué publié hier, la direction de l'entre-
prise annonce qu'elle va développer la
production de ses ateliers de confection
au Tessin et en République d'Irlande.

Cette restructuration entraînera la
suppression de 80 à 100 emplois (environ
un cinquième de l'effectif total) annonce
la direction de l'entreprise. Le syndicat
concerné, la Fédération suisse des tra-
vailleurs du vêtement, du cuir et de
l'équipement est actuellement en tracta-
tion avec la direction de Hanro pour éta-
blir un plan social en faveur du person-
nel concerné par la restructuration.

(ats)

Suppression d'emploi
Le hasard a de la chance et tout va

pour le mieux dans le monde des loteries
puisque la chance s'en remet au hasard.

Ainsi, au hasard de la chance, la
chance veut que le hasard n'oublie ja-
mais ou presque ceux qui misent sur la
chance.

Il existe partout des laissés pour
compte, même parmi les billets de la Lo-
terie romande. Parmi eux pourrait som-
meiller à jamais le numéro d'un gros lot.
Le hasard fait que la chance soit tou-
jours distribuée depuis 1937, année de la
création de la Loterie romande.

Pour que le gros lot ne reste pas en
rade, courez votre chance au hasard mais
achetez vite un billet avant le 24 octobre,
jour du tirage à Pully. (Comm)

Loterie romande

Rsstauré au prix d'une dizaine de mil-
lions de francs, l'ancien Casino munici-
pal de Montbenon, à Lausanne, édifice
typique des années 1900, a été inauguré
hier soir. Il abrite une grande salle des
fêtes pour les sociétés-locales, une salle
de concerts dédiée, à Ignace Paderewski,
une galerie d'exposition, un restaurant
«belle époque» et enfin les nouveaux lo-
caux de la Cinémathèque suisse.

Celle-ci, fondée à Lausanne en 1948
déjà, était fort à l'étroit jusqu'ici. Elle
pourra enfin présenter en public ses ines-
timables collections: 5000 longs métrages
et 4000 courts métrages (soit 220.000 bo-
bines, plus les 10.000 bobines des archi-
ves du Ciné-Journal suisse), 10.000 affi-
ches, 220.000 photos, 220 anciens appa-
reils de cinéma, 8000 livres, 250.000 fi-
ches d'information, (ats)

Nouvelle cinémathèque
inaugurée
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12.30 Journal de midi. 12.45 env. Ma-
gazine d'actualité. 13.30 La pluie et le
beau temps. 16.00 Le violon et le ros-
signol. 17.00 Les invités de Jacques
Bofford. 18.00 Journal du soir. 18.15
Actualités régionales. 18.25 Sports.
18.30 Le petit Alcazar. 19.00 Titres
de l'actualité. 19.05 Les dossiers de
l'actualité. Revue de la presse suisse
alémanique. 19.30 Le Petit Alcazar.
20.00 La chanson devant soi. 21.00
Transit. 22.30 Journal de nuit. 22.40
Petit théâtre de nuit. Le pauvre
homme du Toggenbourg (2). 23.05
Blues in the night. 24.00 Hymne na-
tional.

12.00 Vient de paraître. 12.50 Les
concerts du jour. 13.00 Formule 2.
13.30 Stéréo-balade. 14.00 Réalité:
Réalités de la famille. 15.00 Suisse-
musique: Ravel, Derbès, Schumann,
Britten, Schubert. 17.00 Informa-
tions. 17.05 Hot Une, Rock Une. 17.50
Jazz Une. 18.00 Les archives du jazz.
18.30 Sciences au quotidien. 18.50 Per
i lavoratori italiani in Svizzera. 19.20
Novitads. 19.30 RSR 2 présente...
19.35 La librairie des ondes. 20.00
Aux avant-scènes radiophoniques.
Bràker. 22.15 Musique au présent.
23.00 Informations. 23.05 Hymne na-
tional.

12.00 Radio Ba-Da-Boum, avec J.-M.
Ribes et Darry Cowl. 12.45 Le Jeu
des milles francs: Lucien Jeunesse.
13.00 Inter- treize. 13.30 «Le Jeu de
la tentation», avec Daniel Gélin.
14.30 Muriel Hess et Bernard Ma-
bille. 15.00 Câlin express. 15.30 Pa-
trice Blanc-Francard. 17.00 Radios-
copie: Jacques Chancel. 18.00
Thierry Le Luron.. 19.00 Journal de
P. Bertin. Chronique de l'étranger.
19.20 Reporter. Tribune de la presse.
20.05 Jean- Louis Foulquier. 21.00
Feed back. 22.05 J. Pradel. 23.05 José
Artur.

12.02 Midi deux. 12.30 Jazz classique.
14.00 Musique légère: pages de Lissac
et Prin. 14.30 Les enfants d'Orphée.
15.00 Points-contrepoints. Triple
concerto pour piano, violon, violon-
celle et orch., Beethoven; pages de
Telemann et Amy. 18.02 Le club du
jazz. 18.30 Premières loges: C. Super-
via, soprano espagnol: «De Espana
vengo», Luna; «Siete Canciones po-
polares espanolas», «El Pano mo
runo», «SeguidiUa murciano», «Astu-
riana», «Jota», «Nana», «Cancion»,
«Polo», De FaUa. 19.20 Concert:
Nouvel orch. philharm. avec M. Be-
roff, piano. 21.30 Ouvert la nuit.

12.05 Nous tous chacun. 12.45 Pano-
rama. 13.30 libre parcours variétés.
14.00 Sons. 14.05 Un livre, des voix,
Claude-Michel Cluny «L'été jaune».
14.47 Les après-midi de France-
Culture. 17.32 Festival de LiUe. 18.30
FeuiUeton: Pour Dieu et le roi. 19.25
Jazz à l'ancienne. 19.30 Sciences: La
psychothérapie entre Dionysos et
Apollon. 20.00 Dialogues franco-espa-
gnols: Racines et formes: Paris-Bar-
celone 1881-1981. 21.15 Festival de
Lille; Musiques de notre temps. 22.30
Nuits magnétiques: Risques de tur-
bulences.
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Informations toutes les heures de
6.00 à 21.00 et à 12.30, 22.30 et 23.55.
Journal du matin. 6.00, 7.00, 8.00
Editions principales. 6.30 Actualités
régionales. 6.35 Sports. 6.58 Minute
œucuménique. 7.30 Titres. 8.10 Re-
vue de la presse romande. 8.25 Mé-
mento des spectacles et des concerts.
8.30 Sur demande. 9.30 Saute-mou-
ton. 11.30 Chaque jour est un grand
jour. 12.20 Un cheveu sur la soupe.

7.00 RSR 2 présente... 7.05 Suisse-
musique. 9.00 Informations. 9.05 Le
temps d'apprendre. Chronique per-
manente sur l'éducation en Suisse.
9.15 Radio éducative: chemin faisant,
un sport: le basket 9.35 Cours de lan-
gues par la radio: espagnol. 10.00
Portes ouvertes sur l'Université.
10.58 Minute œucuménique. 11.00 In-
formations. 11.05 Perspectives musi-
cales. L. Cherubini: Requiem en ré
mineur pour chœur d'hommes et or-
chestre.

0.05 José Artur. 1.00 PhiUppe Ma-
nœuvre. 2.05 Mâcha. 3.00 Fr. Priouet.
4.30 Michel Touret. De 6.00 à 8.45
Pierre Douglas et les informations.
Chroniques de Dominique Jamet
(7.10), Michel Cardoze (7.20), Emma-
nuel de la TaUle (7.40), Guy Claise
(8.15). 6.50 Chronique régionale. 7.45
L'invité de Didier Lecat. 8.30 Revue
de presse. Jacques Thévenin. 8.45
Eve Ruggieri et Bernard Grand.
11.00 Gérard Klein.

Programme susceptible de modifica-
tions et communiqué sous toutes ré-
serves.
6.02 Quotidien musique: A la recher-
che d'un temps nouveau: Quatuor à
cordes, Schmitt, Brunetti. et Sym-
phonie No 23, Galupi. 7.02 Actualité
du disque et magazine d'informations
culturelles et musicales. 9.02 Le ma-
tin des musiciens: La musique reli-
gieuse de Liszt.

7.02 Matinales, magazine. 8.00 Les
chemins de la connaissance, avec à
8.00 Métamorphoses des jardins: le
retour du paysage. 8.32 Paroles de fil:
Indonésie. 8.50 Echec au hasard. 9.07
Les matinées de France-Culture:
Sciences et techniques; histoire des
sciences. 10.45 Le livre, ouverture sur
la vie. «Pas de diputes, pas de bagar-
res». 11.02 Festival de LiUe: Créa-
tions déjeunes compositeurs italiens.
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14.30 TV éducative
15 J 5 Point de mire
16.05 Vision 2: Si on chantait

Gérard Lenorman - Dave, ainsi
que Amélie Morin

17.00 Charivari
Majo Baeriswyl; Bob Jambe,
l'Old Rythm Rings (formation
«vieux style» du Groupe instru-
mental Romand)

Bob Jambe

17.25 4,5,6,7~ Babibouchettes
17.35 L'Enfance de Dominique

Bessie est malade
18.00 Téléjournal
18.05 H faut savoir

Aujourd'hui: Le WWF
1815 Les petits plats dans l'écran
18.35 Les grands personnages de

l'histoire en papier
18.45 Capitaine Simon

Pour les petits, une dernière his-
toire avant de s'endormir

18.55 Un jour, une heure
1915 Mister Magoo

Who's Zoo Magoo
19.30 Téléjournal
19.50 Quadrillage

20.10 Kojak. Ce soir:
Territoire
interdit
Avec: TeÙy Savalas:
Théo Kojak - Dan Fra-
zer: McNeil - Kevin
Dobson: Cracker -
George Savalas: Sta-
vrris > Michael Christo-I
pher; Viggers jr. - Roy
Poole: Capt. Keane -i
Titas Vandisi Viggers

: : i i rsr*;H^:rAsheri:]iBrauner:j: M 'Crater .^FraaiifcCaïupa-;
neHa: Sammy - Peter
Hobbs: Çortazzo

21.05 Entracte: L'émission sur le
spectacle de Maurice Huelin
et Pattrick Ferla. Ce soir:
Molière superstar

22.05 Baptême d'adultes
Présence cathoUque

22.35 Téléjournal

—B3 i
12.05 Réponse à tout
12.25 Une minute pour les femmes

C'est nous les plus fortes!
12.30 Midi première
13.00 Actualités
13.45 Féminin présent

13.45 A votre santé: La grippe.
14.05 CNDP: Les mains invisi-
bles: Les différents moyens
d'animation des marionnettes.
14.25 Anna Karénine. Via USA

18.00 C'est à vous
1825 L'île aux enfants
18.50 Avis de recherche

Un jeu de Patrick Sabatier. In-
vités: Annie Cordy

Annie Cordy

19.20 Actualités régionales
19.45 Les paris
20.00 Actualités

20.30 Dickie-Roi (6
et fin)
Série de Guy-André
Lefrnne. Avec: Dàve:
Dickie - JeanBengui-

": ; ::i ": :";ï '̂ gui: Alex - Pauline
Delfau: Pauline - Mi-
chel Beaune: M. Holl-

:: ; !: ; tnann T'ï - Marion s
Game: Marie-Lou -
Yves Marchand:
Claude Wahl - André
Reybaz: Le comte de
Saint-Nom - Louison
Roblin: Janine, etc.

21.35 7sur7
Le magazine de la semaine

22.35 Regards entendus
La peinture cubiste

23.30 Actualités

10.30 A2 Antiope
12.05 Passez donc me voir: par

Philippe Bouvard
12.30 La vie des autres: Christophe

Feuilleton. Avec: Hugues Profy:
Christophe Bonnard - Etienne
Bierry - M. Bonnard

12.45 Journal
13.30 Economies d'énergie
13.35 Magazine régional
13.50 Face à vous
14.00 Aujourd'hui Madame
15.00 Un Privé dans la Nuit (3)
16.35 Itinéraires

Les Quilapayun, sept musiciens
chiliens

16.55 Histoires courtes
17.20 Fenêtre sur...

La fête du vent à Ahmadabad
17.52 Récré A2: Pierrot: L'Ours

Pop à Woodstock - 17.58 C'est
chouette: Les films pour les
enfants • 18.04 3, 2, 1_
Contact

18.30 C'est la vie
18.50 Des chiffres et des lettres
19.20 Actualités régionales
19.45 Les gens d'ici
20.00 Journal
20.30 D'accord, pas d'accord
il i • : •:.:•:

Les dossiers de l'écran

20.40 Dupont Lajoie
Un film d'Yves Bois- i

 ̂ set Avec: Jean Car- !
met: Georges Lajoie -
Pierre Tornade: Colin
- Jean Bouise: Boular
- Michel Peyrelon:
Schumacher - Ginette

!i!;::.;;pj; : ¦ ' ;; :: Garein - Pascale Ro-
berts: Mme Colin -
Jean-Pierre Marielle:
Léo Tartaffione, etc.
Débat: Le racisme
quotidien, en particu-
lier contre les Ma-
ghrébins, l'immigra-
tion et la seconde gé-
nération.

Georges Lajoie, qui tient un bis-
trot à Paris, passe ses vacances au
«camping du soleil» avec sa femme
Ginette et son f i l s  Léon. Là, il a re-
trouvé des comparses habituels les
Colin et les Schumacher; le célèbre
présentateur de Télévision, Léo
Tartaffione anime les loisirs des
vacanciers. Mais hélas leur repos
est contrarié par le bruit d'un
chantier voisin.

La présence d'ouvriers immigrés
réveille la xénophobie du cafetier.
Un soir, au dancing du village, un
incident éclate entre Schumacher
et deux frères, ouvriers algériens,
incident bientôt apaisé.

Le lendemain, débutent les jeux
minier-Camping», mais Georges,
dont les performances sportives
sont médiocres, quitte le camp. Il
rencontre la jeune Brigitte Colin,
une ravissante adolescente, qui se
dore au soleil.

23.30 Journal

18.30 FR3 Jeunesse
18.55 Tribune libre
1910 Soir 3
19.20 Actualités régionales
19.40 Télévision régionale

Les maçons de la Creuse
19.55 Ulysse 31

Les Fleurs sauvages (3). Dessin
animé

20.00 Jeux de 20 heures

20.30 La Machine
à explorer le
Temps
Un film de Georges
Pal (i960). Avec: Rod
Taylor. George - Alan
Young: David Filby *
Sébastian Cahot: Dr
Hillger - Whit Bissel:
Walter Kemp - Yvette
Mimieux: Weena, etc.

Yvette Mimieux
2210 Soir 3
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9.45 La maison où l'on joue
Fiffi et le Bonhomme de Pierre

1015 Cours de formation
14.45 Da Capo
15.45 Pour là ville et la campagne
16.45 La maison où l'on joue
17.45 Gschichte-Chischte
17.55 Téléjournal
18.00 Carrousel
18.35 Achtung Zoll
19.05 Informations régionales
19.30 Téléjournal - Sports
20.00 Ein Fall fur zwei

La Villa en France, série
21.05 CH-Magazine
21.55 Téléjournal
23.05 Résultats sportifs
22.05 Vis-à-vis

Léo Schûrmann, directeur de la
SSR, répond aux questions de F.-
A. Meyer

2310 Téléjournal

¦ Hllllll f̂ II IBEIBSBI ^r̂
18.00 Pour les tout-petits
18.05 Pour les enfants
1815 Pour les jeunes

La Carte mystérieuse
18.45 Téléjournal
18.50 Bonjour, Dr Bedford

Molly et Jules. Série
19.20 R carrozzone

Folklore de tous pays
19.50 Magazine régional
2015 Téléjournal
20.40 Semmelweiss
21.40 Mardi-sports

Hockey sur glace

L'oreille fine à la Radio suisse
romande 1 à 10 h. 30

Indice de demain: Jean-Claude
Drouot

1610 Téléjounal
1615 Le chemin des Dolomites
17.00 Voyage au centre de la terre

Dessin animé
17.50 Téléjournal
18.00 Programmes régionaux
20.00 Téléjounal
2015 Spass beiseite - Herbert

kommt!
L'Arbre- Téléfilm

21.00 Report
21.454 Dallas

La Romance de Jock: Série
22.30 Le fait du jour
23.00 Geschichte einer Liebe

Téléfilm '
24.00 Téléjournal

16.30 Mosaïque
17.00 Téléjournal
1710 Boussole
17.40 Plaque tournante
18.20 Tomet Jerry
18.40 Contes des peuples

Dessin animé
19.00 Téléjournal
19.30 Karl May. Der Ôlprinz

Film de Harald PhUipp (1965)
21.00 Téléjournal
21.20 Instantanés
22.05 Aspects extra

La Foire du Uvre
2325 Téléjournal

GjîSyâ SUISSE ROMANDE 1 SUISSE ROMANDE 2 FRANCE INTER FRANCE MUSIQUE FRANCE CULTURE

mardi WmmnMMM B&IDEKD
HUMEUR

«Sous la loupe» (TVR - dimanches
soirs), donne souvent, dans les coulis-
ses du sport, d'excellents moments.
Roger Félix et Simon Edelstein se
sont approchés d'un club de village,
St-Barthelemy, dans le Gros de
Vaux, ou la moitié des footballeurs
s'appellent Favre, actuellement en
tête de son groupe de 3e ligue. Les
joueurs dans leur travail quotidien,
l'entraînement, une rencontre, la
séance du comité, les directives de
l'entraîneur, le mariage d'un joueur,
c'est intéressant, savoureux. Mais le
ton du commentaire était bien pom-
peux qui voulait faire de la sociologie
poétique et l'intervention du bientôt
inévitable Emile Gardaz sans vérita-
ble intérêt Trop d'insistance aussi
sur un aspect anecdotique, le rôle du
catholicisme dans ce village et ce
club. Donc une partielle déception.

H était, ce même dimanche, 23 heu-
res: petit tour sur les différentes
chaînes. Si j e  reste pendant presque
une heure sur une rencontre de «boc-
cia» entre un Tessinois, Rocchi, et un
Italien, Mussini, différents d'âges,
noirauds tous deux, le Suisse précis
comme métronome, l'Italien souple et
carressant comme chat Ces boules
qui frôlent le cochonnet, qui en expé-
dient une autre au loin, fascinent
Etonnant, le spectacle qui s'inscrit
sur les visages des deux joueurs
quand ils «racontent» en pleine
concentration le chemin de la boule -
on ne voit que leur visage, on prévoit
ce que fai t la boule. Un spectacle
inattendu, splendide...

f y i y

Sports: de l'inattendu



PLÂTRERIE-
PEINTURE

Travaux soignés

GILBERT JACOT
La Chaux-de-Fonds - Tél. (039) 22 17 73
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«Au lieu de copier ce que font les autres, faire quelqu e chose que d'autres ont envie de copier.» Vincenzo Lancia. Dans la classe des (fjEESl
moyennes cylindrées, nous proposons la Lancia Delta à l'amateur exigeant. Sa ligne élégante, son vaste habitacle aux couleurs assor- \fiK/
ties et ses matériaux raffinés convainquent même les plus sceptiques. La technique Lancia a été constamment perfectionnée et
ravive encore notre enthousiasme pour les voitures au caractère sportif. La Lancia Delta 1300 (75 ch) coûte 15'290 francs , la Delta
1500 (85 ch) 15'990 francs. Toutes deux avec traction avant, double carburateur et 5 vitesses. T A MPT A TYFT TA
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Thermostats de
radiateur Danfoss
Plus de confort et
économies appréciables

MAURICE VOINNET
Chauffage-brûleurs

Général-Dufour 15 - Tél. (039) 22 45 55
2300 La Chaux-de-Fonds 1248

GARAGE "̂
DES

 ̂
ROIS SA

J.-P. et M. Nussbaumer

YVO-MODE
CONFECTION DAMES

CLASSIQUE
Serre 11 - Chs-Guillaume 16
2e rue derrière L'Impartial

TAILLES 38 à 52

Fermé le lundi 19285
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L'extension de notre programme de fabrication nous
oblige à repourvoir les postes suivants dans notre
département de vente:

un collaborateur
technico-commercial
qui pourrait, après une période de formation, fonction-
ner comme assistant d'un de nos chefs de marchés.

Ce poste intéressant et varié conviendrait à un candidat
dynamique ayant un contact aisé avec la clientèle et
désirant travailler de façon indépendante. Nous deman-
dons à ce futur cadre de bonnes connaissances des lan-
gues allemande, française et éventuellement anglaise.

un(e) employé(e)
de commerce

de préférence de langue maternelle allemande à qui
nous confierons des travaux de correspondance intéres-
sants et variés ayant trait à la vente de nos machines
sur différents marchés.

Entrée: tout de suite ou à convenir.

Nous prions les personnes intéressées d'adresser leurs
offres à ACIERA SA, 2400 Le Locle ou de prendre ren-
dez-vous en téléphonant au 039/31 49 03. 

28*12128
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Entreprise de constructions, bâtiments et génie civil cherche

chauffeur poids lourds
pour le transport de matériaux dans le cadre de ses chantiers.

La préférence sera donnée à personne dynamique, faisant
preuve d'initiatives, si possible avec expérience.

— travail indépendant
— parc de véhicules moderne
— avantages sociaux d'une grande entreprise.

Les candidats suisses, ou étrangers avec permis C, sont priés
d'adresser leurs offres écrites au service du personnel de
F. BERNASCONI & Cie, 2206 Les Geneveys-sur-Coffrane,
tél. 038/57 14 15. , 2B 486

Département de l'Instruction publique
Par suite de décès du titulaire, un poste de

préparateur en chimie
est à repourvoir au Gymnase cantonal de Neu-
châtel.
Exigences: — formation de droguiste ou de

laborant en chimie
— habileté manuelle, sens de

l'ordre et de la précision, goût
pour la recherche de solutions
à divers problèmes pratiques
(collaboration dans la mise au
point d'expériences didacti-
ques), aptitudes à travailler de
manière indépendante.

— le candidat doit manifester un
intérêt marqué pour le travail
en milieu scolaire.

Traitement et obligations: légaux.

Entrée en fonctions: à convenir.

Les places mises au concours dans l'Adminis-
tration cantonale sont ouvertes indifférem-
ment aux hommes et aux femmes.

Les offres de services manuscrites, accompa-
gnées d'un curriculum vit» et des copies de
diplômes et de certificats, doivent être adres-
sées à l'office du personnel de l'Etat, rue du
Musée 1, 2001 Neuchâtel, jusqu'au 26 oc-
tobre 1981. 28-119

Fabrique de boîtes de montres
de La Chaux-de-Fonds

engage

un chef
étampeur
La personne intéressée par ce
poste devra avoir des notions de
mécanique. Elle s'occupera des
réglages des presses et aura la
responsabilité de la fabrication
des pièces usinées.

Le candidat dynamique, conscien-
cieux, souhaitant assumer cette
fonction fera parvenir son offre
avec curriculum vitae sous chiffres
RP 25075 au bureau de L'Impar-
tial.

Nous cherchons

opérateur
de cinéma
2 à 3 soirs par semaine.
Jours fixes: vendredi, samedi.

Pour tous les renseignements, télé-
phoner au 032/93 15 42 ou pas-
ser au cinéma Lux à Saint-lmier,
vendredi, samedi dès 20 h. o o6-i2867

Agence immobilière à Neuchâtel, en
pleine expansion, engage

collaborateur(s)
pour la vente de terrains, appartements
et villas, conditions financières intéres-
santes, grande liberté dans l'activité pro-
fessionnelle. Les intéressés de bonne
présentation, aimant le contact avec la
clientèle, de formation commerciale ou
d'une branche du bâtiment, sont priés
de soumettre leurs offres de services
sous chiffre 28-900 210 à Publicitas,
Treille 9, 2001 Neuchâtel. 28-248

L'annonce
reflet vivant du marché

\- 
¦ 
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\
cherche pour les districts
de Courtelary et de Moutier

AGENTS
travaillant

de façon indépendante

0 Salaire fixe garanti
% Participation au chiffre d'affaires
£ Prestations sociales intéressantes

Veuillez prendre contact avec

LA NEUCHÂTELOISE - VIE
M. J.-R. GASSMANN

agent général adjoint

Chantemerle 11 - 2740 Moutier
Téléphone 032/93 10 89

^^ Ê̂Méiâ^mm»m» *àÈà»»»ÉàW.,,,, 
93.42517



Un trio vainqueur et inquiet: Gattoni - Honegger - Ruf enacht
Au musée des beaux-arts de La Chaux-de-Fonds

Ils ont donc respectivement 23, 30
et 32 ans. Des gars sérieux, sévères,
très portés sur l'approfondissement
réel de leur art, pour eux d'abord,
pour le public ensuite: bref, des jeu-
nes gens comme nous nous éreintons
à dire qu'il y en a beaucoup. Seule-
ment, on les entend moins que les au-
tres, peut-être parce qu'ils travail-
lent et s'intéressent, d'ailleurs avec
une autorité superbe dont nous
n'avons aucune raison de dénier
l'utilité, à leur œuvre présente et fu-
ture. Les prémices en sont si bonnes
que nous ne doutons pas de ce qu'ils
deviendront dans l'avenir. Pourquoi
qualifions-nous ce trio d'inquiet?
Parce qu'il ne serait pas normal que
ces trois ne le soient pas, au moment
où ils entament une quête si parfaite-
ment autonome et sans doute soli-
taire: ils seront à la fois les fils et les
pères de tout ce qu'ils feront, techni-
ques comprises. Ce n'est pas rien.

Le conservateur Paul Seylaz a donc
bien choisi, ce qui ne nous surprend nul-
lement: il sait de quoi peinture et sculp-
ture «causent», ma foi! Il expliqua le
changement de politique des Amis des
Arts renonçant il y a quelques années à

louer des salles aux artistes pour y expo-
ser ce qu'ils voulaient, mais décidèrent
d'inviter eux-mêmes ceux qu'ils avaient
choisi de montrer.

Fort bien: car, en effet, le musée pou-
vait être rendu responsable d'un envoi
qu'il n'avait pas eu à juger. Le seul in-
convénient, c'est que le constructeur du
bâtiment, le Bureau de contrôle des mé-
taux précieux, l'offrant clef en mains à la
municipalité, avait précisément en vue
de présenter mieux les collections alors
purement régionales du musée, mais
aussi de mettre à disposition des artistes
des locaux à prix modérés. On a changé
d'avis: fort admissible. Simplement,
quand on supprime quelque chose, en-
core faudrait-il offrir une poire pour la
soif, ce qui ne fut pas fait, et donner so-
lution à ce nouveau problème; pourquoi
pas la halle aux enchères, sommairement
aménagée? Puis M. Seylaz défendit avec
sa fougue habituelle ses conceptions mu-
séographiques, contre les agitateurs (!)
anti-musée, ces «brigades rouges» qui le
veulent transformer en laboratoire expé-
rimental. Comme nous ignorons de qui il
s'agit, nous nous bornons à mentionner.
Mais là aussi, évolution pourrait faire
bientôt loi... toujours temporaire!

«Huile sur toile», de Gattoni

- * .. V'̂ t :̂:  ̂ «Marbre bleu + métal», de Honegger

Revenons à nos moutons, c'est-à-dire à ¦
nos Pierre Gattoni, Philippe- Rufenacht,
peintres, et Patrick Honegger, sculpteur.
Leur exposition est d'une étonnante
unité de style, de recherches, de réalisa-
tions, et le conservateur a subtilement
mais clairement saisi la profondeur de
leur accord. La géométrie très volontaire
de Gattoni baigne dans les délices très
sensibles de la couleur, dans un environ-
nement de tendresse qui nous sembla
frémissant, bien que sévèrement sur-
veillé. Faut-il croire que son œil est
moins dur que sa vision géométrique? A
voir ses noirs somptueux, à l'espagnole,
ou alliés au rouge (16, 8, 2, 12), son che-
min mauve (10), on est sûr que le regard
près des choses domine, :

De Ruf enacht, on dira la même et au-
tre chose. Il a un langage merveilleuse-
ment répétitif qui est en quelque sorte
son «clavecin bien tempéré» (l'allusion

«Huile sur toile», de Ruf enacht

musicale ici s'impose): il peut aller à l'in-
fini de variations sur un thème car alors,
toute la gamme de couleurs et de signes
va renouveler à chaque instant la vision
de la chose ressentie et exposée comme
une véritable gamme. Son N° 35 est sai-
sissant par ses casiers bleus bien rangés,
comme un établi d'horloger (ancien), le
36 féeriquement évocateur de la lumière
crépusculaire, de ce pays précisément.
Excusez-nous d'user de comparaisons
avec la nature, elles nous viennent à l'es-
prit, et, on le sait, les mots ont quelque
peine à dire exactement la plastique.
Puis ses gouaches, variations elles aussi,
vraiment très belles.

Honegger, lui, est dans la ligne soyeuse
de Poncet (parmi d'autres) dont il manie
le matériau et surtout la poésie de la
forme. Nous n'osons révéler la manière
que nous avons eu l'audace criminelle
d'adopter (nous étions seul dans la salle),

celle qui consiste à regarder amoureuse-
ment avec les mains. Ne le faites surtout
pas, bien que ce soit terriblement ten-
tant! C'est pourtant le conseil que nous
donnait autrefois Léon Perrin; mais lui
n'usait pas de ces marbres bleus, blancs,
bronze, tous rehaussés de métal, la «Py-
ramide construction» ou «Architecture»
(à plat), ou bien ce délicieux personnage
de la première salle, tout en rondeurs ré-
servées, sensuelles en diable.

Vous passerez un moment nourrissant
et charmant à la recherche et à la jouis-
sance de notre jeunesse:

L'art n'est pas de produire des images,
mais de s'inventer l '«énergie à» p r o d u i r e
des images. Rien n'est à représenter. H
existe l'action. (P. Gattoni)

Cela vaut pour nous: spectateur, nous
agissons aussi. Du moins faut-il le faire.

J.M.N.

Larousse
du scrabble
Dictionnaire des jeux
de lettres, par Michel Pialat

Le vocabulaire s'enrichit chaque an-
née... disait la dernière page (blanche,
pour être noircie par le lecteur) du pre-
mier «Larousse du scrabble».

Il s'est si bien enrichi que la nouvelle
édition, qui vient de paraître, compte 82
pages et environ 2000 mots de plus que
la précédente. D'où sortent donc tous ces
nouveaux venus? De la partie «langue»
du Petit Larousse, puisque c'est lui le
grand arbitre pour tous les scrabbleurs
francophones et puisqu'il a, lui-même,
subi en 1981 une refonte totale qui en a
considérablement augmenté le nombre
d'articles.

Pourquoi, alors, ne pas se contenter du
célèbre petit dictionnaire encyclopédi-
que? Parce que le «Larousse du scrab-
ble» est entièrement et «logiquement»
consacré au problème des anagrammes —
et de toutes les anagrammes possibles -
susceptibles d'être formées à partir de
n'importe quel tirage de deux à huit let-
tres. Seul le recours à l'ordinateur per-
met ce classement «logique» et complet
pour chaque longueur de mots issue des
lettres sorties à chaque coup.

Si l'usage de ce dictionnaire est pro-
hibé pendant les parties, il n'en est pas
moins l'outil d'entraînement irremplaça-
ble pour s'exercer et parvenir à améliorer
ses performances, aussi bien pour «Des
chiffres et des lettres» que pour le scrab-
ble et pour tous les autres jeux de lettres
ou de mots.

A cet aspect du «Larousse du scrab-
ble» s'en ajoute un autre. Il est, si l'on
ose dire, le dictionnaire-étalon. D'une
part, il donne la liste exhaustive de tous
les mots admis, c'est-à-dire le lexique du
Petit Larousse 1981. De plus, il donne le
règlement 1981 de la Fédération interna-
tionale de scrabble francophone.

Autre point important, les «pages ro-
ses» de glossaire et commentaire des
mots litigieux se sont également dévelo-
pées, les décisions de jurisprudence des
grandes compétitions s'étant, elles aussi,
multipliées. (Ed. Larousse) ;

De la musique au théâtre
BÂLE

Le bilan d'une expérience réussie
Lorrsqu'en 1950 M. Egon Karter fonde

un théâtre privé appelé «La Comédie»,
personne ne lui donne beaucoup de chan-
ces. C'est que Bâle'a une réputation bien
établie dans le domaine musical et que
personne ne voit d'avenir pour les arts
dramatiques dans la ville rhénane.

Aujourd'hui pourtant, après la fusion
en 1968 de la Comédie et du Théâtre de
la Ville, trois théâtres présentent des
spectacles, alors que huit autres troupes
se sont regroupées dernièrement au sein
d'une Coopérative bâloise des petits
théâtres. L'optimisme et la conviction de
Egon Karter, il y a plus de trente ans, se
sont donc révélés tout à fait justifiés.

DES CHIFFRES TROMPEURS
En fait, les chiffres cités plus haut

sont trompeurs. Les statuts de la coopé-
rative fondée en juin de cette année sont,
en effet, très restrictifs. Ils prévoient que
seules des troupes qui présentent des
spectacles régulièrement depuis au
moins trois ans dans le canton de Bâle
peuvent devenir membres de la Coopéra-
tive. Ce qui exclut, pour l'instant, tout
un nombre de troupes dont les activités
sont plus récentes. On peut citer ainsi
l'Atelier Culture de la Caserne («Kultur-
werkstatt Kaserne») qui, tout en étant le
plus jeune des groupes, est aussi celui qui
reçoit la plus forte subvention. En leur
accordant 130.000 francs pour leur pre-
mière saison, les autorités ont surtout re-
connu et apprécié le fait que la troupe
avait une fonction culturelle et sociale,
au sens le plus large du terme, dans un
des quartiers les plus peuplés de la ville.

PROBLEMES D'ARGENT
Comme tous les autres petits théâtres

en Suisse, ceux de Bâle ont des problè-
mes d'argent. Quelques-uns reçoivent
des subventions substantielles du can-
ton, aucune cependant n'atteint des
montants à six chiffres, comme la Kul-
turwerkstatt. Et certains considèrent ces
subventions comme des «pourboires» si
on les compare aux 25 millions que coûte
le théâtre officiel de la ville qui dispose
en plus des bâtiments du Théâtre pro-

prement dit qui ont coûté 60 millions de
francs. Pour les petits théâtres, il n'est
pas question d'envier leur grand frère of-
ficiel. Ce qu'il faut éviter pourtant, c'est
que la politique de distribution des sub-
ventions agrandisse le fossé entre théâtre
officiel et théâtre «marginal» ,

Le plus ancien et le plus petit des
théâtres de Bâle a vu le jour en 1956
dans une cave de la place de la Cathé-
drale. Et, à l'aube de sa 25e saison, la
troupe de M. Roland Rasser est toujours
à l'œuvre dans une ancienne cave à fro-
mage. Il faudrait aussi citer le «Basler-
dytschi Bihni» qui depuis 1966 ne pré-
sente que des pièces en dialecte, ou le
Théâtre des enfants qui fut en 1974 la
première troupe professionnelle d'en-
fants. Ou aussi le «Piccolo» et le «Picco-
lissimo» qui innovèrent en Suisse en ne
faisant pas payer les spectateurs à l'en-
trée, mais à la sortie. Enfin, Monica et
Dominique Thommy furent sans doute
les premiers dans notre pays à faire fonc-
tionner de manière permanente un café-
théâtre en 1975.

AMPLEUR INATTENDUE
On le voit, l'activité théâtrale a pris

une ampleur inattendue dans la ville des
bords du Rhin. La Coopérative des pe-
tits théâtres s'est donné pour tâche de
régler les problèmes que rencontrent les
troupes. Elle est par exemple parvenue
pour l'instant à obtenir des rabais pour
les annonces publicitaires en les grou-
pant» De leur côté, les autorités ont re-
noncé à exiger une demande d'autorisa-
tion pour chaque représentation des
membres de la coopérative. Pour les
troupes, cela signifie moins de tracas bu-
reaucratiques et de frais administratifs.
La coopérative s'emploie également à
obtenir une subvention d'un demi-mil-
lion comme participation de la ville aux
frais de publicité. Agir en communauté
signifie aussi prise de conscience, et de-
puis cet automne les affiches annonçant
le programme de la saison des petits
théâtres portent le titre: «Théâtre à
Bâle», en toute modestie... (ats)

H. W.MOSER

Livres: les succès de la quinzaine
Titres Auteurs Editeurs Classement

précédent
1. Nostradamus, Historien et prophète J.-Cbs de FontbruneRocher 2
2. Moi, Christiane F, 13 ans, droguée, prostituée Mercure de France 1
3. Biographie Yves Navarre Flammarion 3
4. Le chant d'un homme, Rich. Cannavo/

YvesMontand Henri Quiquere Laffont 10
5. De la misère intellectuelle JeanMarejko/

et morale en Suisse romande EricWerner Age d'homme 6
6. AnnaSoror Marg. Yourcenar NRF non classé
7. Pour sortir du XXe siècle Edgar Morin Nathan 9
8. Une femme fardée Françoise Sagan Ramsay 5
9. Les intellocrates • Hervé Hamon Ramsay non classé

10. a) La Chambre de Goethe Frédér. Hébrard Flammarion 4
10. b) Ce qu'on vous cache sur le cancer Dr Phil. Lagarde Favre non classé
Liste établie d'après les renseignements fournis par dix libraires de Suisse romande et
portant sur la quinzaine du 5 au 19 octobre 1981.

L 'allemand est aussi anglicisé que
le français. Ainsi, depuis qu'on rem-
place «solution de rechange» par al-
ternative (alors qu'une alternative
est un choix entre deux possibilités !),
on voit écrire, outre-Sarine, Alterna-
tivlôsung...

Comment disait-on «solution de re-
change», en bon allemand, avant
l 'angUcisation ??

Le Plongeur

La Perle

Si tout allait bien dans le monde, il n'y
aurait pas de mérite à être bon.

Bourde

Pensée

120.000 bougies ont brûlé dans toute
la Suisse à Noël dernier en signe de soli-
darité avec la population noire de Sc-
weto qui les a fabriquées.

Cette année, plusieurs organisations
intéressées au tiers monde et à l'Afrique
du Sud souhaitent renouveler leur initia-
tive et demandent à la population suisse
d'allumer autant de bougies Ukukhania
que possible pour la fête de Noël.

Ce geste s'impose d'autant plus que les
relations entre Noirs et Blancs d'Afrique
du Sud ne cessent de se détériorer. A la
fin d'août, en effet, un millier d'habi-
tants d'un bidonville proche du Cap
étaient sommés de regagner leur «pa-
trie», le Transkei, un coin de terre à des
centaines de kilomètres de leur lieu d'at-
tache, où ils n'ont encore jamais vécu,
(spp)

I20;000boiigie d̂efa*̂ •***'
solidarité ont brûlé
à Noël 1980
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En deux mots et trois chiffres
• Les Usines métallurgiques de

Vallorbe ont connu une année 80-81 dif-
ficile à cause de la diminution des ventes
de limes en Amérique du Nord et dans
les pays de l'Est. Le chiffre d'affaires a
baissé de 27,8 millions de francs (exer-
cice 79-80) à 27 millions de francs. Le
bénéfice net a toutefois été maintenu à
0,7 million et le dividende reste fixé
comme précédemment à 15%.

Rappelons que les UMV fabriquent les
limes, fraises et scies industrielles mon-
dialement réputées dont elles exportent
les trois quarts de la production. Elles
occupent à l'heure actuelle quelque 500
personnes.
• La dernière saison d'été a été

bonne pour l'hôtellerie suisse: entre

juin et août 1981, le nombre de nuitées a
augmenté de 4,5% par rapport à la même
période de 1980 où l'on avait déjà enre-
gistré une amélioration de 13% sur 1979.
En l'occurrence la progression 1981 cor-
respond, en valeur absolue à une aug-
mentation de 500.000 nuitées, le total
étant de 12,2 mio de nuitées. La progres-
sion paraît due au bon rapport prix-pres-
tations que connaît l'hôtellerie suisse.

• Indice des prix des légumes ex-
plosif: la très forte augmentation des
prix dés'frûits et surtotitsfes légumes qui
a été de 55% entre février 80 et 1981 doit
être recherchée dans la transformation
des habitudes de consommation qui exi-
gent désormais des productions en ser-
res.

Ces production dépendent du point de
vue prix de revient, du coût des huiles de
chauffage, dont on sait qu'elles ont pas-
sablement augmenté.
• Marché commun: perspectives

de reprise en 1982: la croissance écono-
mique devrait être de 2% en 1982 estime
la Commission européenne dans son ré-
cent rapport économique 81-82. Ses pré-
visions reposent sur l'observation pru-
dente d'une reprise cyclique et dans la
perspective des trois facteurs qui condi-
tionneront l'évolution économique: le
prix du pétrole, les taux d'intérêt et le
taux de change du dollar américain.

Dans le domaine de la lutte contre le
chômage, la commission postule une pro-
fonde transformation des structures de
l'économie et une importante contribu-
tion des partenaires sociaux.

Elle s'interroge encore pour savoir si
cette reprise sera durable.

• Léger recul des ventes de voitu-
res en septembre. — Au cours du mois
de septembre ce sont 21.302 automobiles
qui ont trouvé acquéreur en Suisse. Ce
résultat, qui ressort de la statistique
mensuelle de l'Association des importa-
teurs suisses d'automobiles, est en légère
régression par rapport à celui enregistré
un an auparavant où le nombre de voitu-
res vendues s'était élevé à 21.529. Le cu-
mul des ventes mensuelles, quant à lui,
atteint à fin septembre 232.567 unités
contre 221.218 pour la même période de
l'année précédente, ce qui représente une
augmentation de 5,1 pour cent.

Avec 2908 voitures vendues contre
2406 en septembre 1980, la firme VW
vient largement en tête des ventes par
société. Toutefois, septembre a égale-
ment permis à Renault (1610 voitures
vendues contre 1535 en septembre 1980),
Ford (1603 contre 1513) et Fiat (1466
contre 1298) d'améliorer leur chiffre
d'affaires.

Les sociétés japonaises ont une
nouvelle fois annoncé des progres-
sions de ventes. A l'exception toute-
fois de Toyota qui a enregistré un recul
de 31,9 pour cent, soit 1202 voitures ven-
dues contre 1765 en 1980.

Un paradis alpin? Pourquoi
Le «New York Times» et la Suisse (II)

Le principal propos de notre confrère américain Rudolf G. Penner, a été de
considérer la Suisse en tant que modèle pour les économistes monétaristes
des USA. Notamment à cause des succès de notre pays dans la lutte contre
l'inflation. Mais, ajoute-t-il , celle-ci coûte à la nation... (Suite de notre article

du 16 octobre)

Le refus de perpétuer l'inflation no-
tamment par l'élévation des coûts du pé-
trole en 1973 et en 1974, s'est traduit par
une diminution du produit domestique
brut de 7,3% en 1975 et de 1,4% supplé-
mentaire en 1976.

En contraste avec la récession améri-
caine durant laquelle ce même produit
domestique brut ne chutait que de 1% en
1974 et 1,1% en 1975 aux USA.

Rubrique économique:
Roland CARRERA

Il est vrai que les deux économies sont
loin d'être comparables. Et surtout en ce
sens que les Suisses sont totalement dé-
pendants des importations de l'étranger
pour leur pétrole et qu'ils n'ont d'autre
choix que celui d'accepter le déclin de
leur standard de vie, lorsque les prix pé-
troliers augmentent.

RÉCESSION
N'ÉGALE PAS CHÔMAGE

La récession n 'implique pas d'éléva-
tion (significative) du nombre de deman-
deurs d'emplois en Suisse. La raison en
est très simple: ce pays a pu compter
très largement sur la main-d'œuvre
étrangère qui, entre 1974 et 1976 a été ré-
duite de près de 25%.

LES ÉTRANGERS ET
LA CROISSANCE SUISSE

Mais les étrangers constituent encore
un cinquième des forces de travail et la
croissance helvétique à long terme est
précisément limitée par un sévère resser-
rement du marché de la main-d'œuvre.

Ces éléments indiquent que le taux de
chômage est presque invisible et tend à
demeurer au-dessous de 0,25%.

Il est intéressant de spéculer pour sa-
voir si les périodes de récession en Suisse,
en 1975 et en 1979, auraient été moins
sévères - pu davantage— si les étrangers
étaient restés et si le chômage qui en se-
rait résulté aurait imposé encore plus de
pressions sur les salaires.

Réponse difficile à trouver, mais elle a
des implications - explique le journaliste
américain - lorsque l'on cherche à savoir
ce que les Etats-Unis devront endurer
pour réduire l'inflation dans leur propre
économie.

L'EFFORT DE DÉFENSE:
COMMENT ET QUI PAYE

L'une des choses les plus impression-
nantes en Suisse est l'état de sa prépara-

tion militaire. Le pays a été capable de
demeurer en dehors des deux déflagra-
tions mondiales successives au 20e siècle,
pour d'excellentes raisons.

Et M. Penner d'expliquer que chaque
envahisseur aurait eu à se mouvoir entre
les nids de frelons d'opposants décidés,
avant de poursuivre: tous les hommes
ont des obligations militaires d'une sorte
ou d'une autre à remplir jusqu'à l'âge de
50 ans. Les routes sont rayées d'obstacles
à chars d'assaut, les avions de combat,
dont une partie d'anciens modèles, rugis-
sent à travers les vallées et les sommets,
chaque maison doit incorporer un abri
antiaérien. Ces abris faisant d'excellen-
tes caves à vin ajoute l'auteur à qui nous
laissons la responsabilité de son
commentaire...

Bien que le coût de la défense corres-
ponde à quelque 2% du produit national
brut, il est fort probable que l'économie
paie un tribut important à l'effort de dé-
fense: un fort pourcentage d'hommes
sont mobilisés chaque année à relative-
ment peu de frais pour le gouvernement,
mais à coûts significatifs pour la produc-
tivité du secteur privé!

PAYS PLAISANT, MAIS
PAS SANS PROBLEME...

Bien que la Suisse soit totalement dé-
munie ou presque de matières premières,
elle a tout de même réussi à atteindre un
niveau de vie comparable à celui des
Etats-Unis. Mais ce pays plaisant n'est
pas sans problème.

... LA JEUNESSE..
Une catégorie déjeunes gens ont mené

des manifestations violentes durant
toute l'année dernière. Et cela est très
difficilement compréhensible pour les
étrangers, surtout lorsque la presse ana-
lyse le phénomène en donnant pour prin-
cipale raison de ces violences:.«le,man-
que de raisons de les déclencher...»"

.- ET LA PAUVRETÉ
La pauvreté n'est pas visible ici

comme aux USA, et les touristes la ren-
contrent rarement. Mais elle existe!
Quelque fois dans la campagne. Les fer-
mes situées au flanc des montagnes sont
pittoresques dans les Alpes, mais c'est un
mode de vie très dur, même avec les sub-
sides du gouvernement fédéral.

LANGUES ET RELIGIONS
Bien que la Suisse offre également un

excellent modèle de coexistence de socié-
tés multilingues, il serait inexact de pré-

tendre qu'il n'y a absolument aucune
tension entre les différents groupes lin-
guistiques, avec leur contenu politique.
De même que (c'est toujours le journa-
liste américain qui parle) qu'entré catho-
liques et protestants les antagonismes
vieux de 400 ans n'ont pas été complète-
ment éliminés.

EL FAIT BON Y VIVRE CEPENDANT...
Cependant ces quelques points ne doi-

vent pas cacher le fait que la Suisse est
un pays qu'il faut visiter et que c'est un
pays où il fait bon vivre!

Merci, M. Penner...

Le monde des affaires
et le développement du tiers monde
La Chambre de Commerce internationale (CCI), qui représente plus de 6000 en-
treprises et organisations professionnelles dans 109 pays, a déclaré jeudi que le
monde des affaires désire accroître sa participation au développement du tiers
monde. Dans un rapport rendu public à Genève, et remis aux gouvernements qui
participeront au «sommet économique» de Cancun, au Mexique, la CCI estime
que le développement continu ne peut dépendre que de l'aide officielle, mais

aussi d'un secteur économique sain et créateur de richesses.

Le rapport intitulé «L'entreprise
et le développement économique
mondial» précise que «l'initiative re-
lève essentiellement des gouverne-
ments» ce qui signifie que le monde
des affaires attend de ces derniers
«des signes d'encouragement pour la
poursuite de ses efforts dans ce do-
maine». De son côté, le secrétaire
général de la CCI, M, Cari-Henri
Winqwist, relève que le rapport de
la commission Brandt, comme aussi
d'autres réunions préparatoires au
«sommet» de Cancun, ont trop in-
sisté sur l'aide et le transfert des res-
sources et ont négligé quelque peu le
problème de la création de richesses
dans les payspauyxes.;;.; .:

Parmi lesvfactëSÉS qîïe les pays en
développement devraient envisager
pour créer un climat propice à l'in-
vestissement privé, le plus impor-
tant est la mise en place d'un cadre
administratif et juridique qui en-
courage l'esprit d'entreprise et la
prise de risque, relève la CCI.

La communauté économique in-
ternationale apporte déjà une cont-
ribution importante au développe-
ment. Son rôle de fournisseur de ca-
pitaux aux pays en voie de dévelop-

pement (PVD) est même plus imp-
portant à un moment où l'aide offi-
cielle augmente lentement, et dimi-
nue parfois. La CCI souligne que
60 % de l'aide financière fournie par
les pays industrialisés occidentaux
et le Japon aux PVD proviennent
du secteur privé. De plus, les entre-
prises multinationales ont effectué
des transferts de technologie à une
échelle nettement supérieure aux
activités gouvernementales.

Concernant le transfert de tech-
nologie, la CCI souligne que le rôle
le plus important revient au secteur
privé du monde industrialisé. La
réalisation de cet objectif dépend en
grande partie de la question du
paiement, car le monde des affaires
peut seulement opérer sur cette
base. Par ailleurs, la CCI considère
que le projet de code de la CNU-
CED sur le transfert de technologie
pourrait réduire le flux de technolo-
gie à destination des PVD. «Il est
regrettable qu'à une époque où des
initiatives sont prises en vue d'ac-
croître le flux de technologie, cer-
tains préconisent de nouvelles dis-
positions restrictives qui ne peuvent
que décourager les fournisseurs de
technologie», estime la CCI. (ats)

Les cours de clôture des bourses suisses
vous sont communiqués par le groupement

local des banques

(A - cours du 15.10.81) (B - cours du 19.10.81)

NEUCHÂTEL
A B

Cr. Font Ne. 600 600
U Neuchâtel. 530 530
Cortaillod 1200 1350
Dubied 150 150

HORSBOURSE
A B

Roche b/jce 63375 63500
Roche 1/10 6325 6275
Asuag 220 220
Buehrleb.p. 375 360
Galenicab.p. 270 270
Kuoni 3850 —
Aatra ' -.24 -.20

ACTIONS SUISSES
A B

Swissair p. 650 653
Swissair n. 620 608
Bank Leu p. 4375 4325
UBSp. 3010 3000
UBS n. 490 488
SBS p. 318 315
SBSn. 200 198
SBSbp. 236 237
CS. p. 2080 2015
CS. a. 367 355
BPS 1180 1150
BPS b.p. 115 114
B.Centr.Coop. 765 770
Adia lnt. 2240 2190
Elektrowatt 2100 2055
Holder p. 600 587
Interfood B 5400 5350
Landis B 1230 1220
Motor col. 500 495
Moeven p. 2950 2950
Buerhlep. 1460 1345
Buerhlen. 352 330
Schindler p. 1450 1500
Bâioise n. 540 640
Rueckv p. 6750 6600
Rueckv n. 2830 2830
Wthurp. 2700 2625

Wthurn. 1435 1440
Zurich p. 15000 14800
Zurich n. 7950 7850
Atel 1360 1340
BBCI-A- 1190 1185
Ciba-gy p. 1130 1115
Ciba-gyn. 507 503
Ciba-gyb.p. 875 865
Jelmoli 1325 1310
Hermès p. 360 360
Glohus p. 1920 1920
NeBtlép. 3055 3060
Nestlé n. 1780 1775
Sandozp, 3800 3775
Sandoz n. 1390 1385
Sandozb.p. 500 493
Alusuissep. 760 760
Alusuissen. 335 320
Sulzern. 2030 2010
ACTIONS ÉTRANGÈRES

A B
Abbott Labor 50.50 50.76
Aetna LF cas 76.50 76.25
Arnax 90.50 87.50
Am Cyanamid 49.25 49.75
ATT 110.50 110̂ -
ATLKchf 87 -̂ 86.—
Baker IntL C 65.25 65.50
Boeing 48.25 48.75
Burroughs 55.— 54.50
Caterpillar 102.— 101.—
Citicorp 46.— 46.75
Coca Cola 6555 64.—
Conoco 125.— 125.—
Du Pont 70.50 70.—
Eastra Kodak 122.50 122.—
Enron 57.— 56.—
Fluor corp 54.50 53.75
Gén. elec 104.50 104.—
Gén. Motors 79.50 77.25
GulfOil 66.— 66.—
GulfWest 30.50 30.—
Halliburton 97.50 94.25
Homestake 95.— 93.50
Honeywell 149.— 149.—
Inco ltd 27,— 26.75

IBM 97.50 95.75
Iitton 107.— 107.—
MMM 95.— 96.50
Mobil corp 5055 48.75
Owens-Illin 54.75 63.75
Pepsicolnc 65.50 64.50
Pfizer 84.50 83.—
Phil Morris 95.50 96.—
Phillips pet 76.— 75.—
ProctGamb 140.— 138.50
Rockwell 65.— 66.—
Sears Roeb 33.50 32.50
Smithkline 130.— 130.—
Sperry corp 56.50 66.50
STDOilind 94.— 91.—
Suncoinc 63.50 67.—
Texaco 6155 59.60
WamerLamb. 36.— 35.75
Woolworth 36.50 36.—
Xerox 74.— 73.50
Zenith radio 24.— 23.25
Akzo 1655 15.75
AmroBank 40.50 40.50
Anglo-am 26.— 2555
Amgold 174.50 173.50
Suez 103.50 104.50
Mach. BulI 12.50 1255
Saint-Gobain 4455 45.—
Cons.GoIdf I 21.— 21.—
DeBeersp. 12.50 12.50
De Beeren. 12.25 1255
Gen. Shopping 400.50 390.—
Norak Hyd n. 130.— 130.—
Pechiney 30.50 30.75
Philips 15.— 15.25
RioTintop. 16.50 16.—
Rolinco 160.— 157.—
Robeco 158.— 157.—
Royal Dutch 56.75 65.75
Sanyo eletr. 4.10 3.90
Schlumberger 100.— 98.50
Aquitaine 235.— 232.—
Sony 32.25 30.—
Unilever NV 104.— 105.50
AEG 39.— 40.—
Basf AG 112.— 111.50
Bayer AG 100.50 99.—

BILLETS (CHANGE)

Achat Vente
1$US 1.80 1.92
1 $ canadien - . 1.50 1.62
1 £ sterling 3.30 3.65
100 fr. français 3255 34.75
100 lires -.1450 -.17
100 DM 82.25 8555
100 fl. hollandais 74.50 77.50
100 fr. belges i 4.40 4.80
100 pesetas -. 1.80 2.10
100 schilling àutr. 11.75 12.15
100 escudos 2.65 355

DEVISES

Achat Vente
1$US L85 1.88
1 $ canadien 1.64 1.57
Ai sterling | 3.39 3.47
100 fr. français 32.90 33.70
100 lires -4530 -.1610
100 DM 8350 84.—
100 yen -.7925 -.8175
100 H. hollandais 75.10 75.90
100 fr. belges 4.94 5.02
100 pesetas 1.93 2.01
100 schilling autr. 11.87 11.99
100escudos . ' ; 2.80 . 3.—

MARCHÉ DE L'OR 
"~

Achat Vente
Once $ 439.— 444.—
Lingot 26450.— 26800.—
Vreneli 214.— 232.—
Napoléon 232.— ' 250.—
Souverain , 218.— 236.—
Double Eagl'e 1075.— - 1165.—

" '
CONVENTION OR- "

1981 '
Plage 26600.—
Achat 26260.—
Base argent 600.—

Commenbank 108.50 105.—
DaimlerBenz 277.— 274.—
Degussa 210.— 210.—
DresdnerBK 111. — 110.50
Hoechst 100.50 99.—
Mannesmann 121.— 119.50
Mercedes 254.— 254.—
Rwe ST 145.50 142.—
Schering 230.— 227.50
Siemens 188.— 187.—
ThyssenAG 50.— 49.—
VW 106.50 105.50

NEW YORK
A B

AetnaLF&CASX 41 41.-
Alcan 23 22%
Alcoa 24% 23%
Amax 47 48%
Att 58% 68%
AtlRichfld 46V» 45.-
Bakerlntl * 34% 35.-
BoeingCO 26% 26%
Burroughs 29% 30%
Canpac 33% 33%
Caterpillar 54% 63%
Citicorp 24% 24%
Coca Cola 34% 34%
Crown Zeller 27 % 27%
Dowchem. 23% 23%
Du Pont 37% 37%
Eastm. Kodak 65% 65%
Exxon 30% 30%
Fluor corp 28% 28%
Gen.dynamics 24% 24%
Gen.élec. 55% 55%
Gen. Motors 41% 40%
Genstar 17% 17%
Gulf Oil 35% 35.-
Halliburton 50% 49%
Homestake 50 49%
Honeywell 80% 82%
Incoltd 14% 13%
IBM 51% 61%
ITT 28% 28%
Litton 57% 68%
MMM 51V4 51%

Mobilcom 26% 26.-
OwensIU 29 % 28%
Pac gas 21 % 21%
Pepsico 34% 34%
Pfizer inc 44% 44%
Ph. Morris 61% 61%
Phillips pet 40% 40%
Proct&Garab. 75% 73%
Rockwell int 30 30.-
SearsRoeb 17% 17%
Smithkline 69'4 69%
Sperry corp 30 30%
Std Oil ind 48% 47%
Sun CO 36% 36%
Texaco 32 32 'A
Union Carb. 47% 46%
Uniroyal 8% 8%
US Gypsum 33% 33%
USSteel 27% 27%
UTDTechnol 43% 44%
WamerLamb. 19% 19%
Woolworth 19% 19%
Xeros 39% 39%
Zenith radio 12% 12.-
AmeradaHess 24% 24%
Avon Prod 34% 34%
Beckman inst 25% 25%
Motorola inc 66% 66%
Pittstonco 25% 25%
Polaroid 21% 20%
Rcacorp 17% 17%
Raytheon 41% 40%
Dôme Mines 20% 19%
Hewlet-pak 42% 42%
Revlon 35% 35%
Std Oilcal 42% 42%
Superior Oil 32% 31%
Texas instr. 83 82%
Union OU 35% 36%
Westinghel 25% 24%
(LF. Rothschïd, Untaberg, Tmbio, Gaève)

TOKYO -
A B

Ajinomoto 788.— 750.—
Canon 1020.— 980.—
Daiwa House 358.— 330.—

I IND. DOW JONES INDUS.
Précédent : 851.69
Nouveau: 847.13

Eisai 815— 816.—
Fuji Bank —.— 399.—
Fuji photo 1180.— 1140.—
Fujisawapha 1010.— 1000.—
Fujitsu 623.— 595.—
Hitachi 639.— 595.—
Honda Motor 785.— 780.—
Kangafuchi 287.— 278.—
Kansaiel PW 900.— 905.—
Komatsu 410.— 395.—
Makita elct. 875.— 875.—
Marui 795.— 770.—
Matsush ell 1180.— 1130.—
Matsush elW 520.— 511.—
Mitsub.ch. Ma 305.— 295.—
Mitsub.el 331.— 320.—
Mitsub.Heavy 241.— 227.—
Mitsui co 333.— 330.—
Nippon Music 683.— 671.—
Nippon OU 1140.— 1140.—
Nissan Motor 795.— 785.—
Nomurasec 505.— 470.—
Olympus opt. 1100.— 1070.—
Ricoh 692.— 689.—
Sankyo 720.— 701.—
Sanyo élect 483.— 470.—
Shiseido 811.— 810.—
Sony 3840— 3750.—
Takedachem. 815.— 765.—
Tokyo Marine 480.— 467.—
Toshiba 361.— 355.—
Toyota Motor 1060.— 1060.—

CANADA 
A B

BellCan 17.375 1755
Cominco 55.— 55.—
DomePetrol 13.375 13.375
Genstar 21.125 2155
GulfcdaLtd 18.50 19̂ —
Imp.OU A 26.625 26.50
Norandamin 22.875 2355
Royal Bkcda 27.— 27.75
Seagram co 65.— 64.75
SheU cdaa 2155 21.—
Texaco cdal 31.— 30.50
TRS Pipe 19.— 19.—

Achat lOO DM Devise Achat 100 FF Devise Achat 1 $ US Devise LINGOT D'OR INVEST DIAMANT
83.20 | 1 32.90 | | 1.85 | | 26450 - 26800 l | octobre 1981 1 et si o

e®13g)B
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pour 
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B mn rauBV^L  ̂ mariages, repas de famille,
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120 
places.

J Une adresse pour manger les filets
H de perche au bord de l'Areuse
» ; |! Spécialités aux morilles et aux
¦:: champignons. Truites du vivier

liipïrm lles

de notre région...

Hôtel 
^
\

Hotel-reStaiirant Restaurant Tr̂ â^
Le Poisson, Marin iSS  ̂ taoP

ï|: Tél. (038) 33 30 31 +WW Ŝ

ff LA CHASSE:
ï$i Civet de cerf à discrétion Fr. 18.-

..... . ¦ » •  i » M Selle de chevreuil (2 pers.) Fr. 59.-
L Hôtel-restaurant Le Poisson, plante au cœur Tous les jours fondue chinoise . discrétion Fr 15.
du village de Marin, est connu depuis de

ilfjB nombreuses années, sa renommée a été éta-
iliH blie par les spécialités de poissons frais du , . . . . .
..'.'¦ |ac garnie permet de marier aussi bien les vian-
lf§B des que les pooissons avec la bouteille de vin
llllB Depuis six ans, M. René Balmelli, entouré adéquate.
ËillB d'une brigade de collaborateurs de valeur . t ,, , . t . ...

veille non seulement à offrir les produits Actuellement, la chasse est a I honneur, des
lacustres mais il a complété sa carte par plu- spécialités sont inscrites sur a carte ou pre-

¦1 sieurs mets originaux qui transportent le Parees se,on ,e des,r des c,,ents-
^ 9  client aussi bien en Chine qu'en Provence. . 

Si les gens de la région s'installent pendant Extrait de notre carte
les beaux jours sur la terrasse, ils envahissent Fondue chinoise
dès le froid venu le sympathique Café dans Cuisses de grenouilles provençale
lequel on peut également «casser la croûte». Goujon de soles provençale
¦ j " Brochets entiers
¦ Au premier étage, une salle peut accueillir Filets de perches ~ *""'

120 personhes'rëunies pour participer à des ."/ . Spécialités de la chasse
> ¦ assemblées ou r pour partager un repas et toujours notre choix de grillades

composé avec le patron. Une cave fort bien | 
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Neuchâtel-- Tél. (038) 24 01 51
Familles J.-L Defferrard - E. Mutti

HÔTEL-RESTAURANT

4t* EteMXr/htf
Fondue chinoise à discrétion Fr. 15.—

Fondue bourguignonne à discrétion Fr. 19.—

¦¦¦¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦ ¦aaaBBaBSBâa i

j ^ ^Ê ^ .  ©^tel *
ts Communes

^^xo^^^et son restaurant L'AUBERGE
Les Geneveys-sur-Coffrane

C. Cupillard Tél. (038) 5713 20 :

LE RELAIS GASTRONOMIQUE
DES GOURMETS

Salles pour banquets;et sociétés Grand parking

fl m̂ La chasse bat son plein ^A

RR^Hj Côte de sanglier H
¦ w^A  ̂V '\ 4 \} ̂ i aux chanterelles Fr. 21.50 J&St

Hx- S ;??: ff-̂ k^M 'J  ̂'ÀH ̂  Médaillons de chevreuil fSé
j JlB ^MMH 

Mirza Fr. 26.50 
^

¦4>ii9| NPrfJI Râble de lièvre 
^

LIBHIBB?BCTH  ̂ St-Hubert 2 pers. [Sa
Bllll ¦[ ' .̂-g'̂ r̂ ^aV Fr. 42- 

^
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m M Restaurant-Pizzeria
i v̂ ]̂< l̂îg£5>v̂  «Chez Benito»

H g-rfO^^ ŷ A. Dans un cadre complètement ré-
¦ ës;; 8"T " / nové, le choix de spécialités italien-
BB i f£ HÔTEL / nes que vous pourrez
H:' ¦¦ ''¦'¦: aJT} rf déguster tous les jours
¦ Wj NATIONAL [ [  PIZZA AU FEU DE BOIS

] : 1/ REURIER ^ Grand choix spécialités
¦ M- \̂ A r̂ V italiennes à la carte
B::>l;ï Sv ^̂ Br Chambres tout confort
¦MM: UĴ V 

Propriétaire: M. Pinelli
M ^:ê  f Fleurier - Ĵ (038) 61 19 77 

Q

B • v v^ I Cercle National
B*:*5:¥S JÛ Ĵl"~—I Pl- PurV' Neuchâtel
H; JJpJJY, A Téléphone (038) 24 08 22

|M ;.; ^̂ ^ïll t!^̂ [ Le 
restaurant 

qui 
représente 

le plus
B' >: .: Mjjïîlït * IlMHj grand nombre de possibilités
¦ï ;::' :.x ; «Wniisreji— t ||ll t| , gastronomiques ! — Grand choix de
¦** : '• [[B EfiKl-t }i±tfll spécialités italiennes

Lasagnes - Canelloni - Raviolis maison
¦|pi SCAMPIS et ENTRECÔT E JOSEPH

Maison spécialisée pour les repas de famille, sociétés, etc.
¦ . GRANDES SALLES
¦:;:;:;:;:¥:: '': Fermé le dimanche - Se recommande Fam. J. Zeliani

H :": 1\ Restaurant Monsieur et Madame
HS-S-SÏ IA _»_ rt~_» /_ Daniel et Andrée Kâhr
1 S\ 

de PertU,S BAR- Tél. (038) 53 24 95
¦ ! liM DISCOTHÈQUE Fermé le mercredl
H \W YÔ >̂ 7\\ TOUJOURS â PERTUIS
Bi'-:x'::& (JÎLM^!'^ 

(l̂ l
Ml Son ambiance,

Hf
; i ^^* ^Â«\ /yM 1 

Ses entrecôtes,
M;. ¦:¦¦ ffj^Sil̂ lfy^P ISBB Ses côtelettes
H? i! : :; ^̂ ^SRSKTŜB-S 

Sur commande,
¦ i- i: î »S Ï̂Ï^. Z #^Bfà 4 MENUS AU CHOIX
¦>:'.;:-;;: Restauration chaude jusqu à 1 h. 30 — Tous les vendredis
B:.:.;.';;; et samedis danse de 21 h. 30 à 3 h.

Iftesfaurcm ï
Am<x j rûhtaha
2300 La Chaux-de-Fonds ;
NOTRE SPÉCIALITÉ:
Amourettes à la Provençale
(annimelles)
MENU DU JOUR:
Abonnement 10 menus Fr. 80.-

BJ;:;S;S:;:% le 11e gratuit
«: :?ï Tél. 039/26 04 04 - Fermé le mercredi

S 2 BONNES ADRESSES A NEUCHATEL
/*~*~~"~~""̂ BBBWRrlB BBBBBm

w*- ;à HÔTEL tBÊĤ WJÊmmKÊ
H ¦ /:;>:•: RESTAURANT 

Esffl mTÏÏ

H ïx ' :;: Th. Blattler KP> -̂ Â -̂ W ~A *̂
H Pl. A.-M. -Piogef Bfcte^MMMBtî HES H ¦ «EB2BIS r̂ r^B > : : Tél. 038 25 5412 tM« /̂fWWfcMS ĉi

V ÎJBVBBBBBBIBBBBBBF

i ' "¦ ' ŒH* SPÉCIALITÉS MAISON
«»W Vf A " '''ef® de perches

m V&SI I Q̂AA- " f°ndue chinoise
M V l/ // ~ - filets mille herbes
Il ;

- 1-̂  Z^Tf̂  
ET TOUJOURS

B ' : ¦ e) s ^̂ £ 
NOTRE GRANDE

1 ;:; ;: >̂ |f ^? CARTE VARIéE
H x :  \?J§gy \=l M. J. Albertîn, H. Jakob
¦ :- - - : .W Vieille-Ville 12

lAQUABiUnl ^^5138 28

H|:x:::-:"'':JÏ «'/z» COa-cactno » "Jftv
¦1111 Tél- <038> 33 36 80 ^3f
B:| || |l 2072 Soml-Blaise %lf
Bss;:;:;:;;;:;: La touche gastronomique dans l'assiette.
¦ £¦::%¦£ Grande carte et choix de déjeuners d'affaires.



Paolo De Paoli maître chez lui
Tournoi des espoirs et de la Métropole horlogère de badminton

C'est sur un double succès du
Chaux-de-Fonnier Paolo De Paoli
que s'est achevée la 24e édition du
tournoi des espoirs et de la Métro-
pole horlogère, organisé à la perfec-
tion par le dynamique Badminton-
Club La Chaux-de-Fonds. Si le suc-
cès fut total sur les plans sportifs et
de l'organisation, il n'en a malheu-
reusement pas été de même quant à
la présence escomptée du public.
Phénomène qui ne manque pas de
laisser songeur, eu égard à l'ampleur
de cette manifestation et la qualité
des champions et championnes pré-
sents.

VICTOIRE DU CHAMPION SUISSE
DE PAOLI EN SIMPLE

Dans le simple messieurs, la finale mit
aux prises Paolo De Paoli (La Chaux-de-
Fonds) et Pascal Kaul (Vituduran Win-
terthour). Si la présence du Chaux-de-
Fonnier à cet ultime stade de la compéti-
tion était attendue, voire prévue, celle
du Zurichois constituait une surprise. Ce
joueur ne figure en effet qu'au neuvième
rang du classement de la Fédération
suisse. Parvenant à surmonter son in-
constance, Kaul se révéla sous son meil-

Madeleine Kraenzlin, associée à la
Genevoise Kittisarnunt, a réalisé une
excellente performance en double dames.

leur jour pour éliminer de sa route les
Romands Riesen (Genève) et Duboux
(Lausanne), lors de véritables matchs
marathons. Quant à lui, De Paoli se qua-
lifia aisément, exception faite du mau-
vais match qu'il disputa en demi-finale
face à son partenaire de double Kuhnert
(Genève).

lors de la finale, De Paoli fit preuve
d'une étonnante maîtrise technique.
Soucieux de ne pas entrer dans le jeu de
son adversaire, spécialiste des longs
échanges et du jeu de défense, le Chaux-
de-Fonnier abandonna dès les premiers
coups son style habituel tout d'attaque
et de puissance. Il surprit les spécialistes
qui ne l'avaient jamais vu si précis, si
technique... et si subtil. Assurément, le
Montagnard a atteint un niveau supé-
rieur en prouvant des facultés d'adapta-
tion jusqu'ici inconnues chez lui.
DOUBLE MESSIEURS: DE PAOLÏ
ET KUHNERT AU-DESSUS DU LOT

Dans cette discipline, les vice-cham-
pions suisses n'ont jamais été inquiétés,
concédant durant le tournoi en tout et
pour tout 30 points. L'absence des cham-
pions suisses C. et R. Heiniger fut lour-
dement ressentie, car seuls ces deux
joueurs sont actuellement en mesure de
mettre en difficulté, voire battre, De
Paoli et Kuhnert dont l'homogénéité de-
vient excellente. La finale face aux Zuri-

chois Kaul et Corti tourna à là véritable
démonstration.

A relever l'excellente performance des
Chaux-de-Fonniers Erwin Ging et Jean
Tripet qui parvinrent aux quarts de fi-
nale où ils furent bien près de l'exploit,
contraignant Duboux et Fischer (Lau-
sanne) à disputer trois sets.
CHEZ LES DAMES,
DOMINATION D'ELISABETH KROPF

En simple, la finale mettait aux prises
les mêmes concurrentes que l'an passé,
soit Elisabeth Kropf (Uzwil), vice-cham-
pionne suisse 1980 et Patricia Kaul (Vi-
tudurum Winterthour), vice-cham-
pionne suisse 1981. Au cours du premier
set, la Saint-Galloise ne connut aucune
difficulté pour s'imposer 11-6. Son ad-
versaire se ressaisit quelque peu au dé-
but de la seconde manche où elle mena
4-0, se fit remonter et dépasser 10-6,
avant de s'incliner 11-9. Dans ce match
en fin de compte décevant, le calme et la
détermination de Mlle Kropf contrastè-
rent singulièrement avec les éclats de
Mlle Kaul qui voit une grande partie de
son efficacité compromise par son
comportement.

En double dames, la chevronnée Mi-
reille Drapel (Uni Bâle), championne
suisse de la spécialité avec Liselotte Blu-
mer, associée à sa camarade de club Rita
Makowski élimina en demi-finale les fa-
vorites L. Liithi et R. Kaufmann (Moo-
sedorf). Les joueuses bâloises connurent
en finale un premier set tonitruant ga-
gné par 15-2 face à Elisabeth Kropf et la
Bernoise Sonja Boit.

La Chaux-de-Fonnière Madeleine
Kraenzlin alliée à la Genevoise d'adop-
tion Kittisarnunt réalisa une excellente
performance en atteignant des demi-fi-
nales perdues de justesse au troisième
set.

Simple messieurs, challenge
«L'Impartial-FAM», demi-finales: De
Paoli (Chx) - L. Kuhnert (Ge) 15-12,
7-15, 15-4; P. Kaul (Vit) - P. Duboux
(Lau) 15-17, 15-9, 15-10. - Finale: Paolo
De Paoli (La Chaux-de-Fonds) - Pascal
Kaul (Vitadurum) 15:9, 15-5.

- ?:-vje\ :>.'- . .

Paolo De Paoli a régné en maître et seigneur à l'occasion de ce tournoi.
(Photos Schneider)

Double messieurs, challenge Ale-
xis Carrel, demi-finales: De Paoli et
L. Kuhnert (Chx-Ge) - R. Mùller et W.
Golderer (Uni BS) 15-9, 15-4; P. Kaul et
C. Corsi (Vit) - P. Duboux et G. Fischer
(Lau) 15-14, 18-13. - Finale: Paolo De
Paoli et Laurent Kuhnert (Chx-Ge) -
Pascal Kaul et Claudio Corsi (Vit) 15-5,
15-2.

Simple dames, challenge Monnier
& Cie, demi-finales: P. Kaul (Vit) - M.
Drapel (Uni BS) 11-7, 11-2; E. Kropf
(Uz) - S. Balt (Be) 12-10, 11-6. - Finale:
Elisabeth Kropf (Uzwil) - Patricia Kaul
(Vitudurum) 11-6, 11-9.

Double dames, challenge Hugue-
nin Médailleurs, demi-finales: M.
Dropel et R. Makowski (Uni BS) - S.
Lûthi et R. Kaufmann (Mo) 15-10, 15-7;
E. Kropf et S. Boit (Uz, Be) - M.
Kraenzlin et P. Kittisarnunt (Chx, Ge)
15-3, 13-15, 15-7. - Finale: Mireille Dra-
pel et Rita Makowski (Uni Bâle) - Elisa-
beth Kropf et Sonja Balt (Berne) 15-2,
16-18, 15-9.

Double mixte, challenge La Suisse
Assurances, demi-finales: P. et P.
Kraul (Vit) - S. Strauli et L. Kuhnert
(Ge) 15-3, 16-17, 15-13.; M. Drapel (Uni

BS) et W. Riesen (Ge) - J. Kaufmann et
M. Althaus (Mo) 14-17, 15-8, 17-14. - Fi-
nale: Patricia et Pascal Kaul (Moose-
dorf) - Mireille Drapel et Werner Riesen
(Uni Bâle et Genève) 15-9, 15-12.

Simple messieurs espoirs, chal-
lenge Voumard, demi-finales: M.
Meier (Uni BS) - P. Schùler (SG) 15-9,
12-15, 15-9; P. Gastesi (Ge) - A.
Brayanza (Nés) 4-15, 18-14, 15-3. - Fi-
nale: Pierre Gastesi (Genève) - Martin
Meier (Uni Bâle) 13-15, 15-12, 15-9.

Simple dames espoirs, challenge
BC La Chaux-de-Fonds, demi-fina-
les: D. Gerstenkorn (Vit) - A. Bart
(Mun) 11-6, 4-7; E. Huldi (SG) - A.
Augsburger (Lau) 8-11, 11-3, 11-6. - Fi-
nale: Eliane Huldi (Saint-Gall) - Doris
Gerstenkorn (Vitudurum) 11-4, 12-10.

Double messieurs, Espoirs, chal-
lenge Ducommun Sports, demi-fina-
les: R. Anki et P. Konrad (Bi-B) - A.
Braganza et J. Spengler (Nés) 18-13,
5-15, 15-11; P. et V. Schùler (SG) - P.
Gastesi et T. Strauli (Ge) 15-11, 15-9. -
Finale: Peter et Urs Schùler (Saint-
Gall) - René Ankli et Peter Konrad
(Biel-Benken) 15-8,15-4.' '

* : \ Ae.

|nl Hockey sur glace

Championnat suisse juniors

Les juniors élites du HC La Chaux-de-
Fonds continuent à accumuler les victoi-
res. La semaine passée, ils ont obtenu
deux nouveaux succès qui leur ont per-
mis de prendre seuls la première place du
classement.

RÉSULTATS
Elite «A»: Ambri-Piotta - Coire 5-5;

Arosa - Davos 0-7; Bienne - Kloten 4-4;
Berne - Langnau 7-9; Kloten - Ambri-
Piotta 15-3; Coire - Bienne 4-2; Beme -
Arosa 5-1; Langnau - Davos 5-8. Classe-
ment (5 journées): 1. Kloten 9 points;
2. Davos 6; 3. Arosa 6; 4. Berne 5; 5.
Bienne 5; 6. Coire 4; 7. Ambri-Piotta 3;
8. Langnau 2.

Elite «B», ouest: La Chaux-de-
Fonds - Lyss 6-3; Genève Servette •
Lausanne 5-8; Fribourg-Gotteron - Lan-
genthal 10-2; Sierre - Genève Servette
14-5; Lyss - Fribourg-Gotteron 2-1; Lan-
genthal - La Chaux-de-Fonds 6-7.
Classement: 1. La Chaux-de-Fonds 5
matchs, 10 points; 2. Sierre 4-8; 3. Lau-
sanne 4-4; 4. Fribourg-Gotteron 5-4; 5.
Lyss 5-4; 6. Genève Servette 5-4; 7. Lan-
genthal 5-2; 8. Villars 3-0.

Elite «B», est: Olten • Zurich 5-2; Du-
bendorf - Illnau Effretikon 5-2; Herisau -
Uzwil 6-6; Wallisellen - Uzwil 6-2;
Schaffhouse - Herisau 3-3; Illnau Effre-
tikon - Olten 2-3. Classement: 1. Olten
5 matchs, 10 points; 2. Uzwil 5-5; 3. Du-
bendorf 4-4; 4. Herisau 4-4; 5. Wallisel-
len 2,2; 6. Zurich 3-2; 7. Dlnau Effreti-
kon 4-2; 8. Schaffhouse 3-1.

La Chaux-de-Fonds seul
en tête

Deuxième mi-temps fatale pour La Chaux-de-Fonds Basket
• Fémina Lausanne - La Chaux-de-Fonds Basket 70-47 (mi-temps 30-24)

Championnat féminin de LNB de basketball

Samedi dernier, la formation chaux-de-fonnièrc s'est rendue dans la
capitale vaudoise pour y affronter le favori du groupe romand de LNB,
en l'occurrence Fémina Lausanne. Même si le but visé est de terminer
dans la première moitié du présent championnat, ce n'était pas sans
espoir que les joueuses neuchâteloises se sont déplacées en Pays de Vaud
puisqu'elles pouvaient compter sur la présence de leur joueuse
espagnole Lydia Mora, qui disputait son premier match officiel sous les
couleurs chaux-de-f onnières. Elles savaient en outre que leur adversaire
du jour serait privé de deux titulaires. Force est de constater que, sur ce
match, La Chaux-de-Fonds Basket a rencontré plus fort qu'elle, même si

la différence finale de 23 points peut paraître beaucoup trop sévère.

Durant ' la première période, les
Chaux-de-Fonnières Ont presque mené
continuellement à la marque, sans toute-
fois parvenu- à se détacher puisque
l'écart maximal n'a jamais dépassé les
trois points. Sans un relâchement coupa-
ble durant les quatre dernières minutes
(seulement deux lancers francs contre
huit points à Fémina Lausanne), les
joueuses du Haut auraient pu prétendre,
sans aucune difficulté majeure, enlever
cette mi- temps.

La pause n'aura pas été des plus profi-
tables puisqu'il a fallu attendre la cin-
quième minute de jeu de la seconde pé-
riode pour voir le premier panier des
Neuchâteloises. Durant ce laps de
temps, les joueuses vaudoises réussirent
14 points et creusèrent un écart quasi in-
surmontable (44-24). Jouant la dernière
carte qui lui était possible, le coach Fras-
cotti a fait appliquer une défense «pres-
sing» sur tout le terrain. Malheureusem-
ment, son plan a échoué pour plusieurs
raisons: tout d'abord la sortie du terrain
pour cinq fautes personnelles.(dont deux
imaginaires) de F. Meyrat à la 13e mi-
nute, alors que Fémina Lausanne jouait
avec trois filles qui avaient chacune qua-
tre fautes et ce, depuis la septième mi-
nute, et qu'une seule a dû quitter le ter-
rain, mais seulement à la 17e minute.
Ensuite, par précipitation, par nervosité,
par manque de lucidité, et par une mala-
dresse peu commune, les Chaux-de-Fon-
nières ont perdu un maximum de ballons
— que de mauvaises passes — dans le
camp adverse. Enfin, après avoir ramené
le score dans des proportions acceptables
(59-47 à la 17e niinute), les Neuchâteloi-
ses furent encore privées de L. Mora qui,
elle aussi, avait commis cinq fautes. Dès
cet instant, plus personne ne croyait au
miracle d'autant plus qu'une fatigue
bien compréhensible était ressentie par
chaque joueuse à la suite du système dé-
fensif adopté. Et c'est en roue libre que

se termina ce match, ce dont profitèrent
les Lausannoises pour marquer encore 11
points.

En conclusion, nous dirons que si le
pourcentage des lancers-francs est en
hausse par rapport aux derniers matchs,
il reste un travail considérable à effec-
tuer, sur le plan offensif , particulière-
ment de la part des jeunes filles qui évo-
luent aux ailes, ces dernières manquant

singulièrement d'adresse à mi-distance
et de force de pénétration, d'où la diffi-
culté d'atteindre les 60 points par match.

Néanmoins, il ne faut pas peindre le
diable sur la muraille après cette «peau
de banane» et considérer qu'après quatre
matchs (dont trois disputés à l'extérieur)
La Chaux-de-Fonds Basket compte tout
de même six points et que, samedi pro-
chain, dans les halles de Numa-Droz,
face à Yvonand, l'occasion devrait être
belle pour renouer avec la victore.

Composition de l'équipe chaux-de-
fonnière (entre parenthèses les
points marqués): Lionella Asticher (6),
Pascale Huot (1), Nicole Devaud (2), Ly-
dia Mora (13), Mirella Poloni, Domini-
que Frascotti (9), Franchie Meyrat (10),
Murielle Vaucher (2), Anne-Marie
Strambo (2), Rosanna Poloni (2). Coach,
Laurent Frascotti.

H. K.

Encore un succès chaux-de-fonnier
Championnat suisse de rugby de LNB

• ZURICH • LA CHAUX-DE-FONDS 0-36 (0-10)
Après un week-end de repos et malgré

l'absence de leur entraîneur B. Zwahlen,
actuellement en vacances, les rugbymen
chaux-de-fonniers ont prouvé une fois de
plus leur supériorité technique en allant
remporter une nouvelle victoire à Zurich
sur le score de 36 à 0.

Dès le début de cette rencontre, les
Neuchâtelois firent pression dans les 22
mètres adverses. Il fallut pourtant atten-
dre la 25e minute pour voir leurs efforts
enfin récompensés par un magnifique es-
sai de Blaser. A trois minutes de la
pause, Senent creusa encore le score à la
suite d'une magnifique action person-
nelle, essai qui fut transformé par
Neuenschwander. C'est pourtant seule-
ment en seconde mi-temps que la ma-
chine chaux-de-fonnière se mit réelle-
ment en marche. Elle réussit alors à mar-
quer cinq essais supplémentaires qui
scellèrent le score à 36 à 0, des essais qui

furent l'œuvre de Calame, Neuensch-
wander (2), Pellaton et Sapin.

LA CHAUX-DE-FONDS
SEULEEN TÊTE

Avec cette nouvelle victoire, la forma-
tion chaux-de-fonnière qui n'a pas en-
core connu la défaite cette saison en
championnat, occupe la première place
du classement avec six points d'avance
sur ses principaux adversaires, Berne et
Tïcino.

A relever encore que la semaine pro-
chaine le RC La Chaux-de-Fonds recevra
Stade Lausanne (LNA), champion suisse
1980-81 dans le cadre de la Coupe de
Suisse.

La Chaux-de-Fonds: Richard, D.
Gasparini, Egger, Ziegler, Neuenschwan-
der, P. Gasparini, Pantillon, Lang, Pella-
ton, Blaser, Senent, Sapin, Mazoni (Vi-
cario), Calame.

Groupe 3: Adelboden - Lyss 3-1; Neu-
châtel - Moutier 5-2; Yverdon - Ajoie
3-6; St-Imier - Wick 4-7; Fleurier -
Thoune 3-4.

Groupe 4: Forward Morges - Sion 6-3;
Monthey - Leukergrund 3-1; Lens -
Champéry 4-0; Vallée-de-Joux - Mon-
tana 7-0; Genève Servette - Martigny
4-6.

En première ligue

Wi Volleyball 

Après deux journées, seuls trois clubs
romands sont encore invaincus en cham-
pionnat suisse de ligue nationale A. Les
résultats:

MESSIEURS, LNA: Uni Lausanne -
Nâfels 3-0; Uni Bâle - Servette-Star
Onex 0-3; Volero Zurich - Chênois 0-3;
Spada Academica Zurich - Bienne 1-3. —
CLASSEMENT: 1. Servette, Uni Lau-
sanne 2-4 (6-1); 3. Chênois 2-4 (6-2); 4.
Bienne 2-2 (4-4); 5. Volero 2-2 (3-5); 6.
Nâfels, Uni Bâle et Spada 2-0 (2-6).

DAMES, LNA: Uni Lausanne - Uni
Bâle 0-3; VB Bâle - VBC Lausanne 3-0;
BTV Lucerne - Carouge 3-0; Spada Aca-
demica - Bienne 3-2. - CLASSEMENT:
1. Uni Bâle 2-4 (6-0); 2. BTV Lucerne 2-4
(6-1); 3. VB Bâle 2-2 (4-3); 4. Uni Lau-
sanne 2-2 (3-3); 5. VBC Lausanne 2-2
(3-4); 6. Spada 2-2 (3-5); 7. Bienne 2-0 (4-
5); 8. Carouge 2-0 (0-6).

Victoire biennoise

Nyon et Fribourg en tête
Championnat suisse

Après la quatrième journée, il ne reste
plus que deux équipes, Nyon et Fribourg
Olympic invaincues en ligue nationale A.
Les deux premiers du dernier champion-
nat affichent déjà leurs prétentions.
Dans sa salle, Nyon, quatre jours après
son succès contre Tampere, a battu
Momo, qui enregistre ainsi sa première
défaite de la saison. En recevant Mon-
they, Fribourg Olympic a assuré l'essen-
tiel. Dans l'optique de la lutte contre la
relégation, Vernier a obtenu deux points
précieux face à Pregassona. Cette vic-
toire, les Genevois la doivent avant tout
à une défense individuelle très stricte.

Les résultats de la 4e journée: FV
81 Lugano-City Fribourg 90-81; Nyon-
Momo 93-85; Pully-Lignon 108- 64; Ver-
nier-Pregassona 79-73; Fribourg Olym-
pic-Monthey 97-84; Bellinzone-Vevey
87-102.

Classement: 1. Nyon 4/8 (+69); 2.
Fribourg Olympic 4/8 (+53); 3. Pully
4/6 ( +71); 4. Vevey 4/6 (+42); 5. Momo
4/6 (+37); 6. FV 81 Lugano 4/6 (+25);
7. Monthey 4/2 (-22); 8. Vernier 4/2
(-43); 9. Lignon 4/2 (-50); 10. Bellin-
zone 4/2 (-63); 11. City Fribourg 4/0
( - 58); 12. Pregassona 4/0 ( - 59).

Ligue nationale B, 4e journée:
Stade français-Lemania Morges 76-93;
SF Lausanne-Martigny 100-66; Birsfel-

den-Muraltese 119-84; Luceme-Champel
77-74; Meyrin-Sion 112-97; Wissigen
Sion-Reussbuhl 75-80.

Classement: 1. SF Lausanne 4/8; 2.
Muraltese, Birsfelden, Lucerne et Mey-
rin 4/6; 6. Champel, Wissigen Sion et
Lemania Morges 4/4; 9. Sion et Reuss-
buhl 4/2; 11. Stade français et Martigny
4/0. Première ligue: Lausanne Ville-
Bulle 90-53; Yvonand-Renens 46- 49;
Marly-Chêne 77-75; Saint-Paul-Bernex
UGS 82-56; Tigers Lancy-Auvernier
70-79; Wattwill-Jeans West 79- 92;
Vacallo-Massagno 52-81; Frauenfeld-
Castagnola 93-97.

CHEZ LES DAMES
Ligue nationale A (3e journée): Ro-

manel-Birsfelden 60-71; Lucerne-Prat-
teln 64-57.

Classement: 1. Lucerne 3/6; 2. Birs-
felden 2/4; 3. Romanel, Nyon, Versoix et
Muraltese 3/4; 7. Stade français 2/2; 8.
Pratteln, Prilly, Fémina Berne 3/2; 11.
Baden et Lausanne-Sports 3/0.

Ligue nationale B: Grand-Saconnex-
Sion 61-57 ap. prol.; Yvonand-Bernex
UGS 44-45; Chêne-Neuchâtel 44-36;
Fémina Lausanne - La Chaux-de-
Fonds 70-47; Fribourg Olympic-Wys-
sigen 70-41.



Tâches difficiles pour les trois clubs suisses
Demain en Coupes européennes de football

A la veille des matchs aller du deuxième tour des coupes européennes
interclubs, les trois clubs suisses encore engagés ont particulièrement bien
réussi leur «répétition générale»: tant Neuchâtel Xamax que Grasshoppers et
Lausanne se sont en effet imposés en championnat, tous trois inscrivant trois
buts. Leurs adversaires respectifs, n'ont, et de loin, pas aussi bien réussi.
Pourtant la tâche s'annonce tout de même difficile pour les trois formations
helvétiques, dont deux évolueront à l'extérieur.

Ainsi, en Coupe des vainqueurs de coupe, Lausanne-Sports , malgré le
succès obtenu au Stade Saint-Jacques, est accablé par les soucis. Hansjôrg
Pfister n'est pas encore qualifié au plan européen et Robert Ley-Ravello et
Georges Diserens sont blessés. Avec un effectif réduit, une courte défaite à
Varsovie devant Legia, que le directeur technique Richard Durr est allé
observer ce week-end, serait déjà bienvenue. Legia, qui a partagé l'enjeu avec
Zaglebie Sosnowiec (2-2), a impressionné le technnicien lausannois.

Actuellement placée à mi-classement,
l'équipe polonaise semble, à l'instar de
Lausanne, en reprise après un début de
championnat assez terne. De plus, Legia
Varsovie compte dans ses rangs avec le
défenseur Pawel Janas et le demi Stefan
Majewski deux joueurs qui ont participé
récemment au match décisif pour la qua-
lification en Coupe du monde que la Po-
logne a gagné en RDA. Par ailleurs, l'en-
traîneur Kazimierz Gorski, ex-coach na-
tional, peut également compter sur le
gardien Jacek Kazimierski, les défen-
seurs Edward Zalezny, Ryszard Mi-
lewski et Adam Topolski, qui tous ont
déjà été internationaux tout comme le
demi Henryk Miloszewicz ou les atta-
quants Marek Kusto et Miroslav
Okonski.

EN UEFA
Neuchâtel Xamax et les Grasshoppers

par contre, qui joueront pour le compte
des seizièmes de finale de la Coupe de
l'TJEFA, ne connaissent pas de problè-
mes d'effectif. Au stade du Hardturm,
les Zurichois tenteront de prendre un
avantage décisif face aux Yougoslaves de
Radniclu Nis: le club yougoslave tra-

verse actuellement une période difficile
et il n'occupe que la quatorzième place
du classement en championnat après
avoir été éliminé en coupe par une for-
mation de quatrième division... malgré
cela, il n'est pas question pour l'entraî-
neur Timo Konietzka de sous-estimer
ces footballeurs serbes à la technique
toujours assez impressionnante.

LIMITER LES DÉGÂTS
Comme Lausanne, Neuchâtel Xamax

tentera avant tout de limiter les dégâts
dans son périlleux déplacement en
Suède. Recordman des victoires en
championnat et en coupe, Malmô FF re-
présente en effet un écueil sur la route
des Neuchâtelois. Déjà finalistes de la
Coupe d'Europe des champions, les Sué-
dois comptent dans leurs rangs des
joueurs cotés, tels Ingemar Erlandsson,
Roy Andersson, Robert Prytz ou Tho-
mas Sjoeberg. Mais les Neuchâtelois ont
démontré au tour précédent, face au
Sparta Prague, qu'ils n'étaient pas non
plus dépourvus d'arguments. De plus,
leur excellent comportement en cham-
pionnat suisse est aussi garant d'une
saine ambiance dans l'équipe.

Les Neuchâtelois se sont entraînés une dernière fois hier en f in  d'après-midi.

DEUX CHOCS AU SOMMET
Sur un plan plus général, ce deuxième

tour aller des compétitions européennes
interclubs sera dominé par les deux
chocs au sommet entre AZ'67 Alkmaar
et Liverpool d'une part, et Anderlecht et
la Juventus d'autre part. Ces quatre for-
mations peuvent prétendre à la victoire
finale en Coupe des champions et leurs
duels s'annoncent d'ores et déjà passio-
nants. Les rencontre Banik Ostrava -
Etoile Rouge, CSCA Sofia - Glentoran
Belfast, Austria Vienne - Dynamo Kiev,
BK Copenhague - Uni Craiova figurent
également au progamme, avec deux au-
tres matchs à l'issue bien incertaine en-
tre Benfica Lisbonne et Bayem Munich
d'une part, et Dynamo Berlin-Est, tom-
beur du FC Zurich au premier tour, et

Aston Villa, champion d'Angleterre,
d'autre part.

En Coupe des vainqueurs de coupe,
Dynamo Tbilissi, tenant du trophée, dis-
putera son premier match en France
contre Bastia. Quant à Tottenham, ac-
tuel deuxième du championnat d'Angle-
terre et qui est devenu l'un des grands
favoris de la compétition après avoir ai-
sément éliminé Ajax Amsterdam au tour
précédent, il se déplacera sans trop d'ap-
préhension en Irlande pour affronter
Dundalk. En Coupe de l'TJEFA enfin,
une compétition qui s'annonce année
après année plus difficile, les chocs inté-
ressants, comme Southampton - Spor-
ting Lisbonne, Real Madrid - Cari Zeiss
Iena, Rapid Vienne - PSV Eindhoven ou
encore Internationale Milan - Dinamo
Bucarest ne manqueront pas.

Gilbert Facchinetti extrêmement confiant
Neuchâtel Xamax part ce matin pour la Suède

C'est ce matin à 9 h. 30 que l'équipe de
Nëu&hâtëT ' 'Xamax"' entamera" son deu-
xième round dans le cadre de la Coupe
UEFA en partant à Malmô.

Hier matin nous avions rendez-vous
avec Gilbert Gress pour faire le point de
la situation. Hélas, victime d'un voleur,
à l'issue du match de Aarau, l'entraîneur

neuchâtelois s'est* retrouvé sans papier
d'identité. Or pour passer en Suède il
vaudrait mieux avoir son passeport.
Gress étant donc parti à l'ambassade de

Dernière discussion dans les vestiaires de Neuchâtel Xamax avant le départ ce matin pour Malmô. On reconnaît de gauche a
droite Luthi, Trinchero, Engel et Sarrasin. (Photo Schneider) ,

France à Berne, c'est tout naturellement
vers le président Gilbert Facchinetti que
nous nous sommes tourné.

Un président encore très calme, mais
pour combien de temps? Cela il ne le dit
pas.

Par contre Gilbert Facchinetti dit
beaucoup de bien de cette équipe de
Malmô qui il y a deux ans encore dispu-
tait la finale de la Coupe des champions
contre les Anglais de Nottingham Forest
et ne perdait que par 1 à 0.

Cette année, l'équipe suédoise est
moins brillante, il y a quinze jours
elle a gagné par 6-3 contre Braga,
c'était l'avant-dernier match du
championnat et Braga était en qua-
trième position. Pour ce match la di-
rection du Xamax avait déplacé Ru-
dolf Nageli, l'adjoint de Gress, avec
un cameraman ce qui fait que
l'équipe a pu voir et revoir son futur
adversaire.

La semaine passée, c'est Gilbert Gress
lui-même qui est allé voir Atvidaberg
battre Malmô par 3-2 et se faire une idée
de la valeur de cette équipe. Une équipe
que Gilbert Facchinetti compare un peu
à l'équipe nationale capable de battre
même à l'étranger une très bonne forma-
tion. «D y a des individualités comme
l'avant-centre Ohlsson, le stoppeur
Larsson, qui pourraient nous donner
du fil à retordre». Ce que je souhaite
poursuit le président, c'est un nul, c'est
le mieux qui puisse nous faire espé-
rer pour le match retour.

Les joueurs se sont encore entraî-
nés hier soir à 17 h., tout le monde
était là, à l'exception de Sarassin et
Morandi toujours blessés. Ce soir à
19 h., heure du match de demain un
entraînement est prévu au stade de
Malmô. Nous n'avons rien laissé au
hasard, maintenant il faut laisser la
parole aux joueurs, mais après Aa-
rau et ce succès sans équivoque je
suis confiant.

E.N.

A Saint-Etienne la bonne affaire
Championnat de France

Ce week-end, malgré le choc entre
Bordeaux et Saint-Etienne, c'est une
rencontre de deuxième division qui a
enregistré la meilleure affluence.

Vendredi, au stade vélodrome de
Marseille, ils étaient plus de 40.000
spectateurs à assister au choc du
groupe A entre Marseille et Toulouse
(1-1). A Bordeaux, ils étaient 15.000
de moins pour suivre le match au
sommet de la 14e journée du cham-
pionnat de première division. Cette
rencontre n'a pas tenu ses promes-
ses. Les deux équipes n'ont pas osé
jouer franchement la carte de l'offen-
sive. Après une première mi-temps
décevante, l'Alsacien Albert Gemm-
rich ouvrait le score pour Bordeaux
à la 53e minute. Un coup franc liti-
gieux accordé à Saint-Etienne à
l'orée des 16 mètres permettait à Za-
non d'égaliser pour Saint-Etienne.

Les Girondins, privés de leur gardien
Pantelic retenu pour Yougoslavie-
Italie, ont laissé passer leur chance
de faire le «trou» au classement. Ce
point ramené de Bordeaux constitue
pour les «Verts» une excellente opé-
ration. Malgré un début de parcours
laborieux, Saint-Etienne s'affirme
déjà le grand favori du championnat.

Mais, les Stephanois devront se
méfier de Monaco. A Montpellier, les
Monégasques ont affiché leur auto-
rité habituelle à l'extérieur. Deux
buts du Suédois Edstroem en pre-
mière mi-temps ont suffi aux coéqui-
piers de Barberis pour l'emporter.
L'autogoal de l'arrière Perais à la 64e
minute n'a pas altéré la sérénité des
visiteurs.

Lentement mais sûrement, Nantes,
remonte la pente. A Marcel-Saupin,
les «Canaris» ont battu Auxerre (2-0).
Privés du Polonais Szarmach, les

hommes de Guy Roux n'avaient pas
les moyens d'inquiéter les Nantais,
qui ont construit leur victoire en se-
conde mi-temps grâce à deux buts de
Rampillon. Enfin, sans Ponte et Papi,
Bastia s'est montré incapable de
prendre le meilleur sur Laval (2-2) à
Furiani. Les lacunes défensives des
Corses démontrées vendredi soir ne
manquent pas d'inquiéter à quelques
jours du rendez-vous européen
contre les Géorgiens de Tbilissi.

LE CLASSEMENT
1. Bordeaux, 14 matchs, 20 points;

2. Saint-Etienne 13-18; 3. Monaco et
Sochaux 14-18; 5. Laval 13-16; 6. Nan-
tes 14-16; 7. Lille, Paris-St-G., Bastia
et Brest 14-15; 11. Nancy et Lyon 13-
14; 13. Tours 14-14; 14. Valenciennes
14-12; 15. Strasbourg 13-11; 16. Metz
et Montpellier 14-10; 18. Lens et Au-
xerre 14-8; 20. Nices 13-7.

a
Sport-toto. - Liste des gagnants du

concours No 42: 11 gagnants avec 12
points à 3378 fr. 55; 236 gagnants avec
11 points à 157 fr. 50; 2156 gagnants
avec 10 points à 17 fr. 25.

Le maximum de 13 points n'a pas été
réussi. Somme approximative du premier
rang au prochain concours: 80.000 fr.

Toto-X. - Liste des gagnants du
concours No 42: 38 gagnants avec 5 nu-
méros à 769 fr. 10; 1767 gagnants avec 4
numéros à 16 fr. 55; 24.883 gagnants
avec 3 numéros à 3 fr. 75.

Six numéros n'ont pas été réussis, pas
plus que 5 avec le numéro complémen-
taire. Somme approximative du premier
rang au prochain concours: 270.000 fr.

Loterie à numéros. — Liste des ga-
gnants du tirage No 42: 4 gagnants avec
5 numéros + le numéro complémentaire
à 75.000 fr.; 78 gagnants avec 5 numéros
à 9282 fr. 10; 5450 gagnants avec 4 nu-
méros à 50 fr.; 99.666 gagnants avec 3
numéros à 5 fr.

Le maximum de 6 numéros n'a pas été
réussi. Somme approximative du pre-
mier rang au prochain concours:
1.500.000 fr.

Pari-Trio et Quarto.-Pari-Trio: 961
fr. 50 dans l'ordre, 192 fr. 30 dans un or-
dre différent, 96 fr. 15 pour le couple.

Pari-Quarto: l!ordre n'a pas été réa-
lisé. La somme de 1653 fr. 40 est reportée
sur le premier rang du prochain con-
cours. 2480 fr. 10 dans un ordre différent.

FAN'S-Club, La Chaux-de-Fonds.
Numéros gagnants du concours de pro-
nostics de la rencontre La Chauxrde-
Fonds - Wettingen: 131, 73, 20, 112, 463,
49fi. 458.

gains

Logique respectée
mais...

& 
.

La RFA championne du monde ju-
niors de f ootball! En Australie, la logi-
que a été respectée.

Mais cette compétition nous a ré-
servé beaucoup de surprises, des sur-
prises de taille à l'image du Qatar qui a
réussi l'exploit de se qualif ier pour la
f inale en éliminant notamment l'Angle-
terre.

Ce tiMundial» des jeunes de moins de
vingt ans, organisé pour la troisième
f o i s  seulement, permet aujourd'hui de
tirer de sérieux enseignements.

Les Européens ont certes dominé
cette compétition en remportant la pre-
mière, la troisième et la quatrième
place grâce à la RFA, la Roumanie et
l'Angleterre. Mais pour la p r e m i è r e  f o i s
depuis 1977, leur suprématie a été
contestée. Pour s'en convaincre il suff it
d'analyser les résultats obtenus p a r  la
Pologne, l'Italie et l'Espagne qui nour-
rissaient de grandes ambitions et qui
ont été rapidement éliminées.

Cette année, la surprise est venue des
p a y s  du tiers monde. Ces derniers au
cours des deux précédentes éditions
avaient été complètement débordés.
Leur bilan avait été catastrophique. En
Australie, une p r o g r e s s i o n  était atten-
due en raison des eff orts déployés par
la FIFA af in d'égaliser les chances sur
l'échiquier mondial Un travail au sein
de chaque f édération avait été mis sur
pied af in de f ac i l i ter  un développement
des conf rontations, donner une impul-
sion à un f ootball en devenir. Les résul-
tats enregistrés ont dépassé toutes les
espérances. Outre le Qatar en f inale,
personne n'imaginait que l'Egypte et
l'Australie se qualif ieraient pour les
quarts de f inale, que la Corée du Sud et
le Cameroun se battraient à armes éga-
les avec les meilleures. Bref ce sont là
des résultats encourageants qui 'ris-
quent à moyen terme d'ébranler les va-
leurs actuelles, celles que l'on rencon-
trera dans quelques mois en Espagne 1

Dès à présent, les Européens et les
Sud-Américains auraient donc intérêt à
ne p a s  mettre la tête dans le sable et à
se préoccuper au plus vite de la p r o -
gression du f ootball dans certains p a y s
d'autant plus que plusieurs d'entre-eux
bénéf icient désormais de moyens f i -
nanciers pratiquemment inépuisables 1

Michel DERUNS

Blessé lors du match de cham-
pionnat samedi contre le FC Bâle,
l'attaquant du Lausanne Sports
Georges Diserens a dû subir une
intervention chirurgicale pour
une déchirure des ligaments de la
cheville, n sera indisponible pour
quelque temps et ne pourra no-
tamment pas être aligné demain à
Varsovie, en Coupe d'Europe des
vainqueurs de coupe.

Diserens opéré



IB
En France notamment où une bonne in-

frastructure existe dans ce domaine, le tou-
risme rural connaît un développement
constant. Gîtes ruraux, campings à la
ferme sont de plus en plus prisés p ar les
amateurs d'une forme différente de vacan-
ces.

En Suisse aussi, une demande identique
se fait davantage sentir au f i l  des ans.

C'est pour répondre à ce besoin croissant
que se constituera très prochainemen t dans
notre canton l'Association neuchâteloise du
tourisme rural à laquelle l'Association
Centre-Jura ainsi que l'association Région
Val-de-Travers ont d'ores et déjà décidé
d'adhérer, (jcp)
• Lire également en page 19

bonne
nouvelle

(Û

Maryline Junod (25 ans) vit à Lausanne,
mais elle revient souvent en week-end dans
son village natal de Champ-du-Moulin, si-
tué au cœur des gorges de l'Areuse.

«Mon école primaire, je l'ai faite au petit
collège de Fretereules. Il y avait une dou-
zaine d'élèves répartis en un classe à cinq
ordres et dirigée par un seul enseignant.»

En même temps que le collège fermait ses
portes (1966) Maryline s'en allait poursui-
vre ses études à l'École secondaire de Neu-
châtel.

«Chaque jour, je passais devant un labo-
ratoire occupé à réaliser des travaux dans le
domaine de la chimie. Je me suis intéressée
à cette activité et j'ai fini par en faire ma
profession. Moi qui voulait devenir institu-
trice...»

La jeune fille réside maintenant sur les
bords du Léman, mais elle retrouve avec
plaisir l'Areuse qui traverse son village na-
tal.

«Le coin est très joli; il manque juste un
peu d'animation. Et il y a trop de résiden-
ces secondaires.»

(jjc - photo Impar-Charrère)

quidam

Régions de montagne: une aide, pas une solution miracle
Session extraordinaire du Grand Conseil neuchâtelois

- Par Jacques-A. LOMBARD -

Le popiste Gérard Berger n'était pas d'accord: «Au moment où le canton doit
réaliser des économies, l'exemple doit venir d'en haut.» Pourtant, les députés
neuchâtelois ont voté hier après-midi - par 96 voix contre 4 - l'augmentation
de leurs indemnités parlementaires. C'est qu'elle est bien modeste et que le
nouveau tarif accepté pour les jetons de présence (75 francs au lieu de 50) et
les frais de déplacement (50 et. par kilomètre) sont encore inférieurs aux
barèmes pratiqués dans les autres cantons. Le décret a fait d'autant plus la
quasi-unanimité que les socialistes reversent une part de ces indemnités au
parti - d'où une source appréciable de revenu - et que, de l'avis général,
personne, au législatif neuchâtelois, n'arrivera à se faire de l'argent de poche
avec ces compensations pour «perte de revenu». Dorénavant d'ailleurs,
les députés n'auront plus à attendre le passage de «l'huissier à l'enveloppe».

Les «jetons» seront payés par CCP...

Ce qui ne veut pas dire que les au-
tres objets soumis à l'attention du
Grand Conseil dont c'était la rentrée
d'automne, soient passés comme une
lettre à la poste. Si l'adoption du
concordat sur l'exécution des peines
et mesures concernant les adultes
dans les cantons romands (il s'agis-
sait d'y inclure le Jura) - 106 voix
sans opposition - et la loi d'introduc-
tion de la loi fédérale sur les cons-

tructions de protection civile - 93
voix sans opposition - n'ont pas ren-
contré d'opposition, il n'en a pas été
de même pour le projet de construc-
tion d'un abri pour le gouvernement
et l'état-major militaire en cas de
conflit, construction de plus de cinq
millions de francs pour laquelle le
canton versera plus d'un million et
demi. Sur les bancs d'extrême-gau-
che, on s'est livré à des théories de

Le silence ... et dors-t ,;" T°

stratèges pour démontrer qu'un tel
abri offrirait une protection utopi-
que, tandis que plusieurs députés se
sont dits très gênés par le secret qui
entoure ce projet. En l'occurrence
protégé par le secret militaire. C'est
finalement d'une pointure - 54 voix
contre 46 - que le vote a été acquis
pour que dans les pires circonstan-
ces, l'Etat puisse fonctionner et assu-
mer ses responsabilités.

Une nouvelle loi sur la protection
des monuments et sites (pour appor-
ter une contribution aux recherches
archéologiques) a été adoptée - par
79 voix sans opposition - de même
que la loi portant révision de la loi
d'introduction de la loi fédérale sur
le maintien de la propriété foncière
rurale (77 voix sans opposition).

Enfin, le gros morceau de cette
journée: la loi d'introduction de la loi
fédérale sur l'aide en matière d'in-
vestissements dans les régions de
montagne, adoptée par 100 voix sans
opposition. Elle a été saluée par
toute la gamme des satisfactions, des
plus mitigées aux plus débordantes
avec, parfois, le regret qu'on ne
passe que si tard à la concrétisation
alors que bien d'autres cantons sont
déjà très avancés en la matière. La
LIM contribuera sans aucun doute à
rétablir certains équilibres déjà pas-
sablement rompus entre les différen-
tes régions du canton. Centre-Jura et
le Val-de-Travers bénéficieront de
ses bienfaits. Mais le Parlement n'est
pas parvenu à renverser la vapeur
en ce qui concerne le Val-de-Ruz qui
n'est pas inclus dans les régions de
montagne telles qu'elles sont défi-
nies par la Confédération d'une ma-
nière que l'on a vue assez arbitraire
ou spécieuse.
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SI
Les habitants de la région du

Jura ne sont pas des rats de bi-
bliothèques, mais ils lisent régu-
lièrement leur quotidien. Compa-
rés à la moyenne romande, ils f i-
gurent parmi les plus mordus de
cinéma, jus te  après Genève et
Neuchâtel Le théâtre? 35 pour
cent n'y  vont jamais et un minus-
cule pour cent toutes les semai-
nes.

Mais surtout, surtout! Ils pren-
nent place, avec les Valaisans et
les Neuchâtelois, plus souvent
qu'à leur tour, devant leur petit
écran. Lisez plutôt: 53 pour cent
d'entre eux gaspillent cinq soirs
par semaine devant leur télévi-
sion. Leur émission p r éf é r é e  ? Se-
lon l'étude du MPF, ils marquent
une préf érence soutenue pour les
variétés, les f euilletons, les séries,
le sport et «pour un peu tout».

C'est peut-être bien ce «pour un
peu tout» qui m'inquiète. Ne se
rapprocbe-t-il p a s  du «rien»? Car
la télévision à hautes doses, c'est
du gavage. Du lavage de cerveau.
Du broyage de vie. Comme le bo-
vin devant le grand champ, il f aut
avaler machinalement. Tant qu'il
y  a de l'herbe, on mâche. Puis s'il
n'y  en a plus, on change de
champ. Ou de programme. On ne
pense plus, on ne cause plus, on
ne vit plus, on télévise.
' Et'"çâ use. "Sans enrichir. Le
piège est dans la boite, .;.,.:.., ,,.ni.

Cécile Diezi

Piège en boîte

L'importance de la chose écrite
Les imprimeries ouvrent leurs portes au public

Chaque année, la «Semaine Suisse-
Arbalète» tire une flèche sur l'une ou
l'autre de nos industries nationales,
pour mieux la faire connaître au
grand public. Cette année, l'arbalète
vise les arts graphiques. Quelque 150
imprimeries, entreprises de reliure
et d'édition de journaux ouvriront
leurs portes à la population. Les mi-
lieux de l'industrie graphique comp-
tent sur ces journées portes ouvertes
pour encourager la relève profes-
sionnelle. Les classes d'école y sont
spécialement attendues, ainsi que les
parents d'élèves à la veille d'un choix
professionnel et, bien sûr, toutes les
personnes intéressées.

La branche graphique compte plus de
3200 entreprises et quelque 53.000 sala-
riés, le marché étant dominé par les pe-
tits ateliers de moins de 20 collabora-
teurs. Les statistiques placent les arts
graphiques au 4e rang national, après
l'industrie des machines, la métallurgie
et la chimie, quant au nombre des tra-
vailleurs occupés. Parmi les premières à
être syndicalisée, la branche bénéficie de
conditions d'emploi très avancées. Selon
l'OFIAMT, les salaires mensuels moyens
pour les professionnels sont les plus éle-

vés du pays. La part due â l'exportation
représente 12 % du chiffre d'affaires, qui
dépasse les 4 milliards de fr., montant
qui correspond aux 2,6% du produit na-
tional brut.

RÉVOLUTION TECHNOLOGIQUE
Les secteurs principaux de la branche

sont les journaux et les revues (35%), les
imprimés publicitaires (25%) et les livres
(10%). Les arts graphiques vivent à
l'heure de la révolution technologique.
Le plomb est abandonné au souvenir des
nostalgiques pour faire place aux nou-
veaux procédés d'impression: offset,
composition intégrée, informatique. Evo-
lution qui, semble-t-il, ne réduit pas les
places de travail, mais exige un person-
nel plus qualifié. D'où la campagne de
promotion en faveur de la relève profes-
sionnelle.

Les progrès technologiques ne man-
quent pas d'inquiéter les milieux de l'in-
dustrie graphique. Comme l'horlogerie,
l'automobile ou les textiles, l'imprimerie
souffre à son tour du nouvel ordre écono-
mique mondial, qui tend à distribuer les
opérations de production à la main-
d'œuvre asiatique, moins chère.
? Page 17 P. F.

Une vue des ateliers de notre journal qui pourront être visités mercredi, dans le cadre
d'une journée portes ouvertes. (Photo Bernard)

«Comment vivent-ils?»
Les ménages du canton du Jura et du
Jura bernois en chiffres

Le Mouvement populaire des familles (MPF), à la suite d'une enquête
réalisée dans toute la Suisse romande, a effectué un portrait-robot des
ménages salariés. «Comment vivent-ils ?» parle naturellement aussi des
habitants du canton du Jura et du Jura bernois, réunis sous le chapeau
«région du Jura». A grands traits, cette région apparaît comme plutôt
traditionnelle face à certains sujets (sexualité, religion) et plutôt avant-
gardiste face à d'autres (politique, droit de grève).

? Page 27 Cécile DIEZI

«TROUBLANTE» AFFAIRE. - Le
Tribunal de police du Val-de-Travers
a rendu son jugement dans une affaire
de pastis et d'absinthe. _ . PAGE 23

DRAMATIQUE. - Un jeune habitant
de Saint-Ursanne se tue en voiture en
France voisine. _ . PAGE 25
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Notre offre,
4 surfaces standardisées, soit:

1 bandeau 290 x 25 mm.
3 cases 70 x 95 mm.

Contactez votre agence
de publicité
du adressez-vous à notre service
de vente:
Administration de L'Impartial
rue Neuve 14
2301 La Chaux-de-Fonds
tél. (039) 21 11 35.
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Commerçants !

tous les jours en page
«service»
(exclusivité L'Impartial)
4 surfaces standardisées pour
vos actions spéciales.

Bibliothèque ville: 14 h. 30-18 h. 30.
Bibliothèque des jeunes: 13 h. 30-18 h.
Ludothèque: Monts 24, 16 h. 15-18 h. 15 jeudi.
Pharmacie d'office: Mariotti , jusqu'à 20

h. En dehors de ces heures, le Na
117 renseignera.

Permanence médicale: en l'absence du
médecin traitant, téL No 117 ou ser-
vice d'urgence de l'hôpital, téL
(039) 3152 52.

Permanence dentaire: No 117 rensei-
gnera.

Patinoire: sera. 9-17 h.; mecr. et vendr. 20-
22 h. Dira. 9 h. 30-17 h.

Crèche pouponnière: tél. 31 18 52, garderie,
tous les jours.

Planning familial: tél. 23 56 56.
Consult. conjugale: (038) 24 76 80.
Off. social, Marais 36: tél. 3162 22.
Service aide-familiale: tél. 3182 44, 9-10 h.
Soins à domicile: 16 h. 30-18 h. 30, lundi,

mercredi, vendredi, téL 31 2019.
Mardi, jeudi, téL 31 11 49.

La Main-Tendue: tél. No 143.
Inform. diabète: Hôpital, lundi après-midi,

tél. 31 52 52.
SPA: tél. 31 13 16.
Vestiaire Cr.-Rouge: Envers 1, 14-18 h. 30

jeudi.

Le Locle

Service social et Centre de puériculture
des Fr.-Montagnes: Le Noirmont,
rue du Pâquier, 8-12 h, 14-17 h. 30,
téL 5317 66.

La Main Tendue (pour le Jura): téL 143.
Saignelégier
Police cantonale: téL 511107.
Préfecture: téL 51 1181.
Hôpital, maternité et serv. ambulance: téL

51 1301.
Médecins: Dr Boegli, tél. 5122 88; Dr Blou-

danis, tél. 51 1284; Dr Meyrat, tel
51 22 33; Dr Baumeler, Le Noirmont,
téL 53 1165; Dr Bourquin, Les Breu-
leux, téL 54 17 54.

Pharmacie Fleury, téL (039) 51 12 03.
Service social tuberculose et asthme: téL

(039)51 1150.
Service du feu: No 118.
Aide familiale: tél. 51 1104.
Syndicat d'initiative et Pro Jura: Rensei-

gnements tél. 51 21 51.
Colonie de Fornet-Dessus
Expos. Constantin - Rebetez - Tissot, 14-

18 h, 19 h. 30-21 h. 30.
Le Noinnont .u . , , , . , ., .
Cinéma: relâchei"? ?~"? '".': :H" '-" ¦¦ "¦¦•'¦ - ¦>

Delémont »^- ---> -^"--
Cinéma Lido: 20 h. 30, Séance de Conn. du

Monde.
Bureau off. de rens.: tél. 22 66 86.
Services industr.: téL 2217 31.
Service du feu: tél. 118.
Police cantonale: téL 21 53 53.
Police municipale: téL 22 44 22.
Hôpital et ambulance: tél. 21 1151.
Centre de puériculture: tél. 22 55 34.
Sœur visitante: tél. 22 20 36.
Sœurs gardes-malades: tél. 22 16 60.
Centre culturel régional: tél. 22 50 22.
Auberge de jeunesse: tél. 22 20 54.
Baby-sitting: téL 22 28 41.
Bibliothèque de la ville (Wicka II): lundi-

mardi-jeudi, 15-19 h.; mercr., 16-20 h.
30; vendredi, 14-18 h., samedi 10-12 h.

Bibliothèque des jeunes (rue de l'Hôpital):
mardi au vendredi, 14-17 h. 30.

Ludothèque (rue du Fer 4): mardi à jeudi,
14-17 h. 30, vendredi, 16-20 h. 30. Mer-
credi fermé.

Pharmacie d'office: jusqu'à 20 h-, Riat -
Gare, téL 221153.

Porrentruy
Cinéma Casino: 20 h. 30, Le mystère du

triangle des Bermudes.
Cinéma Colisée: 20 h. 30, La honte de la

jungle.
Syndicat d'initiative régional: tél. 6618 53.
Service du feu: tél. 118.
Police cantonale: tél. 6611 79.
Police municipale: tél. 66 10 18.
Hôpital et ambulance: tél. 65 1151.
Consultation conjugale: téL 93 32 21.
Bibliothèque municipale (Hôtel-Dieu):

mardi, 16-19 h., mercredi, jeudi et ven-
dredi, 16-18 h., samedi 10-12 h.

Bibliothèque des jeunes (Hôtel-Dieu):
mardi, 16-19 h., mercredi 14-18 h.

Ludothèque (Tilleuls 2): mercredi 14-16 h.
- 30, vendredi 16-18 h. 30.

Pharmacie d'office: jusqu'à 20 11, Mil-
liet,téL 6627 27.

OMPMil mmm
Bois du Petit-Château: Parc d'accli-

matation, 6 h. 30 -17 h.
Vivarium: 14-17 h.
Musée internat, horlogerie: 10-12, 14-

17 h.
Musée des beaux-arts: 10-12, 14-17 h.,

expos. 3 artistes de la région.
Musée d'histoire naturelle: 14-17 h.,

expos, taxidermie et photos coul.
H. P. Bagattini.

Rond-Point des artisans: céramiques,
habits crochetés.

Biblioth. de la Ville: 9-12 h., 13 h. 45-
20 h.

Bibliothèque des Jeunes: 13 h. 30-18 h.
Bibliothèque SF: Recrêtes 29, mercr.

17-19 h.
ADC: Informations touristiques, tél.

(039) 22 48 21, rue Neuve 11.
Piscine Numa-Droz: mardi et jeudi

20-22 h., vendredi 19-22 h., samedi
13 h. 30-17 h. 30, 19-22 h., diman-
che 9-12 h.

Patinoire: 9-11 h. 45; lu., ma., je., ve.,
14-16 h.; me., sa., 14-17 h.; ve., sa.,
20 h. 30-22 h.; di, 15-17 h.

Cabaret Rodéo: Dancing-Attractions.
Le Scotch: Bar-Dancing.
Club 55: Dancing, attractions.
Le Domino: Cabaret-Attractions.
La Boule d'Or: Bar-dancing.
Service d'aide familiale: tel 23 88 38,

8-12, 14-16 h.
Ludothèque: Serre 3, mardi 16-19 h.,

jeudi 16-18 h.
Permanence de jeunes (D.-P. Bour-

quin 55): Vac. du 19. 10 au 4.11.
Centre de Rencontre: 16-18 h., 20-22 h.
Ecole des parents: téL 23 33 57-

22 12 48.
Crèche de l'Amitié: Manège 11, Lundi

au vend. tél. 23 18 52.
Pro Senectute: tél. 23 20 20, le matin.

Repas à domicile: tél. 23 20 53, le
matin.

Accueil du Soleil (Serre 67): 14-17 h.,
mardi, mercredi, vendredi, sa-
medi.

Eglise réformée: secrétariat des pa-
roisses, tél. 22 32 44.

SOS alcool.: tél. 23 39 22 ou 23 79 87.
Alcooliques Anonymes AA: téL (039)

23 75 25.
La Main-tendue: No 143. 20" d'at-

tente.
Inform. diabète: Serre 12, vendredi

après-midi, tél. 23 4126.
Inform. allaitement: téL 26 86 12 ou

(038) 33 53 95.
Services Croix-Rouge, tél. 22 22 89 ou

22 20 38. Baby sitting, 7 h. 30-11 h
30. Soins à domicile et conseils
diététiques, 7 h. 30-12 h., 14 h.-17
h. 30.

Pharmacie d'office: jusqu'à 21 heu-
res, Pillonel, Serre 61.
Ensuite, police locale, téL
22 1017, renseignera.

Service d'urgence médicale et den-
taire: téL 221017 renseignera.
(N'appelez qu'en cas d'absence
du médecin de famille).

Protection des animaux: téL 23 58 82
et 26 77 75.

Contrôle des champignons, service
d'hygiène, L.-Robert 36, 11-12 h.,
17-18 h.

Drop in (Industrie 22): 16-19 h., tél.
23 52 42 et 31 74 35.

Service soins à domicile: tél. 23 41 26.
Planning familial: tél. 23 56 56. .
Consult. conjugales: tél. (038)

24 76 80.
Police secours: téL No 117.
Feu: tél. No 118.
Cinémas
Corso: 20 h. 30, Les aventuriers de

l'arche perdue.
Eden: 20 h. 45, Moi, Christiane F., 13

ans, droguée, prostituée; 18 h. 30,
Le feu dans la chair.

Plaza: 20 h. 30, Les valseuses.
Scala; 20 h. 45, Midnight Express.

• communiqué
Au Conservatoire: Demain mercredi, à

12 h. 15 débutera un cours de musique an-
cienne intitulé «Etude vivante de la Musi-
que du Moyen-âge, de la Renaissance et de
l'Epoque baroque, donné par Denise Perret,
animatrice bien connue des Semaines inter-
nationales de musique ancienne à Neuchâ-
tel.

V La Chaux-de-Fonds
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Dès ce soir à 20 h. 45 - 18 ans

<° ^^Mrs WTTrvrf ,  f/y^K T̂Vy7/.i /Il
 ̂WWJrJrr, ,i / 2̂;iMW« n̂JMlif 1

CM ^WJ'M^̂ 'ÊÊ F̂ Â Jl ^̂ HI
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Salon du Port: 18 h. 30-22 h.
Bibliothèque Ville: Lecture 10-12 h., 15-19 h.,

jeudi jusqu'à 21 h., lundi fermé. Prêt 10-
12 h., 14-18 h., jeudi jusqu'à 21 h.

Jazzland: 21 h. 15-2 h., Sammy Price.
Musée d'Ethnographie: 10-12 h., 14-17 h.,

expos. Naître, vivre et mourir.
Musée d'Art et d'Histoire: 10-12 h., 14-17

h., rétrospective Loewer.
Galerie des Amis des Arts: expos. Gérald

Comtesse.
Centre Culturel neuch.: expos. Karl Korab.
Musée d'Histoire naturelle: 14-17 h.
Galerie Ditesheim: expos, peintures de Ca-

thelin.
Pharmacie d'office: jusqu'à 23 heures,

Montandon, rue des Epancheurs.
Ensuite tél. 25 1017.

SOS alcoolisme: téL (038) 33 1890 -
61 31 81.

Inform. diabète: mardi après-midi, téL
24 11 52.

La Main-Tendue: téL 143.
CINÉMAS
Apollo: 15 h, 17 h. 30, 20 h. 30, A nous la

victoire.
Arcades: 20 h. 30, Excalibur.
Bio: 18 h. 30, Dr Jekyll et les femmes; 20 h.

45, La femme d'à côté.
Palace: 15 h, 20 h. 45, Pour la peau d'un

flic.
Rex: 20 h 45, Le facteur sonne toujours

deux fois.
Studio: 21 h, Condorman.

Cortaillod
Galerie Jonas: sculptures E. Angeloz et

peintures B. Baeriswyl.
Peseux
Auto-Center, expos. Jean Thiébaud, 15-19

h.
Le Landeron
Galerie Schneider: Collages M. Delprete et

peintures M Bartschi, 14-18 h.

Pharmacie de service: dès 19 h., sur ap-
pel téléphonique, Marti, Cernier,
téL 53 21 72 et 53 30 30.

Main-Tendue: tél. 143.
Hôpital et maternité ' Landeyeux: téL

53 34 44. 7ëÏÏ<mi ¦
Aide familiale: tél. 53 10 03.
Ambulance: tél. 53 21 33.
Ligue contre la tuberculose et soins à domi-

cile: lundi au vendredi, 11-12 h. TéL
5315 31.

Protec. suisse des animaux: tél. 53 36 58.
Château Valangin: tous les jours 10-12, 14-

17 h., sauf vendredi après-midi et
lundi.
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Couvet, cinéma Colisée: 20 h. 30, On conti-
nue à l'appeler Trinita.

Centre d'informations touristiques: gare
Fleurier, tél. 61 1078.

Fleurier, Centre de rencontre: 14-22 h.
La Main-Tendue: tél. 143, 20" d'attente.
Hôpital de Fleurier: tél. 61 10 81.
Ambulance: tél. 61 12 00 et 61 13 28.
SOS alcoolisme: téL (038) 33 1890 et

61 3181.
Hôpital et maternité de Couvet: tél.

63 25 25.
Fleurier, infirmièreyisit.: tél. 61 38 48.
Police cantonale: tél. 61 14 23.
Police (cas urgents): téL 117.
Police du feu: tél. 118.
Centre de secours du Val-de-Travers: tél.

63 19 45; non-réponse: 63 17 17.
Fleurier, service du feu: tél. 61 12 04 ou 118.
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Off. du tourisme du Jura bernois, av.
Poste 26, Moutier, téL (032) 93 5166.

Centre social protestant: service de
Consultation personnelle, conju-
gale et sociale sur rendez-vous, téL
(032) 93 32 21.

Pro Senectute Jura-Sud: service d'in-
' formation et d'action sociale en fa-

veur du 3e fige. Consultations sur
rendez-vous, téL (032) 912120.

La Main-tendue: No 143.

Saint-Imier
Cinéma Lux: relâche.
Service du feu: tél. 118.
Services techniques: Electricité, tél.

41 43 45; eaux et gaz, téL 4143 46.
Police cantonale: tél. 41 25 66.
Police municipale: téL 4120 46.
Hôpital et ambulance: tél. 42 1122.
Bureau rens., rue Francillon 30, téL

4148 48.
Centre de culture et loisirs: tél. 4144 30.
Infirmière visitante: téL 4149 27 ou

4140 29.
Pharmacie de service: jusqu'à 18 h. 30,

Liechti, téL 41 21 94.
Hôpital: tél. 4211 22.

Chambres communes: tous les
jours, 13 h. 30 à 15 tu, 18 h. 30 à 19 h.
30. Demi-privé, 13 h. 30 à 16 h., 18 h.
30 à 20 h. Privé, 13 h. 30 a 20 h.

Ambulance: téL 42 1122.
Aide familiale: téL 313395, 9-11 h. et

41 38 35 (urgence).
A.A. Alcool, anonymes: téL 41 12 18.
Courtelary
Service du feu: No 118.
Police cantonale: tél. 44 14 27.
Préfecture: tél. 41 1104.
Sœur visitante: téL 44 1168.
Médecins: Dr Chopov (039) 441142 - Dr

Salomoni (032) 97 17 66 et Dr Leuen-
berger (032) 97 1167 à Corgémont.

Tramelan
Cinéma: relâche.
Bureau rég. de rens.: Grand-Rue, téL (032)

97 52 78.
Services techniques et permanences eau-

électricité: téL 97 41 30.
Feu et police cantonale: tél. 97 40 69; en cas

de non-réponse (039) 4414 27.
Police municip.: téL 97 51 41; en dehors

heures bureau 97 50 66 et 97 58 29.
Médecins: Dr Haemmig (032) 97 4016. Dr

Graden (032) 97 51 11. DrMeyer (032)
97 4028.

Pharmacies: H. Schneeberger 032/97 42 48;
J. von der Weid, 032/ 97 40 30.

Aide familiale: téL 97 42 50.
Centre de puériculture: tél. 97 62 45.
Infirmière visitante: tél. 97 68 78.
Baby-sitting: téL 97 64 91.
Tavannes
Cinéma Royal: relâche.
Corgémont
Cinéma Rio: relâche.

Bévilard
Cinéma Palace: relâche.

Moutier
Cinéma Rex: relâche.
Bureau rens. Pro Jura, r. Hôtel-de-Ville 16,

tél. 93 18 24.
Services industriels: téL 93 12 51; en dehors

des heures de bur. tél. 93 12 53.
Service du feu: tél. 93 1818.
Police cantonale: tél. 93 38 31.
Police municipale: tél. 93 33 03.
Hôpital: téL 93 61 11.
Ambulance: téL 93 40 40.
Centre de puériculture: tél. 93 20 72.
Sœur visitante: tél. 93 14 88.
Sœurs gardes-malades: tél. 93 18 69.
Baby-sitting: tél. 93 38 84.
Pharmacie d'office: Greppin, téL

9318 71.

Bienne
Galerie Kiipfer: Jeanloup Sieff, 16-19 h.
Galerie UBS: Walter Bickel, peintures.
Cinémas
Apollo: 15 h., 20 h. 15, Scanners; 17 h. 45,

Jamais je ne t'ai promis un jardin de
roses.

Capitole: 15 h., 20 h. 15, Le pont de la ri-
vièrs Itwflï

Elite: 14 h. 30, 16 h. 05, 17 h. 40, 19 h. 15,20
h. 50, Corne under spelL

Lido 1: 15 h., 18 h., 20 h. 30, Eugenio.
Lido 2: 15 h, 18 h., 20 h. 15, Le facteur

sonne toujours deux fois.
Métro: 19 h. 50, Crash et les 4 Karatékas.
Palace: 14 h. 30, 20 h. 30, Pour la peau d'un

flic. 16 h. 30, 18 h. 30, Janis Joplin.
Rex: 15 h., 20 h. 15, A nous la victoire; 17 h.

45, Notre-Dame de Paris.
Studio: 14 h. 30, 16 h. 05, 17 h. 40, 19 h. 15,

20 h. 50, Heissblutige Sexrivalinnen.
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Réception
des avis urgents:

jusqu'à 20 heures



A l'assaut des pistes du Sahel
Chaux-de-Fonniers au rallye Paris-Dakar

Paris-Dakar. Deux villes qui, associées, résonnent d'un prestige nouveau.
Entre elles, un désert. A l'assaut duquel partent quelque 250 concurrents
épris de vitesse et de sable. A l'arrivée, Us ne sont plus qu'un tiers, les bancs
de sable, les bosses, les trous et.. les instants d'inattention n'épargnant pas
les autres. Seuls les plus robustes - hommes et mécaniques - passent dit-on.
Un brin de chance n'est pas superflu. Qu'on l'appelle aventure, marathon,
course de kamikazes, le Paris-Dakar est une course de passion. Elle s'adresse

aux passionné. Deux Chaux-de-Fonniers rêvent de s'y frotter.
Ce sont Olivier Desfourneaux, 26 ans,

technicien en mécanique, passionné
d'automobile et d'aéronautique et Willy
Malcotti, 28 ans, photographe dans une
agence de publicité, tout aussi passionné.
Ils ont du talent et croient en leurs chan-
ces. C'est pourquoi ils veulent s'embar-
quer dans cette galère.

Dans toute course automobile, le choix
du véhicule est primordial, tant sa puis-
sance et sa fiabilité sont mises à contri-
bution. Les deux coureurs chaux-de-fon-
niers n'ont pas négligé ce point. Ils ont
opté pour un «buggy Strakit», prototype
extrêmement sophistiqué, dont la répu-
tation n'est plus à faire sur les pistes du
Sahel.

Deuxième du classement général du
Paris-Dakar 1980 et premier de la caté-
rorie «2 roues motrices», c'est une carte
de visite. André Costa, journaliste, pilote
et spécialiste de cette course prétend que
le grand triomphateur du rallye devrait
être un «buggy Strakit». Dont acte.

UNE FORÊT DE TUBES
Cette machine de course est réputée

indestructible, grâce à la forêt de tubes
qui constitue le châssis. D'un poids d'en-

viron 700 kg., elle développe 180 ch Din.
De quoi effrayer plus d'un bédouin ! La
cylindrée du moteur est portée à 2,61. of-
frant un couple impressionnant de 30
mkg. Au nombre de ses charmes, deux
sont hérités de la formule 1: une boîte à
vitesse Hewland, capable de résister à
des efforts démentiels et permettant le
changement des pignons en un clin d'œil
— ou presque - et un répartiteur de frei-
nage à portée de main du pilote, grâce
auquel il peut diminuer ou augmenter le
freinage sur l'avant ou l'arrière.

Le buggy convoité par les deux ama-
teurs a participé au rallye de Tunisie,
qui vient de s'achever.

LE NERF DE LA COURSE
Reste la question essentielle, finan-

cière. L'argent est le nerf de la course
automobile. Aucune n'y échappe. Le prix
d'une participation au Paris-Dakar avoi-
sine les 100.000 francs. Encore s'agit-il
d'un projet simple, sans assistance. En
plus de l'achat du véhicule et des trans-
formations à y apporter, il faut compter
les frais de transport, d'hébergement et
le matériel à emporter. Chacun doit être

en mesure d'effectuer les réparations né-
cessaires au bord de la piste.

Afin de trouver le soutien financier in-
dispensable, les deux coureurs locaux ont
édité une petite brochure destinée aux
sponsors éventuels. Aux dernières nou-
velles, une grande entreprise horlogère
de la ville se serait montrée intéressée.

Alors, d'accord pour le Dakar ? Willy
Malcotti et Olivier Desfourneaux espè-
rent être au départ à Paris le 1er janvier
prochain et surtout... à Dakar le 20.
Trois semaines au cours desquelles ils
auront connu la fatigue, les inévitables
pépins, les coups de chaleur, le froid sec
et agressif de la nuit, campés dans un bi-
vouac rudimentaire.

Surtout, ils rentreront enivrés de vi-
tesse et de paysage infini, repus de ces
deux absolus.

P. F. Willy Malcotti et Olivier Desfourneaux, bientôt dans les sables de Paris-Dakar?

Près d'un million de fr. d'équipements pour Phôpital
Prochaine séance du Conseil général

Convoqué le 29 octobre à 20 h., le
Conseil général devrait pouvoir avancer
dans l'examen des nombreuses motions
et interpellations qui restent pendantes
à son ordre du jour depuis plusieurs
mois. R n'est saisi en effet que de deux
rapports du Conseil communal. Pas des
moindres, il est vrai, mais qui ne de-
vraient pas susciter d'affrontement poli-
tique majeur, ni même de problème.

«Gros morceau» de cette séance: une
demande de crédit pour l'acquisition de
diverses installations et d'appareils mé-
dicaux, ainsi que pour la réalisation de
certains travaux, à l'HôpitaL

C'est un objet routinier. En fonction
de la réglementation cantonale sur la
gestion des hôpitaux, toute dépense d'in-
vestissement bùdgetée à l'hôpital doit
faire l'objet d'un rapport détaillé spécifi-
que; ainsi, chaque automne, le Conseil
général est-il saisi d'un tel rapport, à
l'appui d'une demande de crédit d'inves-
tissement pour l'hôpital, eh marge du
budget ordinaire. Cette fois, le rapport
se distingue par le montant élevé de la
note: près d'un million de fr., 950.000
pour être précis. Mais ce n'est pas vrai-
ment une surprise. Plus de la moitié de
ce total, soit 510.000 fr., est destinée à fi-
nancer la poursuite du programme de ré-
novation de l'équipement hôtelier de
l'hôpital, en l'occurrence des installa-
tions de la buanderie (414.600 fr.) et de
celles du restaurant du personnel (95.500

fr.), programme qui avait déjà été sou-
mis au parlement communal.

Une partie du crédit (environ 90.000
francs) est destinée à des aménagements
de locaux ou travaux assimilables: étan-
chéification des terrasses de l'ancien hô-
pital, aménagement des soutes à charbon
de cet ancien bâtiment en locaux de ré-
serve pour le service technique, acquisi-
tion d'un déboucheur de conduites, et
d'étagères pour les archives de l'adminis-
tration.

Le reste, soit quelque 350.000 fr., doit
permettre de renouveler ou de compléter
l'équipement technique des différents
services médicaux. Gastroscope, pagicar-
diette, laparoscope, duodénofibroscope,
bistouris électriques, cardiotocographe
ante partum, etc.: le catalogue, éminem-
ment spécialisé, serait fastidieux à repro-
duire! On peut se borner à préciser que
chaque achat, chaque appareil prévu,
fait l'objet d'une information précise et a
déjà franchi plusieurs barrages de sélec-
tion, dont celui de la Commission de
l'hôpital. Laquelle â déjà donné son feu
vert à ce programme d'investissement, à
l'unanimité.

Une fois de plus, les conseillers géné-
raux seront donc sans doute amenés à
constater que notre hôpital coûte cher,
certes, mais que c'est aujourd'hui la ran-
çon de l'exigence publique et collective
de qualité des soins, et qu'on n'y sacrifie
pas aveuglément...

RÉJOUISSANT DÉVELOPPEMENT
D'UNE ENTREPRISE

Tout n'est pas toujours morose dans
l'économie chaux-de-fonnière, comme on
semble parfois le croire! Le second rap-
port dont est saisi le Conseil général en
apporte une démonstration réjouissante.

Le conseil est en effet invité à octroyer
un droit de superficie supplémentaire à
l'entreprise Précinox, qui en avait déjà

obtenu un au début de cette année pour
l'extension de ses locaux.

Ayant repris une partie de l'ancienne
usine Haefeli, boulevard des Eplatures,
Précinox connaît un joli développement.
Elle a déjà réalisé une première exten-
sion de ses locaux vers le nord. Elle est
en train de mener à bien une seconde
étape d'agrandissement: la construction
d'un bâtiment pour le stockage de maté-
riaux entre le locatif voisin de l'immeu-
ble industriel et le laboratoire Maren-
ding. Désirant atteindre une taille qui
lui permette d'élargir la gamme des sec-
teurs industriels qu'elle fournit en pro-
duits semi-ouvrés, et qui la mette ainsi le
plus possible à l'abri de fluctuations
d'activité chez ses clients, l'entreprise
prévoit de poursuivre son agrandisse-
ment.

En vue d'une troisième étape d'exten-
sion, Pécinox demande donc en droit de
superficie une parcelle de 2755 m2 dans
le prolongement de celle sur laquelle elle
vient de s'agrandir. Cette troisième
étape aurait l'avantage supplémentaire
d'améliorer l'accès et le parcage: l'usine
ouvrirait son entrée principale au nord,
c'est-à-dire avenue Charles-Naine, et
non plus au sud, sur l'artère principale si
chargée en trafic. Le Conseil communal
propose de fixer le prix de ce droit de su-
perficie à 20 fr. le m2 et sa durée à 82 ans
pour la faire coïncider avec les droits
précédemment acquis.

En outre, Précinox envisage d'ores et
déjà une 4e étape, et demande un droit
d'emption d'une durée de cinq ans sur
une parcelle supplémentaire de 2060 m2,
ce que le Conseil général est invité à ac-
cepter aussi. H le fera sans doute d'au-
tant plus volontiers que Précinox occu-
pant 70 personnes aujourd'hui, envisage
de passer à 100 employés après la 3e
étape d'extension et à 140 après la 4e...

MHK

L'importance de la chose écrite
Les imprimeries ouvrent leurs portes au public
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Les salaires japonais sont, dans l'im-

primerie, 30 à 60% inférieurs aux salaire
suisses. L'internationalisation des chaî-
nes de production est désormais rendue
possible grâce à la facilité de transport
des films offset ou des bandes magnéti-
ques et à la transmission d'ordres par sa-
tellite. Il est devenu courant de voir un
journal ou un livre composés aux Etats-
Unis être imprimés au Japon ou à Singa-
pour.

QUALITÉ SUPÉRIEURE
Face à cette concurrence, l'industrie

graphique helvétique compte sur la pri-
mauté de sa qualité, que personne ne
songe à lui contester. Elle perd des mar-
chés pour des questions de coûts, accrus
encore par un accord discrhninatoire au
terme duquel elle paie le papier plus cher
que ses concurrents européens. Un ac-

cord qui prend fin le 1er janvier 1984.
D'autre part, les imprimeurs suisses se
heurtent aux barrières douanières quand
ils exportent vers les pays membres de la
CEE.

VENTS DE MOTS ET D'IMAGES
Malgré les difficultés, les milieux de

l'industrie graphique restent optimistes,
espérant augmenter la productivité de la
branche grâce à l'introduction du travail
continu par équipes.

L'avenir de la branche n'est pas me-
nacé par les médias audio-visuels. Quel-
ques décennies de radio et de télévision
ont renforcé l'importance de la chose
écrite face aux vents de mots et d'ima-
ges.

P. F.

Déjà fixées: les vacances scolaires 1982-83
H n'est jamais trop tôt pour penser

aux vacances, tout le monde est bien
d'accord là-dessus ! Aussi écoliers et pa-
rents seront-ils probablement contents
de connaître déjà le plan des vacances de
l'année scolaire prochaine, tel que l'ont
établi de concert les Commissions scolai-
res de La Chaux-de-Fonds et du Locle,
qui ont de nombreuses raisons bien sûr
de devoir s'y prendre longtemps à
l'avance.

Répétons bien, pour éviter toute
confusion : il s'agit des vacances 1982-83,
celles de l'hiver, du printemps et de l'été
prochains ayant déjà été publiées.

Une nouveauté à signaler dans ce
plan: l'introduction d'une semaine
complète de vacances dites «de sport»,
couvrant la période du 1er Mars et en-
globant donc l'anniversaire de la Répu-
blique. Après la formule des «journées de
sport» de février, on avait introduit à ti-
tre d'essai, pour l'année scolaire 1980-81,
une formule mixte de semaine dite «de
relâche» partageant une semaine en
jours de vacances complètes et journées
sportives scolaires. Ce système sera en-
core celui de l'hiver prochain, fin février
1982. Mais il est abandonné donc pour
l'année scolaire suivante, au profit d'une
semaine de vacances intégrale, les jours
d'école ainsi libérés étant compensés par
une rentrée des classes avancée en jan-
vier. Cette semaine reste officiellement
nommée «vacances de sport», sans doute
pour inciter les bénéficiaires à en faire
usage!

Voici le calendrier de ces vacances sco-
laires 1982-83:

Jeûne fédéral: lundi 20 septembre
1982.

Automne: du lundi 4 octobre au
vendredi 1S octobre 1982; rentrée
lundi 18 octobre 1982.

Hiver: du vendredi 24 décembre
1982 au mercredi 5 janvier 1983; ren-
trée jeudi 6 janvier 1983.

Vacances de sport: du lundi 28 fé-
vrier au vendredi 4 mars 1983.

Printemps: du Vendredi-Saint 1er
avril au vendredi 15 avril 1983.

Ascension: jeudi 12 mai, vendredi
13 mai 1983.

Pentecôte: lundi 23 mai 1983.
Fête des promotions: samedi 2 juil -

let 1983.
Été: lundi 4 juillet au vendredi 12

août 1983 (Ecoles primaires et secon-
daires) ou samedi 20 août 1983 (Eco-
les supérieures); rentrée lundi 15
août 1983 (lundi 22 août 1983 pour les
Ecoles supérieures). (conmu> j^^

Concert d'automne de «La Ruche»

Samedi soir à l'Ancien Stand, s'est dé-
roulé le traditionnel concert d'automne
de la société des accordéonistes de La
Ruche.
' Les musiciens, placés sous la direction

de Gilbert Schwab, ont offert au public
un programme très varié, comprenant
plusieurs valses et marches. Ces musi-
ciens se sont particulièrement distingués
dans F«Ouverture Classique» de J. Drae-
jer, composition très difficile à maîtriser.
Ensuite, ce fut le tour des plus petits qui
forment La Ruchette, ces jeunes musi-
ciens dirigés par Mme Alida Fiorio ont
prouvé par leur interprétation que la re-
lève est assurée.

Les «accordéonistes jurassiens» Gil-
bert Schwab et Cédric Stauffer accom-

pagnés à l'accordéon basse par Domini-
que Henchoz firent goûter en avant-pre-
mière les nouveaux titres qui figureront
sur leur prochain disque devant sortir
bientôt; ce style bien particulier a été
comme toujours fort apprécié du public.

Afin que tous les styles soient repré-
sentés, Cédric Stauffer assura la partie
classique, dans des œuvres de J.-S. Bach,
Korsakov et de Solotorev.

Le groupe de La Ruche formé de musi-
ciens chevronnés se distingua dans deux
pièces: un tango «Bosamba», et une
valse «Nostalgie et Amour».

La soirée se termina au petit matin
grâce à la musique de Daniel Berger à
qui l'on doit la partie dansante de ce
spectacle, (est - photo Bernard)

LA VUE-DES-ALPES

Dimanche, à 21 h. 20, un automobi-
liste de Porrentruy, M. D. E., circulait
entre La Chaux-de-Fonds et La Vue-des-
Alpes. Dans le virage Pré-de-Suze, alors
qu'il dépassait deux véhicules, il a perdu
la maîtrise de sa voiture qui a dérapé sur
la chaussée mouillée en traversant la
route pour ensuite terminer sa course au
bas d'un talus. Dégâts.

Perte de maîtrise

Hier, à 11 h. 55, un automobiliste hol-
landais, M. I. V. O., circulait rue du La-
zaret en direction nord. A la hauteur de
la route de Biaufond il entra en collision
avec la voiture conduite par M. R. C, de
la ville, qui circulait normalement en di-
rection est. Dégâts.

Collision

Le programme général des manifesta-
tions de la saison dans les deux districts
du Jura neuchâtelois vient de paraître
sous l'égide du Service d'information du
Jura neuchâtelois.

Il s'agit d'un document d'une durable
utilité tant pour le public de la région
que pour tous ceux qui organisent des
manifestations durant l'hiver et le prin-
temps prochains. Ils peuvent vérifier si
les soirs ou après-midi qu'ils réservent
sont déjà occupés par des spectacles,
concerts, conférences, etc. similaires.

Rédigé - à grand peine - sur la base
des renseignements que les intéressés ont
bien voulu lui transmettre, ce pro-
gramme permet aussi d'apprécier la
quantité et la diversité des spectacles
culturels, récréatifs et sportifs d'ores et
déjà proposés à la population d'ici ces
prochains mois.

Il est de nature à attirer l'attention
aussi sur le fait que le public régional
n'est ni extensible ni doté du don d'ubi-
quité: si l'on ne veut pas se retrouver de-
vant des salles trop clairsemées, on a
tout intérêt à planifier soigneusement
l'offre... (Imp)

* Le programme général des manifes-
tations 1981-82 est inséré dans le Mé-
mento du Jura neuchâtelois No 431 (du 9
au 25 octobre) à disposition gratuitement
dupublic. Renseignements: tél. 232626.

Demandez le programme!

MERCREDI 21 OCTOBRE
La Chaux-de-Fonds
Imprimerie Courvoisier
Journal L'Impartial SA
rue Neuve 14, de 14 à 17 h.
Imprimerie Heng
en collaboration avec l'atelier
de reliure Claude Simonet
rue des Musées 35, de 14 à 20 h.
Imprimerie Typoffset
rue du Parc 105, de 14 à 17 h.
JEUDI 22 OCTOBRE
La Chaux-de-Fonds
Imprimerie Courvoisier
Département grand format
rue Jardinière 153, de 14 à 19 h.
fermeture de l'atelier de reliure à 17 h.
SAMEDI 24 OCTOBRE
Le Locle
Imprimerie Gasser
rue Jehan-Droz 13, de 8 à 12 h.

Le programme des journées
portes ouvertes
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partir du 1er janvier ou à
convenir
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(038) 42 49 39
achète meubles anciens même en
très mauvais état, bibelots, tableaux,
livres, vaisselle, pendules ainsi que

. toutes antiquités.

j'achète appartements complets.
DÉBARRAS caveŝ aletas

Le Locle
Rue du Pont 8 j
Tél. (039) 31 14 44 x

/<Sjv Pour être bien servi, faites réserver

fill VOS PNEUS À NEIGE
\fS yBaBr c'iez votre spécialiste:

PNEUS JEANNERET- Le Prévoux
Téléphone (039) 31 13 69

MICHELIN XM + S8- KLEBER KAPNOR + V12 M + S
|'| UNIROYAL M + S PLUS

ainsi que PNEUS À NEIGE REGOMMÉS sue

BATTERIES- JANTES- ANTIGELAbonnez-vous à L'Impartial

À LOUER, au Locle Quartier des Billodes dans
immeuble de 2 appartements

joli 3 pièces
entièrement remis à neuf, cuisine agencée,
cheminée de salon, jardin.
Loyer Fr. 420.- plus charges.
Tél. 039/31 62 28. . 25740



On cherche des appartements de vacances
Tourisme rural dans la région

Composée de membres collectifs ainsi que de membres individuels,
l'Association neuchftteloise du tourisme rural (ANTR) verra prochainement
le jour. Actuellement des démarches sont entreprises afin de former le comité
de cette nouvelle association qui vient à son heure et répondra à un besoin

très net

En effet, en France par exemple, le
tourisme rural connaît un large dévelop-
pement. Il en ira sans nul doute de même
dans notre pays et tout spécialement
dans notre région qui, de ce point de vue,
apparaît comme privilégiée.

Aussi, en juin dernier, l'Association
Centre-Jura dont le secrétariat perma-
nent est au Locle, a décidé d'y adhérer.

«Car l'un des buts de l'Association
Centre-Jura est identique à celui de l'as-
sociation à naître, explique la secrétaire
permanente, Mlle Sandra Schmid, éco-
nomiste. Il s'agit d'une forme relative-
ment récente de promotion et de stimu-
lation du tourisme en général».

Aussi, afin de mettre tous les atouts en
mains de la future association, Centre-
Jura a d'ores et déjà entrepris une cam-
pagne d'information et de sensibilisation
en faveur du tourisme rural en prenant

contact avec toutes les communes du
canton.

Celles-ci sont notamment invitées à
recenser les possibilités de location de lo-
gements privés à disposition à l'intérieur
de leurs frontières politiques.

Centre-Jura adresse par ailleurs direc-
tement un appel à tous les propriétaires
qui seraient désireux, pour l'année 1982,
de mettre à disposition des apparte-
ments de vacances à la campagne ou des
logements dans les fermes.

«Ainsi, ajoute Mlle Schmid, grâce à la
promotion de l'accueil en milieu rural et
à la mise à disposition des vacanciers de
nouveaux gîtes, cette nouvelle forme de
tourisme familial contribuera à jouer un
rôle d'animation et d'attraction dans la
région du Centre-Jura, (jcp)
• Les personnes intéressées peuvent

prendre contact avec le secrétariat de

l'Association Centre-Jura, Hôtel-de-
Ville 18, (Mlle Schmid) au Locle. p  (039)
31 86 26.

Grassons, mozzons et compagnie...
Ces derniers mois ont été défavorables

aux agriculteurs de la région. La pluie a
retardé la récolte des foins et le sol, dé-
trempé en septembre, n'a pas permis aux
paysans de vaquer, comme chaque an-
née, à leurs tâches de saison: les récol-
tes, les moissons...

Pourtant, si le soleil faisait grise mine,
le moral de M. Henri Jeanneret, agricul-
teur au Quartier, était au beau f ixe  lors-
que nous l'avons rencontré, vendredi,
alors qu'il dispersait de manière régu-
lière, des petits tas de fumier sur son
chamn.

«A l'époque, ce travail était entrepris
régulièrement. Mais aujourd'hui, par
manque de temps, il est souvent aban-
donné par les agriculteurs», nous a ex-
pliqué M. Jeanneret.

Ce travail consiste en effet à poser des
«grassons» - des petits tas de fumier  -
aux endroits où le sol est le plus maigre.

Ces «grassons» engraissent ainsi la
terre où pousseront, au printemps,
d'abondantes touffes d'herbe.

Même si les tâches d'antan trouvent
encore leur utilité, la mécanisation con-
tribue aujourd 'hui à alléger le rude la-
beur du paysan. Le temps des tombe-
reaux tirés par des chevaux est révolu et
actuellement, le tracteur est un outil de
travail précieux pour l'agriculteur. Celui
de M. Jeanneret a 18 ans d'âge et son
moteur, malgré le poids des années,
tourne encore comme une horloge.

M. Jeanneret consacre une grande
partie de son temps à l'élevage et à l'en-
graissement du bétail. Il possède une
trentaine de p ièces. «Au printemps, on
tue un «mozzon» pour notre propre
consommation. Cela représente 120 à
140 kilos de viande.»

(cm -photo Impar- Charrère)

Retentissante chasse aux chevreuils
C'est parfaitement légal mais pour

le moins maladroit. Samedi dernier,
en début de journée retentirent deux
coups de feu, lâchés par des chas-
seurs, à quelques dizaines de mètres
des villas du lotissement des Abat-
tes.

Dans la côte, face aux construc-
tions une équipe de chasseurs tra-
quait un chevreuil. A cet endroit,
trois à quatre de ces gracieux ani-
maux évoluent toute l'année, hormis
durant la période de chasse.

La venue de ces chasseurs, d'ail-
leurs tout à fait dans leurs droits, a
néanmoins créé un vif émoi parmi
les habitants du quartier, qui de leur

balcon, avec leurs enfants suivaient
l'évolution de cette partie de chasse.

«Même si parfois ils nous dévas-
tent un peu nos jardins ou nos ver-
gers on les aime bien ces chevreuils»,
lâcha une dame en furie. Evidem-
ment, mais les chasseurs accomplis-
saient en quelque sorte «leur boulot».

Toutefois leur geste était inélé-
gant. Chasser un samedi matin à cet
endroit, à proximité d'un lotissement
alors que tout le monde a congé
constitue presque une provocation.
Alors que renaît à tout moment la
polémique autour de la chasse, une
telle action n'est pas du genre à cal-
mer les esprits, (jcp)

... sur Mademoiselle et Mesdames qui, sur le coup de 17 heures, attendaient impa-
tiemment la venue de leur propriétaire pour regagner le bercail, avant la nuit.

Mêlée au troupeau Mademoiselle chèvre avait pris les bonnes habitudes de ses
voisines de champ et guettait la venue de l'agriculteur; certainement pas pour les
mêmes raisons que les vaches, aux pis gonflés de lait, (cm - photo Impar-Perrin)

Arrêtons-nous un instantes

Reprise de P Atelier-Théâtre
Théâtre populaire romand

L'Atelier-Théatre animé par Guy
Touraille du Théâtre populaire romand,
a repris son activité les lundis dès le 19
octobre, au collège Jehan-Droz.

L'animateur souhaite à cette occasion,
voir sauter les verrous des cloisons entre
générations et par exemple que des pa-
rents et leur(s) enfant(s) s'inscrivent.

Cette animation sera axée plus princi-
palement sur le corps, sa souplesse, ses
tensions. Elle traitera également du
contact des autres dans des modules
rythmiques simples ou composés, des dé-
placements dans l'espace, des rythmes
de la marche, de la ponctuation respira-
toire et vocale, du son et de sa musica-
lité, du langage articulé, du français et
de sa diction. Ces premiers éléments de
vocabulaire d'expression collective et in-
divudelle pourraient ensuite être appli-
qués à quelques éléments d'histoire in-
ventés ou pris dans le répertoire univer-
sel constituant une véritable approche
de l'art théâtral.

Cette animation pourrait déboucher
alors en mai ou juin prochain sur une
création présentée au public et pourquoi
pas donner naissance à une nouvelle
troupe de théâtre d'amateurs locloise.

Dans ce sens et dès ce mois, l'engage-
ment de musiciens ou de gens intéressés
par l'utilisation de la musique - instru-
ments ou enregistrements — au théâtre
ainsi que par l'aspect technique - décors,
éclairage, costumes... - sera bien accueilli
ausein du TPR.

ANIMATION PASSÉE
De janvier à juin de cette année, dans

le cadre de l'Atelier-Théâtre, un groupe
de cinq à dix participants s'est essayé

dans diverses disciplines corporelles et
vocales.

Il s'est ensuite approché d'extraits de
pièces marquantes de l'histoire du théâ-
tre, notamment «Oedipe» de Sophocle;
un canevas de la Commedia dell'Arte; le
Barbier de Séville, de Beaumarchais...

La documentation iconographique et
historique et surtout la mise en pratique
dans les espaces schématisés de la repré-
sentation traditionnelle de ces extraits,
ont ouvert le plaisir sensible de la décou-
verte, (comm-cm)

Thé-vente de la paroisse catholique des Brenets
Les délicieuses pâtisseries et autres objets ont trouvé acquéreurs samedi lors de la
vente de la paroisse catholique à la salle Cecilia. L'affluence fut grande et l'ambiance
excellente tant l'après-midi que le soir où un souper choucroute, agrémenté des pro-
ductions du Chœur mixte, réunit une septantaine de paroissiens. (Texte et photo dn)

• Par arrêté du vétérinaire canto-
nal de septembre 1977, la vaccination
des chats contre la rage a été rendue
obligatoire. Les propriétaires de
chats sont donc tenus de répéter cha-
que année cette vaccination.

Une campagne de vaccination sera
organisée par les services commu-
naux compétents vendredi 23 octobre
de 17 h. à 19 h. dans l'immeuble Ma-
rie-Anne-Calame 13, à côté du garage
des pompiers.

Les chats vaccinés seront munis
d'un collier de couleur. Cette mesure
est d'autant plus importante qu'à
bien des endroits dans le canton de
Neuchâtel, on constate une recrudes-
cence de cette maladie.

Par ailleurs, les services de police,
durant les deux mois suivants la date
de vaccination, élimineront les chats
errants ou semi-sauvages, (jcp)
• Peintre figuratif, croquant les

paysages de «sa» vallée, M. André
Schumacher, des Ponts-de-MarteL
exposera ses toiles, samedi et diman-
che, au collège de la localité. Durant
ces deux jours, l'exposition sera ou-
verte de 9 h. à 21 h.

L'occasion de découvrir les derniè-
res œuvres de ce peintre amateur de
talent, (p)

cela va
se passer

M. André Tinguely...
...ancien conseiller communal au

Locle qui a accepté la charge de pré-
sident du Comité des Billodes.

Il succédera à M. Roger Vuilleu-
rrder. Soulignons que le nouveau pré-
sident fut pendant de nombreuses an-
nées directeur de l'Office des mineurs
des Montagnes neuchâteloises. (je)
M. François Berner...

...sportif accompli, bien connu des
Loclois, qui vient de remporter le 8e
trophée de parachutisme d'Aoste,
une compétition dans laquelle étaient
engagées des équipes de clubs de
France, d'Italie et des USA.

François Berner faisait partie de
l'équipe d'Annemasse. Celle-ci, for-
mée de cinq parachutistes, remporta
la première place. Le classement ob-
tenu par les compétiteurs lors de
l'épreuve par équipe donnait égale-
ment lieu à un classement individuel
de précision d atterrissage. Après
cinq sauts réglementaires de
concours, François Berner avait tou-
ché le centre d'un carreau de 10 cen-
timètres à quatre reprises, s'écartant
de trois centimètres lors dit 4e saut.

Trois parachutistes étaient alors
ex aequo. Il fallut recourir à un saut
de barrage. La cible fut alors réduite
à un disque, muni d'un dispositif de
mesure électronique, de cinq centimè-
tres de diamètre...

Le Loclois parvint à poser le pied
exactement au centre! Il remporta
ainsi cette compétition internationale
devant une parachutiste membre de
l'équipe féminine nationale d'Italie
et Un parachutiste militaire, italien
également.

C'est la première fois que François
Berner obtient un si beau classement
lors d'une compétition de parachu-
tisme, (jcp)

Mmes Olga Matthey
etldaSaas...

...qui toutes deux viennent de fêter
leur 90e anniversaire. Mme Matthey
est domiciliée Monts 66 et Mme Saas
dans l'immeuble portant le No 11 à
la rue de l'Industrie. Ces deux nou-
velles nonagénaires ont reçu la visite
de M. Maurice Huguenin, président
de la ville qui leur a exprimé les
vœux et félicitations de la population
locloise et des autorités.

A toutes deux il remit également le
traditionnel présent, (comm/p)

bravo à

Au manège du Quartier

Comme chaque année à pareille épo-
que la Société de cavalerie du district du
Locle a organisé son traditionnel
concours hippique amical, dimanche der-
nier.

Après quelques hésitations dues au
temps incertain c'est finalement à l'exté-
rieur du manège du Quartier qu'il a pu se
dérouler dans de bonnes conditions.

Comme à l'ordinaire lors de cette ma-
nifestation automnale, le repas de midi
était composé de saucisses sorties de la
torrée allumée à côté du manège. Am-
biance sympathique lors de cette belle
journée. Voici les principaux résultats
enregistrés lors de ce concours.

Prix de la Société de cavalerie du
district du Locle, catégorie libre: 1.
Gazelle II, Laurence Matthey; 2. Do-

mino, Isabelle Kùbler; -3. Falco, Gabriel
Billod; 4. Milan, Claire-Lise Jeanneret;
5. Bacchumba, Yves Vuille; 6. Gri-
bouille, Alain Matthey; 7. Manon, Fran-
çoise Boichard; 8. Black Beauty, Uta
Kesselbach.

Prix de la famille Jeanneret,
course plate pour poneys: 1. Milan,
Claire-Lise Jeanneret; 2. Bijou, Laurent
Monnet; 3. Gribouille, Alain Matthey; 4.
Bichon, Suzette Enderli; 5. Poupette,
Murielle Jeanneret; 6. Blackers, Anouk
Schneider.

Prix de la Société de cavalerie du
district du Locle, R. H: Cette épreuve
courue en deux manches a vu la victoire
de l'excellent Djartanie monté par Syl-
viane Cruchaud; 2. Rex VI CH Pierre
Buchs; 3. Que Miss, Eric Haldimann; 4.
Pixty, Pierrette Cruchaud; 5. Tayna II,
Maurice Nicolet; 6. Olymp, Roger Jean-
neret; 7. Kerbois, Gabriel Buchs; 8. Mi-
cado, Charles Matthey; 9. Kunibert,
Francis Maire; 10. Snooki, Nicole Buchs;
11. Don Robin, Nicole Buchs; 12. Belle-
Aventure, Laurence Erni.

(jcp)

Concours hippique amical
de la Société de cavalerie

FRANCE VOISINE

L'emploi en France

Il intéressera certainement nos
lecteurs frontaliers de savoir que le
nombre des demandeurs d'emploi en
France au mois de septembre a at-
teint 1.813.200 (corrigé des variations
saisonnières), contre 1.836.500 au
mois d'août, ainsi que l'a annoncé
hier le Ministère du travail.

En données brutes, le nombre des
demandeurs d'emploi a augmenté
fortement à 1.912.100 contre 1.742.400
le mois précédent.

Les offres d'emploi ont légèrement
augmenté à 65.000 en données corri-
gées des variations saisonnières.

En septembre 1980, la France
comptait 1.446.000 chômeurs.

(ats, reuter)

Un chiffre
encourageant
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Les 20,21,22 et 23 jusqu'à 22.00 h, samedi 24 jusqu'à 19.00 h. I

Directeur(trice)
Par suite de la démission honorable du titulaire, la
place de Directeur ou Directrice du Chœur Mixte de
Savagnier est à repourvoir pour tout de suite.

Renseignements dès 18 h. au tél. 038/53 34 25
ou adresser offres écrites à Mlle Madeleine Matthey,
2065 Savagnier. 25345

|

Pour mieux comprendre l'Egypte, lisez l'ouvrage
récemment paru :

EUGÈNE PORRET : UN PASTEUR
INSTABLE EN EGYPTE...

(la moitié de l'ouvrage est consacrée à ce pays où
l'auteur a vécu et retourne souvent)

L'avis d'une lectrice : absolument passionnant I
Prix du livre accessible à tous, Fr. 21.—

En vente dans toutes les librairies ou chez l'auteur,
9, Crêt-Rossel, La Chaux-de-Fonds 25836
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les arts graphg*s
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j é w
Bureau d'information de la

«Branche graphique», avenue Général-
Guisan 48,1009 Pully.

Serre 90
La Chaux-de-Fonds 1
Tél. 039/23 00 55

MACHINE À LAVER
notel

5 kg, programme économie
Programme 3 et 5 kg, cuve inox

Essorage 800 1. minute,
3 entrées poudre

990.-
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oo _
Fr. ¦¦> %$m m par mois
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Régions de montagne: une aide, pas une solution miracle
Bp

Session extraordinaire du Grand Conseil neuchâtelois

Page 15 -̂
Après avoir rendu hommage à la

mémoire de deux anciens membres du
législatif - MM. Fritz Humbert-Droz,
député de 1945 à 1965, ancien conseil-
ler communal de Neuchâtel et Claude
Berger, député de 1953 à 1969, ancien
conseiller national, récemment décé-
dés — le Grand Conseil a entamé un or-
dre du jour d'abord axé sur les problè-
mes de protection civile.

- par Jacques-A. LOMBARD -

Constructions de protection ci-
vile: c'est la loi d'introduction à la loi
fédérale. Elle donne l'occasion à M. G.
Attinger (lib-ppn) de rappeler que
cette nouvelle loi «est une des premiè-
res conséquences de la nouvelle répar-
tition des tâches entre la Confédéra-
tion et les cantons. Ce qu'il faut ce-
pendant constater, c'est que la Confé-
dération conserve toutes ses prérogati-
ves techniques et renforce ses directi-
ves en matière de PC tout en prenant
ses distances sur le plan financier».
Pour M. Attinger, la protection civile
est une des composantes importantes
de la défense générale. Elle est définie
par le concept de 1971: «La PC contri-
bue à rendre improbable une attaque
de notre pays ou une tentative de
chantage par le nucléaire. Elle accroît
la capacité de résistance de notre peu-
ple. En temps de paix, la PC apporte
son aide en collaborant avec les orga-
nisations et moyens civils existants».

En cas de conflit, quelques chiffres
soulignent son rôle: durant la Pre-
mière Guerre mondiale, on a dénom-
bré 20 militaires tués pour un civil
tué; durant la Seconde Guerre mon-
diale, un civil pour un militaire: en
Corée, cinq civils pour un militaire
tué, au Vietnam: 20 civils pour un mi-
litaire. Une guerre future, ajoute M.
Attinger, verrait une proportion de
pertes de 100 civils pour un militaire si
les abris n'existaient pas. La politique
en cours est donc impérativement à
développer.

Le Conseil d'Etat tient à rassurer
l'interpellateur. Pour M. René Felber,
il n'est pas question que le gouverne-
ment traite les problèmes de protec-
tion civile par dessus la jambe: «Nous
sommes d'abord là pour appliquer une

législation fédérale. Il faut toutefois
remarquer que depuis quelques mois,
nous sommes fréquemment l'objet de
demandes de la part des communes
qui sont astreintes depuis l'an dernier
à posséder leur service de protection
civile. Beaucoup d'entre elles s'ef-
fraient de cette nouvelle obligation et
ont peur d'être mises en demeure de
rattraper leur retard. Le Conseil
d'Etat, au cours de nombreuses ren-
contres, s'est efforcé de les rassurer, et
de les renseigner. Il n'est pas question
qu'on les oblige brutalement à un tel
rattrapage. D'ailleurs, la hâte que
nous aurions pu manifester aurait été
bien mal payée. A la suite de la mise
sur pied du service sanitaire coor-
donné, de nouveaux plans ont été éla-
borés par la Confédération. Si la ville
de Neuchâtel s'était par exemple pres-
sée de répondre aux exigences fédéra-
les, elle aurait protégé un hôpital de
600 lits alors que les critères ne sont
plus que de 300. Elle aurait donc dé-
pensé la moitié de trop».

Toute cette matière n'est donc pas
encore très bien définie par la Berne
fédérale, ce qui n'empêche évidem-
ment pas le Grand Conseil d'adopter
les principes qui lui sont soumis par 93
voix sans opposition.
LE SECRET DE POLICHINELLE?

Deuxième projet: un abri antiato-
mique destiné à héberger en cas de
conflit le gouvernement neuchâtelois,
un service cantonal de la défense et un
état-major de la défense. Coût de
cette réalisation: 5.181.000 francs dont
1.580.862 francs à charge du canton, le
reste étant supporté par la Confédéra-
tion dont on ne fait là qu'appliquer les
recommandations. Neuchâtel est l'un
des derniers cantons à s'y plier et M.
Frédéric Blaser (pop) estime quant à
lui qu'on pourrait fort bien se passer
de cette dépense. Sur la forme, il re-
proche une nouvelle fois au Conseil
d'Etat d'utiliser le moyen du décret
simple sans recourir au référendum, ce
qui évite de consulter le peuple. C'est
une question fondamentale depuis
longtemps soulevée par M. Blaser et
qui est actuellement à l'étude, à la
suite d'un recours au Tribunal fédéral
Sur le fond, M. Blaser estime qu'en
une époque de guerre de mouvement,

c'est la mobilité qui compte et non pas
le fait de disposer d'un PC antiatomi-
que qu'un éventuel ennemi n'aurait
aucun mal à neutraliser dans les pre-
mières heures du conflit: «Vous auriez
demandé une roulotte blindée, oui.
Mais, là, nous allons dépenser plus de
cinq millions pour rien».

M. W. Humbert (soc) s'interroge
tant sur l'opportunité que l'utilité
d'une telle réalisation: «Si le monde
était moins fou et si l'on parlait moins
de guerre, on pourrait certainement
réaliser de grandes économies. De tou-
tes façons, ce ne sont pas les conseil-
lers d'Etat ni les membres de l'état-
major qui construiront cet abri. D fau-
dra des hommes et le secret ne sera
pas préservé. Il est impensable d'in-
vestir une telle somme dans semblable
réalisation en regard de l'état actuel
de nos finances. Cet argent trouverait
facilement une meilleure utilisation»
estime M. Humbert qui refuse égale-
ment l'entrée en matière.

Pour M. C. Robert (ind), ce sont là
«de belles démonstrations d'incons-
cience que de refuser ce projet. Les
cantons doivent assumer les tâches
qui leur incombent. Nous n'avons ni la
compétence ni les aptitudes pour re-
mettre en cause les problèmes de dé-
fense». Mais, ajoute M. Robert, ce
projet devrait être soumis effective-
ment au peuple.

Alors que MM. Oppliger (lib-ppn)
et Ch. Maurer (rad) donnent leur ac-
cord au rapport du Conseil d'Etat, M.
F. Simond (soc) s'étonne encore de la
part que représente les honoraires
d'architectes et d'ingénieurs.

Chef du Département militaire can-
tonal, M. Jean Cavadini reconnaît que
c'est là un dossier difficile à plaider.
Non pas sur le fond. Le canton ne fait
que suivre les prescriptions fédérales
comme les autres cantons l'ont déjà
fait («Nous sommes d'ailleurs l'un des
derniers à n'avoiçjjgas cédé à ces in-
jonctions»). Mais sur la forme: le pro-
jet est bel et bien frappé du secret mi-
litaire au sens de la loi fédérale. Un se-
cret qui n'est pas complet pour bien
des députés. Mais il s'agit en tous les
cas de ne pas donner de publicité illé-
gale à certains détails. Aller devant le
peuple dans de telles conditions est in-
concevable d'autant plus que les dépu-

tés ont autorité pour voter ce crédit
sans passer par le référendum. Si Neu-
châtel ne réalise pas cet abri, la contri-
bution fédérale ira tout simplement
ailleurs et il n'aura pas rempli ses de-
voirs. Les frais d'entretien et d'exploi-
tation seront très raisonnables, infé-
rieurs sans doute à 50.000 francs l'an
et, enfin, les études ont représenté une
part normale dans l'ensemble du de-
vis, comme elle est généralement pra-
tiquée. Il n'y a plus aucune raison
pour remettre en cause la stratégie de
défense nationale élaborée par la
Confédération. Conclusion: les argu-
ments contre ne sont pas recevables.
Après avoir voté l'entrée en matière
par 57 voix contre 49, le Grand Conseil
vote le crédit par 54 voix contre 46.

Loi d'introduction de la loi fédé-
rale sur le maintien de la propriété
foncière rurale: adoptée par 77 voix
sans opposition, elle est assortie d'un
postulat de M. F. Blaser (pop):

«Conformément à l'article 3 de la loi
fédérale sur le maintien de la pro-
priété foncière rurale, l'article 15 bis
de la loi cantonale d'introduction pré-
voit que le Conseil d'Etat est autorisé
à déclarer ladite loi inapplicable aux
atones à bâtir. Par le présent postulat
et dans le but de faciliter l'aménage-
ment du territoire des localités, le
Grand Conseil invite le Conseil d'Etat
à faire usage de cette possibilité».

Le problème posé, répond le chef du
Département de l'intérieur, M. Jac-
ques Béguin, sera réglé par la loi d'in-
troduction à la loi fédérale sur l'amé-
nagement du territoire. En consé-
quence, le Conseil d'Etat recommande
le rejet du postulat. Comme celui-ci
touche notamment à la question des
zones industrielles, il sensibilise le
Parlement, divisé en deux parts égales
au moment du vote: 50 voix de chaque
côté. La voix du président étant déter-
minante et M. Barbezat se déclarant
contre, le postulat est refusé.

Sur le bureau du Conseil d'Etat
Augmentation inadmissible
du complément d'hospitalisation

Non seulement la cotisation mensuelle
de l'assurance-maladie LAMPA passera
de 115 francs à 125 francs, mais le com-
plément dû par les malades hospitalisés
en chambre commune sera porté de 20
francs à 30 francs par jour, soit une aug-
mentation de 50 pour cent. Pour un mois
d'hospitalisation, cela représentera un
montant total de 900 francs.

Non seulement la plupart des assurés
LAMPA ne peuvent contracter une assu-
rance complémentaire, mais cette me-
sure touchera également bien des assurés
de plus de 60 ans, puisque la majorité
des caisses fixe à cet âge-là, la limite
pour augmenter les couvertures d'assu-
rance.

La décision du Conseil d'Etat qui de-
vrait entrer en vigueur le 1er novembre
1981 est en fait contraire à la volonté du
peuple neuchâtelois qui par 17.000 oui
contre 2500 non a voté en 1967 pour une
initiative dont un des points demandait
la «couverture intégrale des frais en cas
d'hospitalisation et d'accouchement en
salle commune pour tous les assurés des
caisses-maladie reconnues».

Son application sera durement ressen-
tie par les personnes âgées à revenu mo-
déré. Elle aggrave une inégalité de trai-
tement entre les assurés des caisses-ma-
ladie.

Aussi, les députés soussignés interpel-
lent le Conseil d'Etat pour lui demander
de revenir sur sa décision.

Interpellation F. Blaser (pop)

Quel avenir pour Nivarox - FNR?
Le groupe ASUAG entend désinvestir,

c'est-à-dire se débarrasser d'entreprises
extra-horlogères. C'est fait en ce qui
concerne Nivarox-Bienne. ASUAG es-
saye maintenant de vendre Nivarox
(FNR) La Chaux-de-Fonds.

Quelque 130 emplois sont ainsi mena-
cés.

Les députés soussignés désirent inter-
peller le Conseil d'Etat à propos de ces
menaces de fermeture. En particulier
pour savoir si l'Etat a été informé de
cette intention, s'il a obtenu des garan-
ties quant au maintien des emplois, et
s'il est informé du devenir de Nivarox
Microformage aux Eplatures?

Le Conseil d'Etat usera-t-il de son in-
fluence pour sauvegarder les intérêts des
travaileurs menacés? Et pour maintenir
des emplois à La Chaux-de-Fonds?

Interpellation G. Berger (pop)

Déficit de la viticulture
Depuis quatre ans, nous devons déplo-

rer un rendement insuffisant dans la vi-
ticulture neuchâteloise. Cette situation
est due aux conditions atmosphériques
de ces dernières années.

D'une part, la Commission fédérale du
prix de revient des raisins et du vin cal-
cule, chaque année, les frais de produc-
tion en viticulture. Ces chiffres provien-
nent de comptabilité d'exploitants qui
gèrent bien leurs entreprises. Dans la
moyenne, l'on peut considérer ces frais
supérieurs. D'autre part, le rendement
de notre vignoble neuchâtelois est
connu.

A l'examen de ces chiffres, nous de-
vons déplorer un déficit par hectare de
vigne cultivée de 14.690 francs en 1978,
3360 francs en 1979 et 5759 francs en
1980.

Nous estimons que ce chiffre sera su-
périeur à 10.000 francs en 1981.

Dans ces circonstances exceptionnel-
les, le Conseil d'Etat pense-t-il venir en

aide aux entreprises viticoles qui le solli-
citeraient par l'octroi d'une aide aux ex-
ploitations paysannes à faible taux d'in-
térêt ou éventuellement sans intérêt?

Question J.-P. Ruedin (lib-ppn)

Notre histoire oubliée
En éditant un cahier spécial consacré

aux événements qui se sont déroulés
dans notre canton il y a 150 ans, le
Conseil d'Etat a fait œuvre utile. Il nous
a rappelé la portée historique de cette in-
surrection de 1831, de cette défaite qui
eut le mérite de préparer la victoire de
1848.

Cette initiative met toutefois en évi-
dence une contradiction: le gouverne-
ment démontre formellement l'impor-
tance qu'il accorde à notre histoire alors
qu'elle n'est plus enseignée dans nos éco-
les! /

Notre révolution valant bien celle des
autres, puisqu'elle nous a donné notre
identité neuchâteloise, et les peuples
heureux ayant aussi une histoire, ne se-
rait-il pas raisonnable, légitime et urgent
de réintroduire son enseignement en
pays neuchâtelois?

Interpellation C. Montandon (rad)

Vente manquée
des Papeteries de Serrières SA

Le Conseil d'Etat a exposé dans un
communiqué les efforts qu'il a déployés
pour maintenir en activité la fabrique de
papier de Serrières. A ce sujet , nous le
prions de répondre aux questions suivan-
tes:

1. Le Conseil d'Etat est-il comme
nous d'avis que le prix de vente proposé
par le propriétaire des Papeteries était
surfait, et avait plus pour but de faire
échouer la vente que de poser des bases
raisonnables pour une éventuelle négo-
ciation?

2. Le Conseil d'Etat pense-t-il pouvoir
un jour connaître ce qu'aura rapporté à
son propriétaire le démantèlement de la
fabrique, et informer le Grand Conseil
sur le rapport entre ce montant et celui
exigé pour la vente des Papeteries?

3. La fermeture de la fabrique de Ser-
rières pourrait provoquer une situation
contraire à la loi sur les cartels. Qu'en
pense le Conseil d'Etat? A-t-U entrepris
des démarches à ce sujet?

Interpellation F. Borel (soc)

Incidences pour notre canton
de la politique financière
de la Confédération

Au mois de septembre 1981, les résul-
tats d'une étude faite à la demande du
Fonds national suisse de la recherche
scientifique ont été rendus publics. Cette
étude portait sur le flux et le reflux d'ar-
gent entre la Confédération et les can-
tons.

Ce qui a surpris, c'est de trouver le
canton de Neuchâtel - qui est un canton
à capacité financière moyenne - parmi
les cantons qui versent davantage à la
Confédération (ou à ses régies) qu'ils ne
reçoivent d'argent. Est-ce à dire, comme
le relevaient certains journaux, que le
canton de Neuchâtel est une «vache à
lait» pour la Confédération?

Le Conseil d'Etat est prié de dire s'il a
pris connaissance de ce rapport, et s'il a
approfondi le résultat surprenant pour
notre canton? Au besoin, le Conseil
d'Etat pense-t-il intervenir afin que no-
tre canton ne soit pas discriminé par la
politique financière de la Confédération?

Question Schaer (rad)

Le Val-de-Ruz moins haut... que Bienne!
La discussion de la loi d'introduc-

tion de la loi fédérale sur l'aide en ma-
tière d'investissements de montagne
(LIM) donne ensuite lieu à un débat
qui n'a pas manqué de créer certaines
zones d'ombre. Certes, tous les dépu-
tés accueillent très favorablement ce
rapport du Conseil d'Etat.

Parlant au nom du groupe socialiste
et non pas en tant que président de la
Région Centre-Jura, M. Maurice Hu-
guenin se félicite que ce texte donne
enfin des bases légales aux program-
mes de développement des deux ré-
gions concernées et permette au can-
ton d'assumer ses responsabilités vis-
à-vis de la loi fédérale. Mais il trouve
toutefois la loi cantonale restrictive,
particulièrement dans le domaine des
prêts.

M. Ch.-A. Kaufmann (lib-ppn) re-
lève que le prêt est une forme d'aide
hautement préférable à la subvention
et que c'est un moyen d'aide qu'il
convient de cultiver, parce que les bé-
néficiaires se sentent particulièrement
motivés.

M. C. Montandon ne tarit pas d'élo-
ges sur le Conseil d'Etat: «En dépo-
sant en 1978 un postulat demandant
au gouvernement quelles mesures il
envisageait prendre pour corriger les
déséquilibres entre les différents dis-
tricts du canton, trois possibilités s'of-
fraient à lui: le statu quo, laisser les
régions pauvres s'appauvrir encore, ou
prendre les choses en main et se pen-
cher sur le sort des districts malades.
Il l'a fait courageusement, d'autant
plus que le canton connaît des difficul-
tés financières et que l'aide qu'il va
apporter est source de nouvelles dé-
penses. C'est un énorme effort qui va
être entreprris en faveur du Val-de-
Travers et de Centre-Jura. Le canton
ne peut réussir sa cohésion sans des
districts forts. L'Etat l'a bien compris.
Son rapport va au fond des choses».

M. A., Bringolf (pop) n'en déplore
pas moins certaines lenteurs: 637 pro-

jets financés en Suisse pour 170 mil-
lions de francs alors que le canton de
Neuchâtel n'a pratiquement rien fait:
«Pourquoi ce retard? Nous allons bé-
néficier de quelques millions, mais il
n'y a pas de quoi s'en faire une gloire
Nous aimerions également savoir si le
Conseil d'Etat entend tenir compte de
l'étude qui a été menée sur la situation
dans la Région Centre-Jura et qui
montre que le système capitaliste em-
pêche le développement harmonieux
des régions».

Même réserve chez M. J.-D. Cavin
(ind) qui s'étonne que le canton de
Neuchâtel bénéficie si tard de la LIM
«qui devra servir à soutenir des pro-
jets d'intérêt public et de première né-
cessité».

Quant à M. Francis Matthey (soc),
il est reconnaissant au Conseil d'Etat
d'avoir donné suite aux possibilités ju-
ridiques offertes par la LIM mais ap-
pelle à la prudence: «Il n'y a pas pire
déception qu'une espérance déçue.
Puisque cette loi sera soumise au peu-
ple, il faut bien dire que la LIM n'est
pas en soi une solution à nos problè-
mes, mais un élément de solution seu-
lement. L'Etat a fait preuve de solida-
rité, mais cette solidarité, au niveau
fédéral, nous paraît toutefois encore
bien mince. Ne faites pas de la LIM
un remède miracle. C'est un remède
parmi d'autres».
SOLIDARITÉ

Le chef du Département de l'indus-
trie, M. Pierre Dubois, lui sait gré de
cette mise au point: «Il ne faut pas en
attendre de miracle. La LIM est un
moyen d'exercer concrètement la soli-
darité Confédération • cantons -
communes. Elle doit avoir un effet dy-
namique. Elle ne doit pas faire double
emploi avec l'arsenal législatif remar-
quable dont le canton de Neuchâtel
s'est doté pour promouvoir son écono-
mie en cette période difficile. Le tout
forme un ensemble.

Un point sombre: le Val-de-Ruz.
Plusieurs députés déplorent qu'il ne
soit pas inclus dans les Régions de
montagne. Ainsi le veut la définition
donnée par la Confédération. Evidem-
ment, il peut paraître choquant de
voir Bienne et Yverdon considérés
comme des «Régions de montagne»
alors que le Val-de-Ruz ne l'est pas.
C'est tout simplement parce que ces
deux villes sont considérées comme
des «pôles» pour les deux régions
qu'elles concernent. Il avait un temps
été question de rattacher certaines
communes de l'est de Neuchâtel à la
Région de montagne biennoise, mais
celles-ci se sont montrées peu empres-
sées. Quoi qu'il en soit, pour Berne, le
Val-de-Ruz ne répond pas aux critè-
res.

M. C. Morel (soc) ne renonce pas
pour autant. Dans un postulat, il in-
vite le Conseil d'Etat à examiner s'il
ne conviendrait pas d'encourager cer-
taines communes de montagne à adhé-
rer ultérieurement à Centre-Jura à
l'occasion de la révision des program-
mes en 1985 et, le cas échéant, de pré-
voir des formes de soutien spécifiques
aux communes de montagne non
membres de Centre-Jura ou de la Ré-
gion du Val-de-Travers, par exemple
dans le cadre de la loi sur la promotion
de l'économie cantonale ou de la fu-
ture loi sur le tourisme.

Les problèmes de soutien à l'écono-
mie cantonale et ceux de la LIM sont
traités actuellement avec une certaine
cohérence, constate M. Willy Schaer
(rad). Cette démarche ne peut pas être
prise en considération car «là, on entre
dans l'arbitraire et le bleu». Comme
M. Borel maintient l'intégralité de son
postulat (le Conseil d'Etat n'en accep-
tait que la première partie), le Grand
Conseil tranche: le postulat Borel, de-
mandant une étude au Conseil d'Etat
est accepté par 60 voix contre 28.

Suite des débats aujourd'hui.
JAL
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Prêtes au départ...
OPEL ASCONA automatique, 16 LS
1972, 57 000 km, 2 portes, beige Fr. 3 800.-

AUDI 100 LS
1976, 78 000 km., 4 portes, bleue Fr. 5 500.-

AUDI 80 L
1976, 99 000 km., 4 portes, rouge Fr. 3 900.-

OPEL ASCONA 2000 spécial
1979, 35 000 km., 4 portes, rouge Fr. 8 700.-

OPEL ASCONA 2000 spécial
1980, 41 000 km., 4 porte, verte Fr. 9 400.-

MAZDA 626 GLS
1980, 9 500 km., 4 portes, beige Fr. 10 500.-

OPEL MANTA GTE 2000 COUPÉ
1979. 75 000 km., bleu Fr. 9 800.-

FIAT MIRAFIOR1 131.1600 TC
1980. 40 000 km. 4 portes, bleue Fr. 8 800.-

LADA 1600
1978, 23 000 km., 4 portes, rouge Fr. 4 700.-

OPEL REKORD 2000 spécial
1978. 60 000 km., 4 portes, ocre Fr. 8 600.- 25793
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Une saison
de passion
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Danielle Steel

roman
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Six, sept, peut-être huit années auparavant, ça
avait fait la manchette des journaux et maintenant
il fallait l'aide d'un employé de bureau au service
des recherches pour que le nom revienne à la mé-
moire. Kate aurait été contente de savoir ça.
- Je ne pense pas qu'il soit mort, du moins pas

sur le coup. Je n'ai pas réussi à obtenir tous les
détails sur ce point. A l'origine, il était seulement
grièvement blessé, paralysé, quelque chose
comme ça. Finalement, on l'a transporté dans
une sorte de sanatorium à Carmel et je suppose
que tout le monde a oublié son existence. Per-
sonne ne semble savoir s'il est toujours en vie. Je
n'ai même pas pu retrouver le nom du sanato-
rium. Autrement, j'aurais téléphoné. C'est tout
ce que l'on a sur lui. D'après un des types des
archives, Harper aurait été paralysé à partir de

la taille et mentalement diminué quand il a été
amené à Carmel. C'est tout. Quant à la fille,
c'était sa femme. On ne sait pas grand-chose sur
elle. J'ai vu une photo d'elle à l'hôpital: elle fait
de la peine à regarder. Elle a l'air de vivre un
cauchemar. J'ai vu aussi le cliché qui a été pris
lorsque Harper a été emmené en ambulance à
Carmel. Il semble ne pas se rendre compte de ce
qui lui arrive, un air un peu enfantin, un peu
simple d'esprit. Je n'ai absolument rien sur eux
par la suite. J'ai eu quelques petites indications
sur son passé à elle. Elle est allée à l'université de
Stanford pendant quelques mois puis a vécu avec
Harper après sa première année d'études. Elle a
voyagé partout avec lui, mais elle restait plutôt
dans son ombre. Elle a été mannequin pendant
un temps. Le seul point particulier à son sujet ré-
side dans le fait que ses parents l'ont apparem-
ment déshéritée, mise à la porte à cause de son
mariage. Ils faisaient partie de la haute bour-
geoisie collet monté et ils n'ont pas supporté que
leur princesse se marie avec un moins-que-rien.
Ils l'ont renvoyée.

«C'est tout ce que je sais, Nick. Je ne peux pas
te dire ce qui leur est arrivé à tous deux par la
suite. Il n'y a aucun document là-dessus. Si tu
arrives à trouver le nom de ce sanatorium à Car-
mel, on te dira probablement là-bas s'il est mort
ou non, mais le nom de l'établissement doit avoir
été tenu secret. Tu veux que je me renseigne?

- Non, je peux le faire moi-même. Merci mille
fois. Je sais maintenant tout ce que je voulais sa-
voir.

Et même plus. Il savait tout. Le reste, il pou-
vait l'imaginer. De toute évidence, Tom était
toujours vivant et toujours à Carmel. C'était ça
la mystérieuse «école» où elle se rendait. C'était
arrivé sept ans auparavant. Et Tygue... Tygue
avait six ans. Kate devait être enceinte quand
Tom Harper a tenté de se suicider. Et Kate avait
vécu toutes ces années ainsi. H fut sous le choc
toute la soirée, réfléchissant à ce qu'il avait en-
tendu, pensant à Kate. Il avait envie d'en parler
avec elle, de la tenir dans ses bras, de la laisser
pleurer si elle en ressentait le besoin. Mais il sa-
vait qu'il ne pourrait pas en parler le premier.
Pas avant elle. Il se demandait jusqu'à quand il
devrait attendre.

Elle était assise en face de lui et ils se regar-
daient. Il remarqua les cernes sous ses yeux. Elle
payait également un prix pour leur bonheur et sa
double vie.
- Comment ça s'est passé à Carmel? C'était

difficile?
B n'aima pas cette tristesse dans ses yeux. Elle

lui disait le reste de l'histoire, ce que son ami ne
savait pas. Il se demandait dans quel état était
Tom Harper. D'après les recherches, les domma-
ges au cerveau étaient irrémédiables. Ça devait
être atroce, mais il n'arrivait pas à réaliser ce

qu'on pouvait éprouver face à une personne dans
cet état, et qu'on voyait très souvent. Une per-
sonne qu'on avait aimée.

— Oui, difficile.
Elle sourit et essaya de chasser le souvenir

d'un haussement d'épaules. Mais il ne voulait
pas laisser tomber le sujet. Pas déjà.

— Est-ce qu'ils sont très exigeants?
B posa la question à propos de Tom, pas à pro-

pos d'«eux». Il espérait ainsi qu'elle lui dirait la
vérité de toute façon. Du moins, une part de vé-
rité.

— Quelquefois. Les gens comme eux peuvent
être très doux, avec le comportement d'un enfant
ou très difficiles. Exactement comme des enfants
en fait. Mais ça n'a aucune importance, parle-
moi de l'émission.

La question était close. Il le voyait à son vi-
sage.

— Les gens de l'émission peuvent être eux
aussi très doux, avec le comportement d'un en-
fant, ou bien alors très emmerdants, toujours
avec le comportement d'un enfant. Peut-être que
la plupart des acteurs et des gens célèbres sont
des attardés mentaux eux aussi.

— B soupira en lui souriant.
— Au fait, tu as la maison, ce week-end? fît-

elle en déboutonnant gaiement sa chemise.
— Oui. Et tu sais, j'ai pensé à quelque chose.

On pourrait y aller tous les trois cette fois-ci.
(à suivre)
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Jw y BAR
RTTEA-ROOM

du mardi 20 au
samedi 24.10.81
un croissant vous sera
gracieusement offert

avec votre thé ou café
de 8 h. à 10 h.

Chaque jour, un menu
Printemps à

Fr. 5.90
28-12260

printemps
«Ht. HnOVdUOn t U Ch.u. <(. Fond,

LE SECOURS SUISSE D'HIVER -JL-
en appelle à votre esprit de solidarité f̂*k
Faites bon accueil aux écolières et écoliers qui vous offriront
l'Etoile de Noël du SECOURS SUISSE D'HIVER; prise de
commande à domicile dès le mardi 20 octobre 1981.

Vente dans la rue vendredi après-midi 23 octobre et samedi matin 24
octobre 1981.

Bancs devant la BANQUE CANTONALE, sur la PLACE DU MARCHÉ et
entre les magasins UNIP-SCHILD, le samedi matin 24 octobre 1981.

Verser un don au compte de chèque postaux 23-1984,
SECOURS SUISSE D'HIVER La Chaux-de-Fonds,
c'est encore témoigner de sa solidarité vis-à-vis de concitoyens qui
méritent un appui. ¦* •*> -a ? :o.- r çan arr-" 2569»

RESTAURANT

AU FEU DE BOIS
Tél. (039) 26 82 80 2270e

H \̂Mk y W ̂ t»tU

IBPETïïI
iMcifroli

Rue Daniel-JeanRichard
La Chaux-de-Fonds

28 9:

rrT\ Restaurant I
JtHKBOl
Tous les soirs: 1
Filets de perches au I
beurre I

I pommes persillées I
8 Salade |
B Grande portion i

I Fr. 10.50 I
I Petite portion Ff. »•*»"

1 Rôti de porc au four
1 Pommes frites
¦ Fr. 4.50
£| 28-022200

I MONSIEUR
I quarantaine,
I divorcé, bonne pré-
I sentation, affec-
I tueux, sportif,
I aimant la vie d'in-
I térieur. la nature,
I désire rencontrer
i dame charmante,
I sincère, pour ami-
I tié et sorties.

I Ecrire sous chiffre
AL 25754 au bu-

I reau de L'Impartial.

I AVENDRE
I tout de suite

garage
I en planches béton, di-
| mensions 5 x 2,5 m.
1 Tél. 038/36 17 10,

soir ou repas. 25733

1

LA CHASSE
AUX ROCHETTES

22694

JTj&jV TAPIS D'ORIENT
/X^flff«pTkX\ Sur rendez-vous
VSQ»Qf£V (039) 22 29 70
^ŒWS' Nord 163

^̂ <^  ̂ La Chx-de-Fds
Mme Firouzeh Miserez-Mir-Emad



C'est le moment de la pesée. (Impar-Charrère)

Les agriculteurs du Vallon à Mo tiers

Deux fois par année les agriculteurs du
Val-de-Travers se retrouvent à Môtiers.
Remorque remplie de bétail ils partici-
pent au marché d'élimination sur la
place de la Gare, à quelques pas de
l'abattoir.

Les bovins sont tirés par le licol jusque
sur le plateau du poids public. Là, un
employé communal procède à leur pesée
contre un émolument se montant à trois

francs. Dans l'oreille de chaque vache on
introduit un bouton métallique numé-
roté.

A ce moment, les marchands de bétail
n'ont plus qu'à prendre possession de
leur bien. Et à le mener à l'abattoir le
plus proche. Les bovins les plus maigres
bénéficient de sursis: on les garde quel-
ques mois pour leur faire prendre du
poids, (jj c)

A quelques pas de l'abattoir...

Quand le pastis devient de l'absinthe...
Au Tribunal de police du Val-de-Travers

Le Tribunal de police du Val-de-Travers, présidé par le juge Bernard
Schneider, a tranché. Importer clandestinement du pastis français et se faire
«pincer» par les douaniers à la frontière, c'est commettre une infraction à la
loi fédérale sur l'absinthe. Même si le pastis est élaboré sans que le moindre
plant d'absinthe n'entre dans sa composition. Même s'il ne titre pas plus que
45 pour cent d'alcool. La condition pour ne pas avoir d'ennuis, c'est que
l'apéritif soit fabriqué avec de l'alcool du pays. Et jusqu'à preuve du
contraire, ce n'est pas le cas du pastis français. Donc, au gré de la législation,
il devient de l'absinthe, ou du moins il est considéré comme tel par les

douaniers.

Rappelons les faits. C. G., ressortis-
sant français, avait été pincé à la douane
des Verrières alors qu'il tentait d'impor-
ter, sans les avoir déclarés, quelque 200
échantillons de pastis représentant en
tout 7,8 litres. Il avait expliqué que ces
petites bouteilles allaient être remises
aux gagnants d'un concours organisé
dans le cadre d'un club de vacances.

Lors d'une première audience, le juge
Schneider avait voulu démontrer que la
prévention d'infraction à la loi fédérale
sur l'absinthe ne se justifiait pas. D avait
donc sorti une bouteille de pastis et en
avait lu la composition: alcool, sucre, es-
sences végétales. Pas trace d'absinthe.

Hier, le juge a bien dû se rendre à
l'évidence, et constater que l'importation
clandestine de pastis tombe tout de
même sous le coup de la loi fédérale sur
l'interdiction de l'absinthe. Ou plutôt de
l'ordonnance d'exécution de cette loi, qui
précise que sont réputées imitations de
l'absinthe toutes boissons n'ayant pas
été fabriquées avec de l'alcool de la Ré-
gie fédérale.

Le juge a fait remarquer que si l'inter-
diction de l'absinthe avait été dictée par
le souci du législateur de protéger la po-
pulation des ravages de l'alcoolisme, il
lui semblait que l'obligation de fabriquer
des apéritifs avec de l'alcool indigène
était étrangère à toute préoccupation de
santé. Et il a ajouté qu'il avait cherché

en vain dans la Constitution la justifica-
tion de cette protection du marché
suisse. Pour signaler finalement que le
tribunal n'a pas le pouviir de juger de la
constitutionnalité d'une loi et finale-
ment condamner l'animateur du club de
vacances à une peine d'amende (200
francs) assortie de 20 francs de frais. Les
bouteilles saisies à la douane seront dé-
truites.

UNE FAMEUSE «CUITE»
CD., de Pontarlier, avait été inter-

pellé par un gendarme alors qu'il diri-
geait une fanfare du Val-de-Travers en
état d'ébriété prononcé. Auparavant, les
douaniers l'avaient vu passer en voiture
et avaient averti la gendarmerie.

Une prise de sang pratiquée une heure
et demie après son arrestation révéla 3,5
pour mille d'alcool dans le sang. Une fa-
meuse «cuite», que le juge a qualifiée de
«carabinée». Et de faire remarquer au
prévenu qu'il est criminel de piloter une
voiture dans un état pareil.

Après les explications de C. D., atteint
dans sa santé et dont la situation fami-
liale au moment des faits n'était pas bril-
lante, le juge s'est radouci. Pour infliger
tout de même une peine sensiblement
plus élevée que celle requise par le procu-
reur, soit 45 jours de prison. Le délai
d'épreuve a été fixé à cinq ans, et le

condamné devra encore payer, 283 francs
d'amende et 50 francs de frais.

ESCROQUERIE ET CCP
Un jeune homme, D. V., avait puisé

1060 francs , en plusieurs fois, sur son
compte de chèques alors que celui-ci
n'était pas approvisionné. Malgré deux
lettres de l'Office postal, il n'avait pas
remplacé le «manco». Il attendait le ver-
sement d'un client qui arriva deux bons
mois après les prélèvements. Prévenu
d'escroquerie, D. V. a remboursé l'entre-
prise des PTT avant son procès. Il a tout
de même été condamné à 400 francs
d'amende et à 42 francs de frais. La
peine sera radiée du casier judiciaire
dans deux ans.

D'AUTRES AFFAIRES
Le jugement de Y. G., restauratrice à

Fleurier, prévenue d'infraction à la loi
sur le séjour et l'établissement des étran-
gers, a été reporté à la semaine pro-
chaine.

* • •
W. L., accusé d'avoir brisé avec son

tracteur à deux reprises et volontaire-
ment le clédard d'un pâturage à la Mon-
tagne de Travers, devra comparaître en-
core une fois devant le tribunal. Mais
avant, ce dernier se sera rendu sur place
et aura pris connaissance par écrit du ré-
sumé des reproches formulés par le plai-
gnant, tant cette affaire paraît compli-
quée et embrouillée.

* # »
Deux ressortissants Italiens, intercep-

tés avec quelques grammes de haschisch
à la douane des Verrières, ont écopé
d'une simple réprimande. Ceci en leur
absence.

» * *
Quant à E. L., automobiliste à qui l'on

reprochait d'avoir fait chuter un septua-
génaire qui circulait à vélomoteur à
Fleurier, elle a été libérée.

* * * J

Enfin, A. T., prévenu d'ivresse au vo-
lant et dont le camion avait quitté la
route près de La Côte-àux-FéesV il s'en
tire avec 10 jours de prison, peine assor-
tie du sursis et de 50 francs d'amende.

JJC

Pour un bout de trottoir...
Au Conseil général de Môtiers

Le législatif de Môtiers s'est réuni
vendredi soir sous la présidence de
M. Robert Jornod. L'assemblée avait
été convoquée en dernière minute
pour voter un crédit nécessaire à
l'achèvement des travaux du carre-
four de la rue du Château, .f t &m

En effet, lors de. l'établissement des
plans relatifs au lotissement de Derrière-
les-Jardins, la construction d'un trottoir
avait été prévue à l'ouest. Les travaux
allaient débuter quand un riverain fit re-
marquer à l'autorité qu'elle empiétait
sur son terrain. Une proposition d'achat
ou d'échange ayant échoué, la commune
se résolut à prévoir la construction du
trottoir de l'autre côté, sur le territoire
d'un autre propriétaire mieux disposé à
céder quelque 25 mètres carrés.

Par la suite, après réception des plans
établis par le géomètre, l'on s'aperçut
que ce fameux bout de trottoir aurait bel
et bien pu être construit où il était prévu
initialement. Mais il était trop tard pour
changer d'avis, d'autant plus que la sécu-
rité des enfants s'en trouvait améliorée
avec le second projet. a '..

Vendredi soir, le législatif a écouté les
explications du conseiller communal
Willy Bovet qui a dû se servir d'un plan
pour être compris. Et l'assemblée a voté
à l'unanimité un crédit supplémentaire
se montant à 5500 francs, tout en rati-
fiant l'échange de terrain avec le proprié-
taire bien disposé. Quelque 30 minutes
d'explications et de discussion pour 25
mètres de trottoir, c'est le record établi
par les Môtisans. Qui dit mieux? (jjc)

Vente de la paroisse de Travers

On y vendait de tout pendant la soirée: pâtisseries, tricots et bricolages.
(Photo Impar-Charrère)

Samedi dernier avait heu à Travers la
vente de la paroisse protestante. Le ma-
tin c'était le marché, place de PHôtel-de-
l'Ours, avec vente de fleurs, fruits et lé-
gumes et pâtisseries.

L'après-midi, paroissiens et parois-
siennes se sont rendus nombreux à la
salle de l'Annexe où l'ambiance musicale
était créée par M. Jean-Louis Franel, ac-
cordéoniste. «La mode à l'an 2000», tel
était le thème donné aux enfants pour le
concours costumé. Dommage que ceux-ci
aient été si peu nombreux à se présenter!
Mais félicitations aux quelques partici-

pants pour leur perspicacité et leur ima-
gination.

Nombre de ménagères auront trouvé à
acheter qui une broderie, qui un tricot
tant convoité. Il y avait également place
pour les jeux. Le public était malheureu-
sement plus clairsemé en soirée, où tripes
ou vol-au-vent étaient copieusement ser-
vis. Le Chœur des paysannes de la vallée
des Ponts aurait mérité une plus large
audience. Sous la direction de Mme
Mary-Paule Zwahlen, de Travers, il a in-
terprété de nombreuses chansons dont
plusieurs ont connu les honneurs du bis.

(ad)

Conseil général de La Côte-aux-Fées

Le Conseil général s'est réuni vendredi
dernier sous la présidence de M. Willy
Leuba, en présence du Conseil commu-
nal et de l'administrateur. Après l'appel
et le procès-verbal le président annonce
la démission de Mme Jacqueline Corlet
pour cause de départ de la localité et an-

nonce la nomination tacite de M. André
Schnetzer, premier suppléant de la liste
d'entente communale.

Le Conseil communal par la voix de
M R. Piaget, fait un rapport très dé-
taillé dans divers travaux en cours dans
le domaine des eaux, de l'épuration des
bâtiments. L,e temps favorable a permis
une bonne avance dans tous ces travaux.

Concernant l'épuration cinq secteurs
sont en travail simultanément. On
aborde ces temps le chemin d'accès à la
STEP et la construction de celle-ci. Le
Conseil est abondamment instruit sur
tous ces travaux et leur complexité.

Le Conseil communal renseigne égale-
ment les conseillers sur le plan de quar-
tier établi qui facilitera la vente de ter-
rain à bâtir. Ce plan sera mis à l'enquête
publique.

Le Conseil accorde sans discussion le
crédit nécessaire pour la contribution de
1 aide des communes du Val-de-Travers
à la commune de Saint-Sulpice pour les
frais relatifs aux élèves du collège régio-
nal.

Véhicule communal. - On en parlait
depuis plusieurs années mais la question
était toujours renvoyée. M. Philippe Pia-
get, président de commune expose le pro-
blème soulignant que la commune doit
actuellement louer un véhicule ce qui est
onéreux. Le développement des divers
services rend urgent l'achat d'un véhi-
cule pouvant servir de souffleuse à neige
et être employé en été sur n'importe quel
terrain. De nombreuses offres sont par-
venues et finalement trois démonstra-
tions ont pu avoir heu. Deux marques
sont retenues et c'est un «Holder» qui,
finalement emporte les suffrages.

Un crédit de 70.000 francs est accordé
pour cet important achat. Après que plu-
sieurs questions ont été posées dans les
divers, la séance est levée, (dm)
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Un crédit pour une souffleuse à neige

Vers une meilleure
protection des travailleurs

VIE POLITIQUE

C'est avec satisfaction que le comité
de soutien neuchâtelois à l'initiative
«pour la protection des travailleurs
contre les licenciements» lancée par les
syndicats chrétiens, constate que plus de
8000 signatures ont été récoltées dans le
canton.

Ce succès démontre combien les objec-
tifs de l'initiative correspondent à un be-
soin ressenti par les travailleuses et tra-
vailleurs; en particulier les dispositions
prévues afin d'empêcher le licenciement
durant la maladie, l'accident, la gros-
sesse.

De même, la possibilité d'exiger de
l'employeur la motivation écrite du
congé, afin de demander son annulation
par le juge si celui-ci intervient à la suite

de l'exercice des droits fondamentaux du
travailleur (activité politique, syndicale,
etc.), permettra de diminuer les abus du
pouvoir constatés dans certaines entre-
prises en ces temps de crise économique.

Quant à la procédure que la loi d'exé-
cution devrait formuler pour ce qui
concerne les licenciements collectifs pour
motifs économiques, les événements sur-
venus ces dernières semaines aux papete-
ries de Serrières sont là pour en rappeler
l'urgent besoin.

Le comité neuchâtelois remercie tou-
tes les personnes, associations et partis
qui ont collaboré à cette réussite et sou-
haite que d'autres viennent encore gran-
dir ses rangs afin de faire aboutir ses ob-
jectifs en votation populaire, (comm)

NEUCHÂTEL
Naissance

Bosson David, fils de Daniel André et de
Nicole Catherine née WetzeL
Promesses de mariage

Cecchini Hugo Pablo et Pauchard Marie-
José. - Meister Robert et Bachmann Klara
Alice. - Kiehl Maurice Alexandre et Marti
Renate Katharina. - Serment Jean-Pierre
et Gex Anne-Christine. - Tinembart Daniel
André et Wissmann Elisabeth.

ÉTAT CIVIL
i i

Samedi, à la salle du Stand, à Fleu-
rier, le peintre Dubois-Minelle expo-
sera une série de dessins sous le
thème «Le Jura en noir et blanc». Le
vernissage aura lieu en fin d'après-
midi et l'artiste sera présenté par M.
Pierre-André Delachaux, président
de la commune de Môtiers. (jjc)

cela va
se passer

Ratifications
Dans sa séance du 14 octobre 1981, le

Conseil d'Etat a ratifié la nomination de
M. Marcel Vauthier en qualité d'admi-
nistrateur communal de Fresens, et celle
de M. Paul André Adam aux fonctions
de suppléant de l'officier de l'état civil
de l'arrondissement de Noiraigue.

Autorisation —
Le Conseil d'Etat a autorisé Mme

Erna Mutrux, née Fentsch, à Cernier, à
pratiquer dans le canton en qualité d'in-
firmière.

Barreau
Le Conseil d'Etat a admis au rôle offi-

ciel du barreau Mlle Chantai Krebs, li-
cenciée en droit, domiciliée à Neuchâtel.

Nomination
Le Conseil d'Etat a nommé M. Ernest

Hug, à Peseux, aux fonctions de
concierge du Centre neuchâtelois de do-
cumentation pédagogique, de recherche
et d'information, à Neuchâtel. (Comm.)

VIE CANTONALE

DISTRICT
DE NEUCHÂTEL 

NEUCHÂTEL
Egalité des droits

«Le 14 juin 1981, le peuple suisse a ad-
mis le principe de l'égalité des droits en-
tre hommes et femmes. Une modifica-
tion constitutionnelle ne suffit toutefois
pas à changer de longues habitudes. Le
principe de l'égalité salariale par exem-
ple (à travail de valeur égale, salaire
égal) est loin d'être appliqué partout.
Les femmes discriminées à ce niveau
n'ont pas vu leur salaire augmenter au
lendemain du 14 juin ! Aussi est-ce à
nous, femmes et hommes, de faire avan-
cer la cause de l'égalité.»

A l'appel de la Commission féminine
de la VPOD, un comité d'action s'est
constitué récemment à Neuchâtel.
Animé par des militants (es) des syndi-
cats, des partis politiques et des groupe-
ments féminins, il s'est donné pour tâche
de soutenir toute personne en butte à
une discrimination fondée sur la diffé-
rence des sexes et à promouvoir des ac-
tions destinées à faire passer dans les
faits le principe de l'égalité.

Le Comité pour l'application de l'éga-
lité des droits œuvrera en étroite colla-
boration avec les syndicats et les partis
politiques. Il est conseillé par une juriste.
Une permanence a été mise sur pied à la-
quelle pourra s'adresser toute personne
victime d'une inégalité. (Comm.)

Constitution d'un
comité
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Nous cherchons

mécaniciens
de précision
pour travaux de mécanique générale ou pour travaux sur élé-
ments de distribution par vibreurs.

un aide-mécanicien
ou ouvrier
pour divers travaux de mécanique.

une ouvrière
pour travaux propres sur machine de production.

Entrée immédiate ou à convenir.

Horaire variable.

Prendre rendez-vous par téléphone. p 28-t 2142
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Recherches économiques et techniques

Entreprise régionale de promotion d'entreprises fournis-
sant des services d'appui variés recherche

un directeur
Ce poste requiert:
— de solides connaissances en microtechnique, électro-

nique et mécanique '
— une expérience des opérations industrielles, de l'in-

troduction et de la promotion de produits existants
ou d'innovations sur le plan technique et commercial.

— la maîtrise de la langue française et une bonne prati-
que de l'anglais et de l'allemand

— un sens élevé de la communication et des contacts
— la capacité d'animer et de conduire des équipes
— une forte aptitude à prendre des initiatives.

Nous offrons au titulaire de cette fonction:
— la possibilité d'accomplir une mission passionnante

en s'appuyant sur une équipe qui a fait les preuves
de son efficacité au service des entreprises

— le traitement d'objectifs nombreux et variés
— de multiples contacts de haut niveau en Suisse et à

l'étranger
— une rémunération et des conditions sociales en rap-

port avec les exigences du poste.

Les candidats intéressés sont priés de faire parvenir
leurs offres de services complètes à l'adresse sui-
vante:
Monsieur Alain GRISEL
Président du Conseil d'Administration de RET'SA,
12, avenue Léopold-Robert,
2300 LA CHAUX-DE- FONDS. P 28-i2i65

Appareils de chauffage
mazout - charbon - gaz

pose et dépannage

BiïSfiSB
Grand-Pont

Téléphone (039) 26 43 45
23136

i Pensez-y! ! ! Mesdames
UN PROBLÈME CAPILLAIRE

la solution chez PIERRE
Coiffure Pierre - N.-Droz 196 -

039/26 75 12

Je cherche à Saint-lmier pour le 1er
novembre

jeune fille ou dame
pour Boutique Confection, Féminin-
Jeune.
Personne capable de travailler seule,
sympathique, dynamique.
Faire offres sous chiffres LD 25640 au
bureau de L'Impartial.

Ŝ Ĥ. Publicité intensive
Publicité par annonces.

A louer à Saint-lmier tout de suite ou à
convenir

maison
d'habitation
4V4 pièces. Bien située avec confort.
Loyer: Fr. 800.— avec charges.

Ecrire sous chiffres 06-121 418 à Publi-
cités, 2610 Saint-lmier.

0 06-121418

DÉBARRAS
en tous genres.

G. Guinand
Tél. 039/23 95 56

25600

En toute saison,
L'IMPARTIAL,
votre source

d'informations

AUTOMOBILISTES ATTENTION !
Economiser sur l'essence c'est bien !

Economiser sur la main-d'œuvre c'est mieux !

UNIROYAL: le pneu hiver le plus vendu en Europe

1 nos rabais ! ! ! 1
GARAGE DES TUNNELS

Fernand DAUCOURT
Hôtel-de-Ville 63 Tél. (039) 22 25 25 La Chaux-de-Fonds

25736

VnDuiBBnn n̂HnuunniHnunH^

A LOUER pour date à convenir

JOLI APPARTEMENT
rez-de-chaussée supérieur, 3 chambres, vesti-
bule, WC intérieurs, chauffage central géné-
ral, eau chaude. Quartier A.-M. Piaget.
Loyer Fr. 342.—, toutes charges comprises.

Tél. 039/22 54 48. 25739

Helena Rubinstein

j j  J
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LA SCIENCE DE LA BEAUTÉ\>- "¦'
Une spécialiste pour tout ce qui a trait à la beauté est à votre disposition dans

notre magasin. Elle s'accorde tout le temps nécessaire pour vous
conseiller et vous démontrer que vous pouvez vraiment être aussi belle que vous

avez toujours voulu l'être.

Un beau cadeau vous attend.
A l'achat de produits Helena Rubinstein et jusqu'à épuisement du stock.

du 20 au 24 octobre 1981

printemps
votre irH10\/3ll0n à La Chaux-de-Fonds
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Rayez de la grille les mots de la liste ci-dessous, en
commençant par les plus longs. Solution: avant-der-
nière page annonces

I

Aieul; Arme; Arrosage; Chape; Contrée; Copieur; Dé-
terrer; Egale; Errer; Eternel; Gloire; Houle; Jeton;
Jouer; Jouvence; Neige; Océan; Pamphlet; Pitié; Ré-
paré; Rêveur; Rôle; Snob; Tâche, Tanière; Tarot; Tar-
tine; Tiédir; Voyage.
Cachées: 4 lettres. Définition proposée: Peut faire mal.

I LETTRES CACHÉES



Tir de clôture des Armes-Réunies à Tramelan

Les vainqueurs en compagnie du président, de gauche à droite: A. Geiser (3e),
W. Glauser (1er), M. Vaucher (2e) et K. Zingg, président

La société de tir des Armes-Réunies a
organisé ce dernier week-end son tradi-
tionnel tir de clôture. Une trentaine de
concurrente ont tenté de décrocher le ti-
tre de champion parmi lesquels trois da-
mes. Grâce à la générosité des commer-
çants et industriels de la place, un ma-
gnifique pavillon de prix a permis de ré-
compenser dignement chaque partici-
pant et le président M. Kurt Zingg, à
l'occasion de la cérémonie de distribu-
tion des prix, a remercié tous ceux qui
soutiennent les Armes-Réunies.

RÉSULTATS
1. Walter Glauser, 573 pointe; 2. Mar-

tial Vaucher, 658; 3. Antoine Geiser, 552;
4. Jean-Paul Vaucher (JT), 551; 5. Willy

Gueme, 548; 6. Kurt Zingg, 540; 7. Jean-
Jacques Guerne, 530; 8. Alfred Wyss,
525; 9. Isidore Paroz, 525; 10. André
Uhlmann, 524. - 1er jeune tireur: Jean-
Paul Vaucher. - Dames: 1. Heidi Geiser;
2. Karin Geiser; 3. Vaucher Jeanine.

(Texte et photo vu)

D'excellents résultats enregistrésDes projets de lois mais surtout... des interventions
Prochaine session du Grand Conseil bernois

Exceptionnelles en début de législature, les sessions du Grand Conseil du
canton de Berne durant trois semaines sont devenues aujourd'hui monnaies
courantes. La session d'automne du législatif cantonal s'étalera donc du lundi
2 novembre au jeudi 19 novembre prochain dans la salle de l'Hôtel du
Gouvernement à Berne.

Le 12 octobre dernier, la conférence des présidents a dû prendre cette
décision. L'ordre du jour est particulièrement chargé avec deux nouveaux
projets de lois en première lecture, deux en seconde lecture, quatre décrets,
trois arrêtés et surtout nonante-cinq interventions parlementaires.

Les parlementaires bernois mettront
d'ailleurs les bouchées doubles en cette
fin d'année 1981. Une session extraordi-
naire est prévue au mois de décembre.
La mesure s'est avérée nécessaire afin de
mettre sous toit, avant la fin de la légis-
lature (avril 1982), la loi sur les écoles en-
fantines.

UNE COURSE AUX LOIS
Désireux de ne pas reprendre les dis-

cussions à zéro après les élections canto-
nales, prévues en avril 1982, le Gouver-
nement et l'Administration bernois im-
posent une véritable course aux lois de-
puis quelques mois.

Lors de la session d'automne, les dépu-
tés mettront sous toit la loi sur les cons-
tructions (modification) et la loi sur la
formation professionnelle. En première
lecture, les parlementaires étudieront les
nouveaux textes législatifs concernant
les finances de l'Etat et l'hôtellerie et la
restauration ainsi que sur le commerce
des boissons alcooliques.

Quatre projets de décrets (allocation
pour enfante aux salariés notamment)
devront être ratifiés par les parlementai-
res tout comme trois arrêtés.

D'autre part, la discussion sur le bud-
get du canton pour 1982 ne manquera
pas d'intérêt.

Comme d'habitude, le Grand Conseil
du canton de Berne se consacrera au
chapitre des élections le mercredi de la
deuxième semaine. Réélections et nou-
velles élections seront d'ailleurs nom-
breuses lors de cette session. Pour la pé-
riode de fonction de 1982 à 1986, des réé-
lections sont nécessaires au Tribunal ad-
ministratif et des assurances ainsi que
pour les tribunaux des mineurs du can-
ton de Berne.

Une fois de plus, les interventions par-
lementaires tiendront la vedette lors des
délibérations automnales. 95 d'entre el-
les devront être examinées par le Grand
Conseil (34 motions, 11 postulats, 47 in-
terpellations et trois questions écrites).
Les députés francophones intervien-
dront à 13 reprises (7 motions et 6 inter-
pellations).

Dans les affaires concernant le Jura
bernois, la plus importante se rapportera
à la demande de crédit de 1,842 million
de francs pour l'assainissement des in-
frastructures et mesures de protection
contre le feu à la clinique psychiatrique
de Bellelay et à «la colonie» aux Vache-
ries-Dessus.

Relevons encore qu'une commission
sera désignée pour l'étude du décret sur
l'organisation de la Direction des tra-

vaux publics. Le texte prévoit que l'of-
fice de Sdnceboz fera provisoirement
partie de l'administration d'arrondisse-
ment du Jura bemois/Seeland. Le
Grand Conseil décidera durant la législa-
ture 1982-1986 du maintien de l'organi-
sation ou de la création d'un arrondisse-
ment propre au Jura bernois.

Laurent GUYOT

tin habitant de Saint-Ursanne
se tue en France voisine

Agé de 31 ans, M. Michel Lâchât,
domicilié à Saint-Ursanne, a perdu la
vie dans la nuit de samedi h diman-
che à la suite d'un accident de la
route. Le défunt était menuisier de
profession et, depuis une année, il
travaillait dans un commerce de
meubles de Suhr. Toutefois, il avait
conservé son domicile à Saint-Ur-
sanne où réside toute sa famille.

Chaque fin de semaine, Michel La-
chat revenait dans le Jura. Samedi
soir, il s'était rendu dans le territoire
de Belfort où habitent certaines de
ses connaissances. C'est en rentrant
de la France voisine que Michel La-
chat s'est tué. Cet accident mortel
s'est produit à Chaux dans un virage.

Le ressortissant ajoulot a subitement
perdu le contrôle de son véhicule et
est allé s'écraser contre un mur.

Ce passage tragique a déjà coûté la
vie à quatre personnes en l'espace de
deux ans.

La victime de ce drame était née à
Saint-Ursanne 'dans la famille de M.
Henri Lâchât. Le défunt était le qua-
trième enfant d'une famille qui en
comptait neuf. A la suite de sa scola-
rité obligatoire , il entreprit un ap-
prentissage de menuisier qu'il ter-
mina à Porrentruy. Puis, il travailla
à divers endroits et l'an dernier, il
quittait l'atelier paternel pour se
rendre en Suisse alémanique, (rs)

Le seul intéressé se retire
Nouvel espoir aëçu pour le Lion d'Or à Delémont

Dans sa construction actuelle, l'Hôtel du Lion d'Or date de 1740. Aujourd'hui,
malgré le grand attachement que lui témoigne nombre de Delémontains, ce
bâtiment sympathique voit planer au-dessus de lui une ombre dont la faux ne
présage rien de bon. En effet, après deux ans et demi de discussions et
d'études, la Mobilière Suisse, société coopérative d'assurances, hautement

intéressée au rachat de la maison, renonce à son projet.

Vers l 'agonie du Lion d'Or. (Photo Impar-cd)

En avril 1979, 1e Lion d'Or avait été
fermé par décision fédérale de l'Hygiène
publique parce que la cuisine ne corres-
pondait plus aux exigences légales. Quel-
ques mois plus tard, il avait été rouvert
pour être exploité, sur autorisation spé-
ciale, par le futur tenancier de la Croix-
Blanche, alors que les travaux entrepris
dans son établissement n'étaient pas ter-
minés. Dans trois mois pourtant, le res-
taurateur pourra emménager dans ses
propres locaux.

PROJET ABANDONNÉ
Au moment de la fermeture du café, il

y a maintenant plus de deux ans, un
acheteur potentiel du bâtiment s'était
annoncé: une société d'assurances, la

Mobilière Suisse. Son intention était, en
plus d'aménager ses propres locaux au
Lion d'Or, d'apporter sa contribution à
la sauvegarde de l'esthétique de la ville.
Aujourd'hui, après d'innombrables dis-
cussions avec la commune, la coopérative
d'assurances se retire. La commune avait
pourtant été d'accord que le bâtiment
soit démoli, à condition que la nouvelle
construction respecte le style de l'an-
cienne. Mais la Mobilière voulait instal-

ler ses locaux administratifs à l'étage et
souhaitait pouvoir profiter au maximum
de la lumière naturelle. Par conséquent,
elle demandait l'autorisation d'ouvrir
des fenêtres ou des lucarnes supplémen-
taires. La commune, semble-t-iî, n'a pas
donné son accord.

QUELAVENIR?
Qu'adviendra-t-il alors du Lion d'Or?

Le démolir et le reconstruire représente
une solution trop coûteuse pour un par-
ticulier. Surtout ; que le règlement
communal imposerait alors l'aménage-
ment de nombreuses places de stationne-
ment ou le paiement d'une taxe très éle-
vée. Dans son état actuel, il n'y, a que
très peu de chances que l'établissement
puisse encore être exploité comme res-
taurant, puisque son état ne s'est pas
amélioré et que la permission de l'actuel
tenancier avait un statut spécial. Et
malheureusement pour lui, le Lion d'Or
n'est pas un bâtiment digne de protec-
tion. Sa seule valeur réside en l'amitié de
longue date que lui accordent les habi-
tants de Delémont ét'des alentours, (cd)

. . 'y

CORTÉBERT

Un grave accident de la circulation
s'est produit, hier en début de soirée
vers 17 h. 46, à Cortébert. Un cyclo-
motoriste de la localité, M. Eugenio
Brunori, 60 ans, a bifurqué à gauche
dans le village. Au même moment,
une voiture dépassant une colonne
l'a heurté de plein fouet.

Grièvement blessé à la tête (frac-
ture du crâne), l'infortuné pilote du
«deux-roues» a été transporté à l'hô-
pital de Saint-lmier. Vu la gravité de
son état, le blessé a été transféré à
l'hôpital de l'Ile à Berne. La police
cantonale de Courtelary et le
groupe-accidents de Bienne ont pro-
cédé au constat, (lg)

Cyclomotoriste
grièvement blessé

«M3 M JTOfl; . . , - r̂égion

Centre de l êjùnesse
et de la culture

Réuni hier soir en assemblée géné-
rale, le Conseil de ville de Delémont
a accepté le choix de principe opéré
par une commission sur la ferme des
Enchaînés pour abriter le futur Cen-
tre de la jeunesse et de la culture.

A cet effet, il a débloqué immédia-
tement un crédit; d'étude de 5000
francs. Nous y reviendrons. (Imp) /

iï Vi: •: .% -' ¦ . '

Choix de principe accepté

Il y  a dix ans, le .'/&, octobre Ïà71$le
quotidien delémontajn «Le Démocrate»
sortait pour la première fois  d'une rota- '
tive offset. C'était alors l 'un des trois
quotidiens de Suisse, après-  ̂ «Libéra
Stampa» de Lugano et la «jŒrïbune de.,
Genève», a être imprimé selon ce pro- i
cédé. Depuis lors, le quotidien jurassien ;
a également introduit la technique de là
photocomposition.

«Le Démocrate», qui apu fêter cet an-
niversaire dans le cadre de ses.«journées
portes ouvertes» de la Semaine suisse de
la branche graphique, en recevant hier
les autorités et la presse, a aujourd'hui
un tirage contrôlé de 17.054 exemplaires,
contre 11.480 il y  a dix ans. (ats)

Dix ans d'off set?* i '\. '
au «Démocrate»

CORNOL

Dimanche en début de soirée, un auto-
mobiliste a quitté imprudemment la
place de stationnement du Restaurant
du Lion d'Or, et a coupé la route à une
voiture roulant en direction des Ran-
giers. Il s'ensuivit une collision qui, heu-
reusement, n'a pas fait de blessé, (rs)

Accrochage

PORRENTRUY

Vers 20 heures dimanche, une automo-
biliste n'a pas accordé la priorité à une
seconde voiture au carrefour des rues
Thrurmann et des Tilleuls. Cette impru-
dence a été la cause d'une forte collision.
Il n'y a pas eu de blessés, mais des dégâts
importants.(rs)

Collision

C'est hier qu'a eu lieu la foire d'octo-
bre. Malgré un temps assez frais, elle a
connu une affluence moyenne et les af-
faires furent bonnes, (kr)

Foire d'octobre

Exposition aux Franches-Montagnes et à Tramelan

Depuis plus d'un siècle, l'activité humaine est dévaforable aux haies dans notre pays.
L'intensification et la rationalisation des cultures ont fait disparaître bien des haies
naturelles. D'autres ont été dégradées par le feu, les pesticides ou encore des dépôts
d'ordures. Depuis quelques années, diverses associations œuvrant pour la protection
de la nature se sont associées pour lancer une campagne pour la protection des haies
dans le but de rendre à notre paysage sa diversité, sa stabilité et sa beauté. 1979 a

même été l'année de la haie.

Afin de sensibiliser le public, plusieurs
actions ont été entreprises et notamment
la mise sur pied d'une exposition itiné-
rante. A l'initiative de diverses organisa-
tions de protection de la nature, cette ex-
position sera aux Franches-Montagnes
et à Tramelan durant les six prochaines
semaines. Ses initiateurs souhaitent atti-
rer l'attention de tous les milieux inté-
ressés par ce problème et notamment les
apiculteurs, les agriculteurs, les ornitho-
logues, les entomologistes, les amateurs
de petite fruits et de plantes médicinales.
Des soirées-débats leur seront proposées.

Outre les panneaux de la présentation
nationale, l'exposition présentera du ma-
tériel mis à disposition par la Station¦ suisse d'ornithologie de Sempach, des
travaux réalisés par les classes de la ré-
gion, des diapositives, ainsi que des ni-
choirs.

Les écologistes francs-montagnards
j n'ont pas attendu l'organisation de cette

exposition pour se manifester. Depuis
1976, ils ont entrepris la plantation de
haies, notamment le long des routes, à
LajOux, aux Bois, sur les digues des
étangs de La Gruère et des Royes, au do-
maine du Peu-Girard.

A l'occasion de cette exposition, ils
proposeront aux Francs-Montagnards
d'en faire autant et ils leur donneront

l'occasion d'acquérir des arbustes pour la
formation d'une haie, tels que tilleul, su-
reau, sorbier, viorne, chèvre-feuille,
frêne, noisetier, églantier, aubépine, ainsi
que des arbres fruitiers, diverses espèces
de pruniers, de pommiers et de poiriers.

L'an dernier, une semblable action de
plantation de tilleuls avait été lancée
avec succès puisqu'une centaine de
plants ont été mis en terre dans la ré-
gion.

PROGRAMME DE L'EXPOSITION
Quant à l'exposition elle-même, elle se

tiendra à l'école secondaire de Saignelé-
gier du jeudi 22 au dimanche 25 octobre.
Puis, eue sera déplacée successivement
dans La Courtine, à Tramelan, aux
Breuleux, aux Bois et au Noirmont. Elle
restera une semaine dans chaque loca-
lité.

Ses visiteurs pourront se rendre
compte de l'importance de la haie
comme contribution à un environnement
plus stable. Elle est en effet un frein à
l'érosion, joue le rôle de brise-vent, ar-
rête les émanations nocives, tout en as-
surant le milieu vital pour de nombreu-
ses plantes et animaux et en maintenant
la diversification et la stabilisation du
paysage, (y)

Pour la sauvegarde des haies

Stupide accident à Nidau

Vendredi, un garçon de 13 ans s'est
tué, en jouant, d'une balle de revol-
ver à Nidau, a-t-on appris hier.
L'arme avait été chargée par erreur.

Il est pratiquement certain que
c'est l'adolescent qui a tiré le coup de
feu mortel, a déclaré hier le prési-
dent du Tribunal de district Bern-
hard Stahli. C'est également ce qu'a
affirmé un camarade de jeu, témoin
de la scène. -^̂  

Les parents saviaent que les en-
fants jouaient avec cette arme, mais
ils pensaient qu'ils n'avaient pas ac-
cès à de la munition, (ats)

Adolescent tué

MOUTIER. - On apprend avec peine le
décès de la vice-doyenne de Moutier, Mme
Julia Seltensberger, qui avait fêté ses no-
nante-cinq ans au mois de mars dernier.
Elle était'veuve et avait tenu autrefois un
commerce d'horlogerie à Paris durant une
quarantaine d'années. Elle était très hono-
rablement connue à Moutier et en Ajoie où
elle est née. (kr)

Carnet de deuil

MOUTIER

Dans sa dernière séance, le prési-
dent du Tribunal 1 de Moutier a
condamné un agriculteur de la ré-
gion à une peine de 800 fr. d'amende
pour homicide par négligence .
L'agriculteur en question avait pris
sur son tracteur un petit Algérien
placé chez lui en vacances. Le véhi-
cule s'était retourné et l'enfant avait
été tué. (kr)

Condamnation pour homicide
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Mademoiselle Janine Dubois, Villers-le-Lac;
Monsieur et Madame Francis Dubois, Lausanne;
Madame et Monsieur Serge Marouchenko, Bordeaux;
Madame et Monsieur Michel Favre, Lausanne;
Monsieur Ivan Marouchenko et sa fiancée Catherine François, La Garenne

Colombes;
Madame et Monsieur Lucien llhen, Brive;
Les familles parentes et alliées, ont la douleur de faire part du décès de leur
chère mère, grand-mère, belle-sœur et amie

Madame

Jean DESCHAMPS
née Cécile CHOPARD

Coiffeuse en retraite
survenu le 19 octobre 1981 dans sa 84e année, munie des sacrements de
l'Eglise.

Les obsèques auront lieu le mercredi 21 octobre, à 14 h. 30, en
l'église paroissiale de Villers-le-Lac.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part. 86574

La famille de

Monsieur Emile SIEGENTHALER
profondément émue de la touchante et bienveillante sympathie qui lui a été
témoignée pendant ces jours de cruelle séparation, adresse à tous l'exprès-
sion de sa très vive reconnaissance.
Elle remercie tout spécialement ceux qui ont honoré la mémoire de son cher
disparu/par leur présence, leurs messages, leurs dons et leurs superbes
envois de fleurs.

SAINT-IMIER, octobre 1981. îSSHM

Profondément touchée par les témoignages de sympathie et d'affection
reçus lors de son grand deuil, la famille de

Madame Mina MULLER-EMCH
remercie très sincèrement toutes les personnes qui ont pris part à sa
douloureuse épreuve.
Leur présence, leurs dons, leurs messages de condoléances, leurs fleurs et
leurs gerbes lui ont été un précieux réconfort.
Elle les prie de trouver ici l'expression de sa profonde reconnaissance.

SERRIÈRES et LA CHAUX-DE-FONDS, octobre 1981. 2596B

Vos messages de sympathie, vos dons, vos envois de fleurs, votre présence
au culte, votre amitié ont été pour nous un précieux réconfort.

Veuillez trouver ici l'expression de notre sincère reconnaissance.

La famille de
j Maurice ISCHER ;

BUSSIGNY et LA CHAUX-DE-FONDS, octobre 1981. 25939

La famille de

Monsieur Maurice SCHMID
remercie sincèrement toutes les personnes qui ont pris part à son deuil.

Les présences, les messages, les dons ou les envois de fleurs ont été
pour elle un précieux réconfort et la preuve de toute l'estime portée à
son cher disparu. 25566

La famille de

Madame Annelise CLÉMENT
remercie toutes les personnes qui lui ont témoigné de l'amitié
et de la sympathie.
Sentir la présence de tant d'amis, recevoir tant d'émouvants

( ' messages, de dons et de fleurs, l'ont aidée à supporter sa :
douloureuse épreuve. Elle en est profondément reconnaissante.

25BB3

La Société des Sous-Officiers
Section de La Chaux-de-Fonds
a le pénible devoir de faire part
du décès du

Sergent
Marcel CATTIN

membre d'honneur.

Nous garderons de lui le meil-
leur des souvenirs.

Pour les obsèques, se référer à
l'avis de la famille. 25945

LE LOCLE

LE CHŒUR MIXTE CATHOLIQUE
LE LOCLE

a le pénible devoir de faire part
du décès de

Mademoiselle
Anne-Françoise

MOULLET
fille de son dévoué membre

. M. Michel Moullet 25957
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a SALON-EXPO DU PORT NEUCHÂTEL ?
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Boîte À COUPE
International Suisse
Daniel-JeanRichard 15,
tél. 039/22 24 03 24621

Possédant 5000 m2 de ter-
rain en zone villas, avec ac-
cès, à 7 km à l'ouest de
Neuchâtel, je désirerais pro-
céder à un

ÉCHANGE
IMMOBILIER

avec immeuble locatif,
villa ou appartements en
PPE.

Faire offre sous chiffre ¦
87-863 à assa Annonces
Suisses SA, 2, faubourg du
Lac, 2001 Neuchâtel. 87-no

À LOUER
POUR DATE À CONVENIR

MAGNIFIQUE
APPARTEMENT

dans villa

•V. 5 chambres, tout confort, terrasse,
participation au jardin

¦ Garages à disposition
25383

CHARLES BERSET
;. gérant d'immeubles

La Chaux-de-Fonds
Jardinière 87 - Tél. (039) 237833
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NOUS nous réjouissons de vous accueillir à notre exposition le:
Jeudi 22 octobre 1981, sans interruption de 10 à 18 heures. Hôtel de la Fleur de Lys,
avenue Léopold-Robert 13, 2300 La Chaux-de-Fonds, vendredi 23 octobre 1981, sans

interruption de 10 à 18 heures. Hôtel Terminus, Place de la Gare, 2000 Neuchâtel ,
44-616 ;
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B. Straub - La Chaux-de-Fonds
Téléphone (039) 23 92 66
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BB AVIS MORTUAIRES BalBBBUBBi DIVERS BBĤ BBB

Cartes de visite — Imprimerie Courvoisier S.A.
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Concours des béliers aux Hauts-Geneveys
Récemment, les syndicats ovins,

blancs des Alpes et bruns noirs du pays,
organisaient leur traditionnel concours
des béliers, aux Gollières.

Dans son discours, M. J.-P. Pieren,
président de commune, salua la présence
de MM. Dupasquier, président de la Fé-
dération ovine suisse et jury supérieur
du concours, et Gabus, secrétaire du Dé-
partement de l'agriculture.

Cette année, seulement neuf béliers
bruns noirs ont été présentés. Onze bé-
liers ont été refusés par le Département
de l'agriculture, les propriétaires de ces
derniers n'ayant pas leur carnet en or-
dre, surtout par manque de signe lainier.

Quelques éleveurs ne l'ont pas admis
et ont démissionné du syndicat. Que fera
le Département de l'agriculture? Lais-
sera-t-il des béliers non primés, c'est-
à-dire non contrôlés, saillir les brebis ?

Le syndicat blancs des Alpes ayant ré-
solu les mêmes problèmes, sans heurt,
l'année dernière, pourquoi n'en serait-il
pas de même d'ici l'année prochaine au
sein du syndicat bruns noirs ?

Après le repas servi dans la cantine
des Gollières, on passa à la remise des
prix.

Les éleveurs suivants ont remporté le
premier prix: blancs des Alpes: cat. 5: M.
Girod; cat.4: M. Campestrin; cat. 3: M.

Fallet; cat. 2: M. Leuba; cat. 1: M.
Thomman gagne le challenge offert par
la commune de Fontainemelon.

Bruns noirs: cat. 4: M. Pieren; cat. 2:
M. Pieren; cat. 1: Coopérative Longo
Mai gagne également un challenge offert
par la commune de Fontainemelon.

Jusqu'à 16 heures, les visiteurs, peu
nombreux, ont pu aclmirer et comparer
les différentes bêtes, (pp)

Cinquante-quatre permis de conduire retirés en septembre
Les infractions commises ainsi que les

accidents de la circulation survenus dans
le canton, en application des articles 16
et 17 de la loi fédérale sur la circulation
routière (LCR), ont nécessité l'examen
de 248 dossiers par le service des auto-
mobiles durant la période du mois de
septembre 1981.

Des mesures administratives ont été
notifiées durant cette même période,
soit:
— 72 avertissements.
— 22 avertissements sévères
— 13 interdictions de conduire des cyclo-

moteurs, dont:
— 4 pour voi.
— 2 pour ivresse au guidon.
— 7 pour modification du véhicule.

— 1 interdiction de conduire en Suisse
à l'encontre d'un étranger qui a
commis des infractions sur notre
territoire.

— 54 retraits de permis de conduire se
répartissant comme suit:

DISTRICT DE NEUCHÂTEL
Pour une période d'un mois: 8 pour

perte de maîtrise et accident; 1 pour dé-
passement de la vitesse autorisée; 1 pour
inobservation de la priorité et accident;
1 pour dépassement intempestif et acci-
dent.

Pour une période de deux mois: 1
pour ivresse au volant.

Pour une période de quatre mois: 2
pour ivresse grave au volant et accident.

Pour une période de six mois: 1
pour avoir conduit avec un permis
d'élève sans être accompagné, récidive; 1
pour dépassement intempestif et acci-
dent, récidive; 1 pour ivresse au volant,
antécédents.

Pour une période de douze mois: 1
pour ivresse au volant, récidive.

DISTRICT DE BOUDRY
Pour une période d'un mois: 1 pour

perte de maîtrise et accident; 1 pour
avoir circulé avec une moto en étant dé-
tenteur d'un permis de conduire de la ca-
tégorie «B»; 1 pour dépassement de la
vitesse autorisée; 1 pour avoir renversé
un piéton sur un passage de sécurité.

Pour une période de trois mois: 1
pour ivresse au volant et accident.

Pour une période de huit mois: 1
pour avoir renversé une personne qui
traversait la chaussée, antécédents.

DISTRICT DU VAL-DE-TRAVERS
Pour une période d'un mois: 2 pour

perte de maîtrise et accident; 1 pour
inobservation d'un signal «stop» et acci-
dent.

Pour une période de quinze mois: 1
pour ivresse grave au volant et accident,
récidive.

DISTRICT DU VAL-DE-RUZ
Pour une période de deux mois: 1

pour ivresse au volant.
Pour une période de trois mois: 1

pour ivresse très grave au volant; 1 pour
ivresse au volant et accident.

DISTRICT DU LOCLE
Pour une période d'un mois: 1 pour

avoir circulé avec un permis d'élève sans
être accompagné.

Pour une période de deux mois: 3
pour ivresse au volant.

Pour une période de trois mois: 1
pour ivresse au volant et accident.

Pour une période de quatre mois: 1
pour ivresse au volant et accident, anté-
cédents.

DISTRICT DE LA CHAUX-DE-FONDS
Pour une période d'un mois: 6 pour

perte de maîtrise et accident; 1 pour
avoir circulé à gauche et accident; 1 pour
avoir circulé avec une moto en étant dé-
tenteur d'un permis de conduire pour la
catégorie «B»; 1 pour vitesse inadaptée
et accident; 1 pour dépassement de la vi-
tesse autorisée; 1 pour inobservation
d'un feu rouge et accident.

Pour une période de deux mois: 3
pour ivresse au volant.

Pour une période de six mois: 1
pour avoir circulé seul avec un permis
d'élève conducteur; 1 pour trafic de dro-
gue au moyen d'une voiture, (comm.)

Au suivant de ces ponts...

Cet été, d'importants travaux de réno-
vation ont eu lieu au pont de Meilleret,
en dessous de Fenin, travaux dont nous
avons parlé dans ces colonnes. Plus ré-
cemment, un autre chantier a concerné
un pont situé plus en amont sur le
Seyon, celui de Bayerel, à la bifurcation
des routes Valangin • Dombresson et La
Côtière- Engollon.

Ici, les travaux relevaient plus d'un
entretien courant que d'une rénovation

importante. Ce pont-voûte centenaire,
d'une portée de 6 mètres, devait être ren-
forcé; on avait constaté en effet un cer-
tain affouillement.

C'est donc ce qui a été exécuté ces der-
nières semaines, avec rénovation de la
voûte et renforcement des murs de part
et d'autre. Une des barrières a aussi été
remise à neuf, l'autre remplacée.

(Texte et photo jlc)

Le Landeron: 600 marcheurs
à Penseigne du bon pain
Ce dernier week-end, plus de 600 mar-
cheurs, venus parfois de fort loin, se sont
donnés rendez-vous au Landeron pour
participer à la septième Marche du pain
organisée par la Confrérie des Cheva-
liers du bon pain.

Deux parcours de 10 et 20 kilomètres
avaient été soigneusement balisés par
les organisateurs, sous l'experte direc-
tion de M. Jules Jaquier, grand maître
de la Confrérie des maîtres-boulangers
neuchâtelois et jurassiens.

Si le participant le plus âgé fut M.
Georges FlUckiger, du Landeron, que ses
85 ans n'ont pas empêché de parco urir

allègrement les 10 kilomètres, on nota
encore que le groupe le plus nombreux
fut celui des louveteaux des troupes
Saint-Victor et Saint-Benoît de Genève
f i ls étaient 42), alors que celui qui venait
du plus loin était arrivé de Fribourg-en-
Brisgau.

A travers les forêts et vignobles lande-
ronnais, la Marche du pain semble deve-
nue pour beaucoup une tradition autom-
nale, ainsi que pour les membres de
l 'Amicale des pompiers de Morteau qui
auront sans doute bientôt droit à un
challenge de fidélité. , [

(chm)

FONTAINEMELON

C'est devenu une tradition pour les
classes 1914-15 et 16 de se retrouver tous
les deux ans à Fontainemelon. Samedi
dernier, ils étaient une vingtaine à se
réunir au collège.

Un repas avait été préparé par les da-
mes de ces classes habitant encore au
village et, à cette occasion, l 'Ecole ména-
gère, fort bien décorée, se prêtait fort
bien à cette réunion. Bien entendu, les
locaux ont été mis gracieusement à dis-
position.

De nombreux souvenirs de Fécole fu-
rent évoqués dans la joie... et la pro-
chaine réunion a été prévue pour dans
deux ans. (m)

Retrouvailles

ME MR&SMM
Les ménages du canton du Jura et du Jura bernois en chiffres

Page 15 -^
L'étude sur les salariés romands réali-

sée par le Mouvement populaire des fa-
milles (MPF) a été conduite en 1977,
trois ans avant d'être publiée au grand
jour. C'est la raison pour laquelle le Jura
bernois et le canton du Jura apparais-
sent encore ensemble sous l'appellation
«Jura». En effet, au moment de l'en-
quête, les limites cantonales actuelles
n'étaient pas encore établies.

LA PLUS GRANDE PROPORTION
DE MÉNAGES OUVRIERS
\ Par rapport à la moyenne romande,
c'est dans les cantons de Fribourg, du
Valais et dans le Jura que se trouve la
plus grande proportion de ménages ou-
vriers. Pour fixer la catégorie socio-pro-
fessionnelle du ménage, le MPF a pris en
considération la catégorie la plus élevée
des deux conjoints. Ainsi, dans la région
du Jura, seul 1 % des ménages fait partie
des cadres supérieurs, alors que 57%

sont ouvriers spécialisés. En ce qui
concerne la - catégorie socio-profession-
nelle des individus, l'enquête démontre
que «c'est dans le Jura que le plus de
personnes se sont situées dans la catégo-
rie «ouvrier non qualifié». (...) Le milieu
salarié du Jura est composé de 7 ouvriers
sur 10, les autres sont employés ou ca-
dres moyens, les cadres supérieurs y sont
très rares». Plus de huit travailleurs sur
10 travaillent à plein temps, plus de la
moitié mettent moins de 15 minutes
pour se rendre à leur travail. Seul 8 %
comptent plus d'une demi-heure de dé-
placement.

SALAIRE NET PRINCIPAL
EN-DESSOUS
DE LA MOYENNE ROMANDE

Le salaire net principal du ménage est
le salaire le plus important des deux
conjoints. Dans les cantons de Fribourg,
du Valais et la région du Jura, 7 ménages
salariés sur 10 n'atteignent pas la
moyenne romande. 3 % gagnent plus de
3600 francs, alors que 21 % sont en des-
sous de 2000 francs. Au niveau de l'indi-
vidu, l'image ne varie guère que pour
s'aggraver: 39 % des travailleurs gagnent
moins de 2000 francs net alors que seule-
ment 2 % dépassent les 3600 francs net.
Calculé à l'heure, le salaire net du Juras-
sien atteint péniblement la moyenne de
12,60 francs alors que Genève voit son
salaire horaire moyen grimper à 17,30 fr.
Même en se basant sur le revenu total du
ménage, calculé en additionnant toutes
les ressources des deux conjoints, le Jura,
avec les cantons de Fribourg et du Va-
lais, est en queue de file: 5 ménages sur
10 «tournent» avec un revenu total de
moins de 2800 francs.

Sur un total de 100 ménages salariés,
13 seulement n'ont pas d'enfants, 20 en
ont un, 37 deux et 30 ont trois enfants et
plus. Dans l'ensemble, c'est la mère qui
assume le rôle principal dans les rela-
tions avec les enfants. Pour certains su-
jets, comme la sexualité, on peut même
parler, selon l'enquête du MPF, de dé-
mission de la part du père. Ce sont les
Valaisans et les Jurassiens qui sont les
plus nombreux à ne prendre aucune part
aux activités ménagères. Par contre, les

Jurassiens sont avec les Genevois parmi
les plus souples en matière d'éducation
des enfants.

LE LOYER ET LES CHARGES
Deux ménages sur trois du Jura vivent

en location, alors que dans le canton de
Genève, les locataires représentent le
92 %. La moitié des ménages jurassiens
occupent des appartements de moins de
400 francs et les loyers dépassent rare-
ment les 800 francs. Le prix de la pièce
nasse de 80 francs dans le Jura à 169
francs à Genève;. Ehjs d%4 ménages loea--:
taires sur 10 estiment en Suisse romande
que leur appartement n'est pas entre-
tenu normalement par le propriétaire.
Les Jurassiens sont mieux servis: les
trois quarts d'entre eux sont satisfaits.
Plus de 80 % des ménages jurassiens sont
depuis plus de 5 ans dans le même quar-
tier. Ils comptent, en Suisse, avec le Va-
lais, pour les plus sédentaires. Les rai-
sons d'habiter cet endroit plutôt qu'un
autre sont avant tout professionnelles
pour les Jurassiens alors que les Valai-
sans répondent qu'ils ont toujours vécu
là et que les Genevois prennent ce qu'ils
trouvent.

Les problèmes les plus aigus du quar-
tier résident pour les Jurassiens dans le
manque d'équipements collectifs et le
manque de travail dans le quartier ou le
village. Dans les cantons de Vaud et Ge-
nève, c'est le bruit qui vient en premier
lieu.

VACANCES ET LOISIRS
Les salariés des cantons de Neuchâtel,

Fribourg et du Jura ont des vacances
plus courtes que dans les autres cantons.
Par contre, dans les régions horlogères,
les jours récupérés s'ajoutent aux vacan-
ces et font un semblant d'équilibre. Les
Jurassiens passent leurs vacances chez
eux (34 %), ailleurs en Suisse (27 %) et en
Europe du Sud (33 %). Ils sont, avec le
Valais et Fribourg, les Confédérés ro-
mands qui restent le plus volontiers chez
eux.

Le reste du temps, durant leurs loisirs,
les Jurassiens et les Neuchâtelois vont
volontiers voir des amis. Mais ce qu'ils
aiment le plus, c'est rester en famille et
regarder la télé. Cécile DIEZI

Une enquête: «Comment vivent-ils?»

Réception¦

des avis
mortuaires:

jusqu'à
22 heures

CLAUDE CALAME
Pompes funèbres Tél. (039)
Concorde 45 n. * A 
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La famille de

Madame Rose BARUFFOL-PIPOZ
profondément émue par les marques d'affection et de sympathie qui lui
ont été témoignées pendant ces jours de deuil, exprime à toutes les per-
sonnes qui l'ont entourée, sa reconnaissance et ses sincères remercie-
ments.
Les présences, les messages ou les envols de fleurs lui ont été un
précieux réconfort. 25ssi

La famille de -
Madame René CHÉDEL-FRIDELANCE
profondément émue par les marques d'affection et de sympathie qui lui
ont été témoignées pendant ces jours de deuil, exprime à toutes les
personnes qui l'ont entourée, sa reconnaissance et ses sincères remer-
ciements.
Les présences, les messages ou les envois de fleure lui ont été un
précieux réconfort. 25B84

FRANCE FRONTIÈRE

Audincourt: par autopunition

Parce qu'il s'estime responsable de la mort de son neveu Cyril, 2 ans et
demi, décédé jeudi d'un coma hépatique au Centre de réanimation de Besan-
çon, un jeune homme de 26 ans, Dominique Ceknitis, demeurant à Audincourt
(Doubs), a tenté dimanche de s'empoisonner avec des amanites phalloïdes,
cause de la mort du petit garçon.

Il y a 15 jours, Dominique Cekaitis avait cueilli des champignons qu'il
connaît bien pourtant et avait donné la totalité de sa cueillette à sa soeur,
Mme Laurent. Quelques jours plus tard, la jeune femme avait préparé le plat
et toute la famille s'était retrouvée à l'Hôpital de Besançon, où le petit Domi-
nique devait succomber.

Vendredi, après les obsèques de son neveu, le jeune oncle s'est senti res-
ponsable de cette mort et est allé chercher quatre ou cinq amanites qu'il a
mangées. Les premiers signes d'intoxication se sont révélés dimanche et il a
tout avoué à sa mère.

Le jeune homme a été transféré de Montbéliard au Centre de réanimation
de Besançon. Ses jours ne semblent pas en danger, (ap)

11 tente de s'empoisonner avec des amanites
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Toyota Carina 1600 Sedan Deluxe Toyota Carina 1600 break Consommation d'essence:
4 portes , 55 kW (75 ch DIN), 5 vitesses , fr. 13700.- 5 portes, 55 kW (75 ch DIN), 4 vitesses, fr. 14700.- Carina 1600 Sedan Deluxe : 6,5 1/100 km à 90 km/h (ECE),
Boîte automatique fr. 14500.- . Boîte automatique fr. 15990.- . 9,0 1/100 km à 120 km/h (ECE), 11,0 1/100 km en ville (ECE)

Chaque agent Toyota est en mesure de vous dire combien elle vaut. Posez-lui la question. Il vous fera une
offre de reprise des plus intéressantes. Et dites-vous bien que vous n'aurez plus de sitôt l'occasion de faire
une affaire comme celle que Toyota vous propose. T^^S/îT^TVV

AVANTAGEUX MULTI-LEASING TOYOTA. TÉLÉPHONE 01 - 52 97 20. TOYOTA SA. 5745 SAFENWIL. 062 - 67 9311. LE N°l JAPONAIS, EN SUISSE AUSSI.
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FC Le Parc
saison 81-82

de gauche à droite: accroupis; Steudler, Cuenat, Capt, Vilard, Antoine, Thiébaud, Bringolf
debout; Boillat (entraîneur), Cortinovis, Stampfli, Matthez, Kiener, Landry, Besson, Kolly
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